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INTRODUCTION 

Concernant le but de ces Annales^ la position de 
l Observatoire , et les Insirununs dont on y fait 
usage ^ ainsi que les Additions faites à celles 
de 1 8 1 1 • 



(es épigraphes qui se trouvent à la tête des volumes 
précédens, indiquent assez l'intention qu'ont eue les 
Rédacteurs , de profiter des avis des savans et des ama- 
teurs des sciences naturelles pour perfectionner ces An- 
nales* Ce n'est pas qu'ils aient jamais eu la prétention 
de contenter tout le monde ^ la Fable première du 3.^^ 
Uvre de La Fontaine les aurait mis à Tabri de viser à 
un tel fantôme de perfection, si par hasard cette idée 
avait pu solliciter les ^oins qu*ils prodiguent toutes les 
fo'S qu*il s'agit de satisfaire à de justes souhaits : celui 
de connoitre le but de ces Annales, la position de TOb- 
servatuire et les instrumens qu'on y emploie, a été jugé 
important i aussi a-t-il été un des objets particuliers de 
leur attention. J'avois cependant tâché de le prévenir 
dans la préface aux Annales de 1809; mais quelques 
phrases vues avec cette lunette qui présentait au Curé 
de Fontenelle un clocher dans la lune , ont porté quel- 
ques personnes à y chercher de Tastrologie naturelle j 



d'autres , faute de ne pas avoir le volume 9.*^*^ des Mé- 
moires de FAcadémie Impériale des Sciences, Littératu- 
re et Beaux- Arcs de Turin , où j'ai donné ( page 2. 5 ) 
une note sur la position de l'Observatoire , et sur les 
înstrumens dont on y fait usage , ont désiré que cette 
notice fût jointe aux observations. 

Pour éclairer les premiers, et pour satisfaire ceux qui 
liront point les volumes de l'Académie , je vais, avant 
d'indiquer les nouvelles observations et les notices dont 
ce volume est enrichi , jeter un nouveau jour sur le but 
de ces Annales, et répéter la note concernant la posi- 
tion de l'Observatoire et les înstrumens dont on y fait usage, 
avec les additions qu*exigent 4es changemens qui ont 
été faits aux înstrumens et celles que réclament les pro- 
grès de l'astronomie. 

BUT DE CES ANNALES. 



La préface du premier volume de la collection an- 
nonce clairement, qu'en présentant le parallèle des ob- 
servations météorologiques avec les faits qui concernent 
les productions de la terre, les époques naturelles, la 
santé des hommes et des animaux, les proverbes météo- 
rologiques et agricoles , notre but est de faire connaître, 
autant qu'il est possible, lliistoire naturelle de notre 
atmosphère, les causes de sq% modifications, leur influence 



5 
sur les êtres organisés j de déduire , avec quelque pro- 
babilité j des observations précédentes , quel sera Tétat 
de la santé des hommes et des animaux, et l'abondance 
des récoites dans les époques suivantes ; de montrer quel 
degré de confiance on doit accorder aux proverbes 
populaires en faisant distinguer les proverbes qui sont le 
résumé d'une science qui les a précédés , de ceux qui 
ne doivent leur naissance qu*au hasard : le tout à fin 
d*ofFrir au Gouvernement et aux Particuliers des données 
qu on ne peut obtenir que de l'ensemble des observations 
enregistrées dans ces Annales. 

L'opinion très-ancienne que la lune a une grande in- 
fluence sur les modifications atmosphériques , pouvant 
être très-facilement comparée avec les faits, fai ajouté 
aux quatre tableaux des observations météorologiques , 
les phases et la position de la lune ,, pour déterminer^ 
„ par une longue série d^observations, si des divers points 
„ lunaires on peut prévoir avec quelque probabilité Tétat 
„ météorologique successif, ou bien si les causes terre- 
„ stres remportent sur l'action lunaire de façon à rendre 
„ celle-ci insensible , comme elle Test sur les variations 
,, du baromètre entre les tropiques , d'après les obser- 
„ varions des célèbres Humboldt et Bonpland (i). 

J'ai ajouté aux taits le parallèle des proverbes lunaires 



(i) Vojragc ctCi Ptemicrc partie > Physique géiicrale. 



météorologîqoes ^ pour ne laisser rien à désirer à l*ëgard 
de finflaence de la lune sur les météores (i). 

Ce qui porte plusieurs personnes instruites à y croire, 
c'est ^autorité des célèbres Météorologistes Toaldo , de 
Lamarck et Cotte. On parle de leurs écrits sans les 
avoir examinés , on morcelle leurs sa vans travaux pour 
n'y trouver que des preuves de l'influence de la lune. 

Chacun de ces trois savans a son système particulier: 
M/ Lamarck (Annuaire météorologique pour Fan XIV) 
réfute le système de M/ Toaldo j et M*^ Cotte dit que 
les deux théories, celle de M/ Toaldo et celle de M;' La- 
marck , comparées avec les observations , ne lui ont pré- 
senté aucun résultat satisfaisant ( Mémoire sur la période 
lunaire de XIX ans. Paris 1805 ). 

Cependant ks Cycles lunaires de Toaldo ont encore 
un grand nombre de partisans , spécialement en Italie } 
je vais en donner le précis, avec quelques réflexions, 
pour mettre le lecteur à même de les apprécier. 

Ce coriphée de la météorologie italienne , dans scn 
discours sopra i circoli délie stagioni \ in particolare sopra 
un ciclo nuovo ( Giomale Astrometeorologico fer f anno 
1796 pag. 65)1 après plusieurs reflexions en faveur 



(î) Q iant à son action sur les plantes, Tcxamcn dti proverbe agricole qa' 
iiù iroavc au mois àt scpicmlnc de cette aînée, prouve assez q^te de- 
puis long terîîS , d'après les expériences, j'ai iijic iiio:i opinion sut cet 
ailicle > et que les obsccvaiiuns pusiérîeorcs loot confirmce. 



des retours périodiques des 'météores , dît qu outre le 
soleil et la lune , les autres planètes aussi ne manquent 
pas d'agir sur l'atmosphère , mais que la terre même ( i ), 
par ses fermentations, excite les vents qui sont les agens 
principaux du règne météorologique , et que cette cause 
terrestre est si puissante, qu'elle seule suffit pour rendre 
incertaine toute prédiction de pluies, de vents, de cha- 
leurs , de froids , de sécheresses etc. . 

Cependant il croît qu'il est bon de considérer Tactîon 
du soleil et de la lune , et de présenter, diaprés le passé, 
les probabilités de l'avenir. 

Ensuite il propose six Cycles, le i/^de 4 ans, dont 
Pline fait mention au livre 18. chap* xy , et que Toaldo 
attribue aux absides de la lune , qui arrivent dans les 
signes équinoctiaux et solstitiaux. 

Le i.^ de 8 ans , dont Pline parle aussi au même 
chapitre. Il l'attribue au retour des nouvelles lunes à la 
même époque des mois solaires, à un jour et demi près» 

Le 5*"^^ de 9 ans, qu'il tire du retour périodique de 
l'apogée lunaire; il ajoute que de 9 en 9 ans il tombe 



(i) La lerra istessa coUe fcrmentazîonî dcl sito grao corpo inonda V at- 
lïiosfcra di aliti c di vaporij c tramanda qiiei moti e qncgli spiriti chc 
destariu soprattutto i vcnri che sono i gran rettori dj tiitio il rcguo 
tneteofolugicD. (^^^^sta prepotcnte causa terrena basia solaa reodere in- 
certa ognî predizione di pioggic , di vciiii, di caldi, di freddi, di as- 
GÎutti c di ugni altra aerea cosutuziane di teoipo (pag. C9 ). 



la même quantité de pluie ^ et il conclut de là , que 
Tespace de 9 ans est la plus juste mesure des baux à 
ferme (i). 

Le 4.°^^ de 19 ans j c*est la période de Méton Athé- 
nien , qui comprend 135 lunaisons, après lesquelles Jes 
nouvelles lunes arrivent aux mêmes jours solaires , à une 
heure et demi près , que la période précédente : le nom- 
bre des années de ce Cycle est le ûprabre d'or mar- 
qué dans les almanachs. Ce Cycle est adopté par plu- 
sieurs des plus célèbres météorologistes» 

Le y ."** de 1 8 ans , dont Pabbé Toaldo a développé 
la théorie dans le Journal de Rozier pour Tan 1779. Il 
Ta adopté de préférence au précédent ^ parceque dans 
celui de 1 9 ans ^ le lieu de Tapogée et du nœud n'est 
pas le même que dans la période précédente. Les Cal- 
rféens appellent Saros ( retour d^s éclipses ) cette pé- 
riode de 18 ans ou de 12 j lunaisons j l'auteur , en Fado- 
ptant J en a retenu le nom» 

Le 6.*"^ de 37 ans, qui lui a été suggéré par l'Abbé 
Spangaro. M/ Toaldo l'attribue à la double période du 
uœud lunaire qui fait son tour en 18 ans et 6 mois* 

On doit noter que M.' Toaldo, dans son discours, 
trouve des raiions en faveur de chacun des Cycles sus- 
énoncés , de sorte qu'il faudrait les adopter tous ; cependant 



comme aucun des six Cycles ne peut s^accorder avec 
les autres, puisque, si le cours des météores est de 4 ans, 
dans 8 ans il se répétera deux fois, maïs il ne concor- 
dera pas avec le cours de 8 ans, cjont la cinquième an- 
née ne doit pas être une répétition de la première, et 
ainsi des autres; il en est de même des Cycles de 
9 et de 18 an^, puisque si les modifications de l*at- 
mosphèrc changent pendant i 8 ans consécutifs, le Cycle 
de 9 ans ne pourra concorder que pour la moitié avec 
celui de 18 ansj d^oii il s'ensuit que, si un Cycle se 
vérifie, les autres doivent manquer. 

Néanmoins, M/ Toaldo compare tous ces Cycles*, le 
premier excepté, avec ses tables météorologiques, et il 
trouve qu'ils sont tous assez d'accord avec elles; il faut donc 
dire que la prévention influait sur ses calculs , sans quoi de^ 
Cycles, qui ne peuvent pas s'accorder entre eux , a auraient 
pu s'accorder avec les mêmes tables. 

A l'exemple de M/ Toaldo, j'avais dressé un tableau 
analogue à celui qui se trouve ci-après, pour comparer 
les Cycles avec les tables météorologiques que j'ai pu- 
bliées dans les volumes 9/ et io,*deJa classe des Scien* 
ces Physiques et Mathématiques de l'Académie Impériale 
des Sciences, Littérature et Beaux-Arts de Turin, et 
dans les Annales de TObservatoire pour les années 1809 
et 1810. J'avais déjà commencé à remplir les cadres de 
mon tableau , lursque je rédéchts qu'il était beaucoup 
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mieux de les faires remplir par une personne tout-à-fait 
étrangère à la discussion de rînfluence de la lune sur 
les modifications de l'atmosphère. M/ le Docteur Hector 
Chabrand a bien voulu s*en charger i il a même étendu le 
modèle que j'avais fait , de sorte que son tableau présente 
le parallèle de plusieurs Cycles de 1 8 et de 1 9 ans pour 
Thumide et le sec de Tair : à Fégard de^ autres Cycles 
de plus courte durée, chacun peut en voir le parallèle, 
soit dans ce tableau , soit dans les observations méiéo- 
rologiques sus-îndiquées» 

Je n'y ai point ajouté le parallèle des températures et 
des élévations barométriques, parceque du 1/ janvier 1787 
au premier janvier iSoj on observait le baromètre placé 
dans la salle des séances ordinaires de l'Académie des Scien- 
ces , et le thermomètre placé hors de la fenêtre au nord de la 
même salle , et ensuite on a fait usage des instrumens placés 
au-dessus de la plate-forme de FObservatoire j de manière 
qu'il y aurait des changemens à faire aux observa- 
tions originales pour les rendre comparables. D'ailleurs, 
c'est particulièrement de la sérénité et des pluies que 
s*occupent les météorologistes qui attribuent les modifi- 
cations de Tatmosphère à Tinfluence de la lune , et cha- 
cun peut tirer des écrits sus-indiqués plusieurs autres com- 
paraisons que je n'ai pas voulu rapporter ici, parceque, 
par leur étendue, elles dépasseraient les limites que je me 
suis prescrites. 



1 1 

Dans le tableau suivant ^ la lettre B indique les jours 
sereins ou demi-couverts. 

La lettre C indique les jours de neige , de pluie , 
de grêle , ou couverts. 

En jetant les yeux sur le tableau , on voit de suite 
que pour les années depuis 1787 jusqu'à 1791, il y a 
à gauche les six années correspondantes d'après le Cycle 
de 18 ans et à droite les six années correspondantes 
d'après le Cycle de 19 ans. 
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PARALLELE DE SIX CYCLES DE i8 ET i« 




1805 


1787 


1806 


1788 


1807 


178c 


Janvier 


B 6 

C ij 


B 20 
C 11 

B 10 
C 18 


1 ^ 9 

C 22 


B 15 
C 16 


B 23 B 6 
C 8 G ij 

B 14 Bit 

C 14 1 C 7 


FÉVRIER 


B 7 
C ri 

C 16 

' B 3 
C V 


B 5 
C 23 


B 7 
C 22 

B .7 
C 14 


Mars 


B i(S 
C .5 

B .3 
C ,7 

B II 
C 20 


B 6 

C 2J 


B 10 
C 21 


B 15 

C i(S 

B iz 

C 18 

B 15 
C 16 


Avril 
Mai . . 


B 3 

C 27 

B 7 

C 24 

B 6 
C 14 


B 1 9 
c II 


B X7 

C 13 


B 13 
C 18 

B 3 

C 17 

B II 

C 20 

B 8 
C .3 


B ,. 
C 19 

B II 
C 19 

B 18 : 

c 13 


B i3 
C 13 

B 16 
C .4 


Juin . 


c 15 
B II 

C XO 

B 15 
C 16 

B ,3 
C .7 

B n 1 

C .8 


B 17 
C ij 

B 13 
C 8 


Juillet 
Août, 
Septemb. 
Octobre 


B 5 
C 16 


B 14 
C .7 


B 10 
C 21 


B 21 

C 10 


B 18 . 
C 13 

B 14 1 
C 16 

B J9 

C 11 

B 8 

C 21 

B 11 

C 10 

B 181 
C 183 


B 11 

C lO 


B II 
C 19 

B 10 
C 11 


B 4 
C x6 


B M 
C 15 

B 10 

C 2t 

B 6 
C 14 

B 10 
C 21 


B 1 9 
C 11 


B II 

c 20 1 


B 9 
C 11 


NOVEM. 
DÉCEM. 


B n 
C i<î 

B II 
C 19 


3 8 , 
c 12 


B 10 

C 10 

B 6 , 
C M 

B 8x 
C 183 


B .4 
C 16; 


B 6 

C 25 

B I y I 
C 114 


B 15 
C 16 

B.18; 
C .7J 


ANNÉE 


B 114 
C 251 


B 161 

C 205 


^^^^^^^^^^^^^^^^^B 
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^1 


NS POUR L'HUMIDE ET LE SEC DE L'AIR. 


x8o8 


1790 


1809 


1791 


1810 


1792 


1811 


1 lO 

M 1 1 


B 18 
c 13 

B ,7 
c II ; 


B ,3 
C 18 


H 15 
C 16 

B 17 
C 11 


B 17 

C .4 


B 6 

c 25 


i^ 1 

c 21 


^ 9 


B 17 
C II 


c 1} 

B 13 
C 18 


é 24 
c 5 


B 12 
C 16 


M 21 


B 16 
C M 

B 8 

C IX 


B 10 
c XI 

B 10 

C 20 


B i6 

C 5 

B 8 

c XX 

B 1 
C 11 

B 1 4 
c 16 


B 10 

C 21 ! 


B 24 
C 7. 

B ,3 
C 17 

B 16 
C M 


1 '^ 


B II 

C 18 


B 18 
C ,2 1 


1 i6 

p., 


B II 

C 20 

B 18 
C II 

B 24 

B 16 
C 1 5 


B 11 
C ,9 


B 7 

C 24 


B 8 
C 23 

B 13 
C .7 

B 24 
c 7 

B 18 
C 13 . 


» M 


B II 
C 19 


B 13 , 
C .7 


B 12 i 
C 18 


i » 


B ,4 
C 17 

B 17 
C 14 

B 16 
C M 


B .7 

C i 4 

B 17 
C 14 


B 19 
C 12 


B 14 
C .7 


*• 


B 14 
C 17 j 


B 14 i 

c 17 ' 




B 10 
C 10 

B 13 
C 18 


B 18 
C li 


B 13 
C 17 


B ,3 
C ,7 


B 17 
C 1 3 


.6 


B .5 
C 16 

C ly 

B 16 
C i> 

B 176 
C 189 


B II 
C 20 


B 12 
C 19 


B 8 
C 23 


B 20 

Cil 


.187 


B 7 
C X3 

B 2Z 

C 9 

B 190 
C_i7 5 




B II : 

c ,9 

B 20 
C II 

B 166 ' 
C 199 


B 14 
C 16 


B 10 
C 10 




B 16 
C M 

B 171 
C 194 


B 22 
C 9 

B 194 
C 171 
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La grande différence entre le nombre des jours sereins 

et celui des jours couverts ^ pluvieux , etc* dans la pluralité 
des mois correspondans des deux Cycles est si évidente , 
que je crois inutile de rapporter ici le résultat de leur com- 
paraison j j'observerai seulement que, même dans les deux 
années 1789 et 1808 qui seules^ parmi les années corres- 
pondantes du Cycle de 19 ans, offrent un nombre égal 
de jours sereins, ce n'est que par compensation quil y aie 
même nombre total, tandis que dans plusieurs mois cor- 
respondans les nombres des jours sereins diffèrent de beau- 
coup, et qu'il ny a pas deux mois correspondans qui 
aient le même nombre de jours sereins. 

Monsieur le Comte Sénateur de la Place vient de 
découvrir dans le mouvement de la lune une inégalité 
dont la période est de 184 ans. Les amateurs des Cy- 
cles pourraient encore comparer celui-ci avec les obser- 
vations météorologiques j mais il est à présumer qu'il 
n*y répondra pas plus que les autres Cycles établis, et 
ceux quon pourrait encore établir. 

Position de t Observatoire de Turin et des instrumcns 
qu^on y emploie. 



L'Observatoire de TAcadémie ^^t presque au milieu de 
la Ville de Turin, dont la position a été déterminée 
par le célèbre J. B. Beccaria ^ savoir , de son Obser- 
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vatoire au coin de la place impériale , à la droite de la 

rue du Pô , maison Fresia, 

Latitude ♦ . 4j** 4' et 14". 

Longitude . i^^ 14' et 30". 

ou de . • 5"^ 14' et jo à Test du méridien de 
Paris. 

Et d'après les nouvelles observations et réductions faîtes 
à rObservatoire de FAcadémie par le célèbre Astronome 
M/ le Baron de Zach ( Mémoires de FAcadémie Im- 
périale de Turin , classe des Sciences Physiques et Ma- 
thématiques tome XI pag, 81 ). 



Latitude . • 45^ y 



59 «3- 

18" 00 à l'est du méridien de 



Longitude . 5** xo' 
Paris. 

L'on $mt que la ville de Turin est presque au confluent 
de la Doire et du Pô, à la droite de la première qui 
tire sa source du Mont-Genèvre^ et à la gauche du second 
qui a sa source au Mont-viso. 

Cette ancienne ville se trouve au fond du bassin du 
Piémont, borné au nord et à l'ouest par les Alpes Gra- 
yes, Cottiennes et Maritimes, au sud par l'Apennin^ au 
quel viennent se joindre les montagnes secondaires qui 
rétrécissent le bassin ouvert vers l*orient par les plaines 
du Vercellais et du Novarais. 

Les hautes Alpes et les Apennins qui bordent l'espèce 
de gorge de cette plaine, ainsi que les mont.ignes qui 
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en dépendent et la rétrécissent , exercent une influence 
marquée sur la météorologie du Piémont, comme le fait 
soupçonner le seul aspect de la position de Turin sur la 
carte topographique mînéralogique du Piémont de notre 
ancien confrère Nicolis de Robilant, et comme le con- 
firment les observations méiéorologiques. 

Le bâtiment de PAcadémie , sur lequel se trouve P Ob- 
servatoire, est un des plus élevés de la ville. Le pavé de 
la rue , au pied de l'Observatoire , est élevé au-dessus 
des eaux du Pô, de 17 mètres et a. 8 centimètres, ou 
de 14 toises et i pied, 

La plate-forme de T Observatoire est élevée au-dessus 
du pavé de la rue de 44 mètres^ 8^.7 millimètres, ou 
de 1) toises* 

Le savant Beccarîa a aussi fixé l'élévation de Turin 
au-dessus du niveau de la mer à 1 j i toises , ou 15} 
mètres, 3x4 millimè[res. 

Le baromètre dont on a fait usage ^ est celui dit à la 
Torricellî i le diamètre du tube est de 9 millimètres ou 
de 4 Ugnes, et celui de sa cuvette de 27 millimètres, 
ou de IX lignes. 

Le baromètre est placé dans une petite tour de l'Ob- 
servatoire , et il y a un thermomètre à côté , pour faire 
les corrections relatives à la température. 

Les thermomètres sont de cristal avec une boule de 
20 millimètres ou 9 lignes de diamètre, et Nchelle 
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de 8 de Réaumur est longue de 144 millimètres, ou 

5 pouces et 4 lignes* 

La boule et le tube sont entièrement séparés de la 
planchette de réchelle , qui dans la partie inférieure a un 
vide circulaire dont le diamètre est double de celui de la 
boule thermoméirique , et dans sa longueur une ouverture 
large de trois fois le diamètre du tube du thermomètre. 

La boule du thermomètre est soutenue dans le vide 
inférieur de la planchette par un petit cylindre de verre 
qui finit en petite soucoupe ^ et le tube est retenu dans 
Fouverture longitudinale par deux travers de fils métalli- 
ques très-minces. 

Par ces thermomètres isolés on évite l'influence de la 
température précédente retenue par la planchette , et celle 
de la réflexion des rayons du soleil par la planchette 
sur la boule thermométrique , qui ne laissent point in- 
diquer à l'instrument la véritable température de Fair au 
moment qu'on l'observe* 

Le parallèle des observations de deux thermomètres 
dont la marche est bien uniforme , Tun sur la planchette^ 
Pautre de la nouvelle façon, placés Tun à côté de l'au-^ 
tre , soit au nord , soit au sud , m'a donné une diffé- 
rence remarquable dans leur élévation, particulièrement 
à midi. 

Je donnerai, dans une autre occasion, ce parallèle avec 
des notes sur les erreurs ordinaires dans la manière de 
prendre la température» | 



Deux thermomètres isolés sont placés ^ Tua au-cîessus du 
pîlîer du sud , et l'autre à côté du pilier du nord de la 
plate-forme de l'Observatoire , dont' la diagonale est pres- 
que exactement dans le méridien asironomique, de ma- 
nière que le thermomètre du sud n^est ombragé par aucun 
corps , et que celui du nord ne reçoit jamais aucun ra- 
yon du soleil. 

LVnémoscope est une girouette portée par une tîge 
de fer de 6 centimètres de diamètre , et > de i mètres 
de hauteur , laquelle finit en un pivot d'acier tournant 
dans un petit creux d'un morceau de métal très-dur. 

Cette tîge passe par le sommet de la coupole de la 
petite tour sus-énoncee. Pour éviter le frottement , elle 
tourne au milieu de quatre rouleaux de métal dur, dont 
chacun est très-mobile sur son axe, 

La girouette est placée à un mètre au-dessus du som- 
met de la tour ^ elle est longue d'un mètre environ , et 
large d'un demi mètre. Elle se trouve parfaitement équi- 
librée par un contre-poids formé à lentille horizontale, 
pour qu'elle oppose la moindre résistance possible au 
\ent. 

Au-dessus de cette girouette , il y a une plaque de 
fer-blanc très-mobile sur deux pivots qui sont aux bouts 
du côté supérieur , placée en équerre de la girouette dans 
on châssis en fer. Elevée par la force du vent^ celte 
plaque constitue Tanémomètre» 
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-.es degrés de force du vent sont ceux du demî-cer- 

çle^ dans lequel la plaque se meut librement^ moyen- 
nant une échancrure dans le côté inférieur de la plaque. 

L'hygromètre est à cheveux et de rinvention du sieur 
Joseph Capel ^ Mécanicien de l'Académie Impériale des 
Sciences, Lirtérature et Beaux-Arts de Turin. 

Dans cette construction , la longueur du cheveu est di- 
visée en trois parties qui agissent sur trois poulies, dont 
la troisième fait mouvoir un grand arc double , qui porte 
d'un côté Tindex des degrés hygrométriques et de l'au- 
tre côté le contre-poids pour maintenir la tension des 
cheveux. Ce contre-poids, dans ses mouvemens , moyennant 
ses évolutions autour d'un petit cyHndre , donne les cen- 
tièmes parties du degré hygrométrique assez grandes pour 
en prendre encore leurs dixièmes, ou les miJUèmes du de- 
gré par approximation. Le but, en se servant de trois 
cheveux plus courts au lieu d'un seul long , est d'éviter 
que les variations dans le cheveu par iTiumîdité et la 
sécheresse ne soient pas altérées par les efflets de Téla- 
siicité du cheveu qui augmente en raison de sa longueur. 

Les degrés d'humide et de sec de cet hygromètre partent 
du O. qui est au milieu et vont, de chaque côté, jusqu'à 
cinq , qui , par la subdivision centésimale , présentent cinq- 
cent parties dans chaque échelle de Thumide et du sec. ( i ) 



(i) Ce n'est que depuis le r,cï avril 1808. que l'on a înis le O, au milieu 
de récUeUe qui j avant cette époque » étoit divisée ea 10 ngmbres successifs- 
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L'udomètre est un cube creux, de deux décimètres ou 
de 7 pouces et 4 lignes de côté. 

On mesure la quantité de pluie ou de neige tombée, 
moyennant une échelle partagée en pouces et en lignes, 
et renfermée dans un tube de verre. 

Uatmidomètre est un cube semblable qui a une petite 
traverse, au milieu de la quelle passe une échelle égale 
à la précédente, portée par le flottant que forme une 
boule de verre qui baisse en raison de l'évaporation. 

L'état du ciel est enregistré d*après les descriptions 
des modifications de l'atmosphère , faites par les écrivains 
de météorologie , et particulièrement d'après les distin- 
ctions des nuages données par M.^ De Lamark, 
Membre de l'Institut, dans ses savans annviaîres météo- 
rologiques. On fait les observations au lever et au cou- 
cher du soleil , et à midL 

Additions aux Annales de 1811. 

L'intention de perfectionner , tous les ans , cet ouvrage 
périodique, est clairement énoncée dans la préface 
du premier volume , où il est dit ( page 1 1 ) Nous ne 
considérons ce que nous présentons que comme une ébauche 
de ce que ces Annales doivent offrir-^ aussi y avons-nous 
pris pour devise est quodam prodire tenus ^ parcequ*en 
vérité , pour les commencer, il fallait un ensemble de cir- 
constances favorables qu'on aurait peut-être souhaité en 
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vaîn ailleurs , telles qu'un nombre d'hommes capables et 
qui voulussent travailler pour le doux plaisir de faire le bien 
public, des Autorités (M/ le Général Alexandre Lameth, 
Maître des Requêtes , Baron de l'Empire , Officier de la 
Légion dlionneur , Préfet du Département du Pô , et 
M/ Negro ^ Baron de TEmpire , Membre de la Légion 
d'honneur , Maire de la Ville de Turîn ) zélées et 
empressées à seconder les vues du Gouvernement, et 
par-là portées à fournir aux Rédacteurs tous les moyens 
que leurs places mettent à leur disposition , enfin d'un 
Recteur de l'Académie ( M/ Prosper Balbe , Commandeur 
de l'Ordre Impérial de la Réunion, Conseiller ordinaire 
et Inspecteur général de l'Université Impériale, Recteur 
de TAcadémie de Turin ), à qui rien n échappe de ce 
qui peut devenir utile , et qui saisit toutes les occasions 
de perfectionner chacune des branches de Tinstruction 
publique qui lui esc confiée. 

Sorties sous de tels auspices , les Annales de TObserva- 
toîre pour Tan 1809 furent accueillies si favorablement, 
que les Rédacteurs redoublèrent de zèle pour mériter 
de plus en plus l'approbation des savans et des Autori^ 
tés , et pour avoir les renseignçmens propres à rendre 
leur ouvrage plus utile. 

Les additions faites aux Annales pour Tan 18 10, prou- 
vent que leurs efforts n ont pas été infructueux : aussi y 
ont-ils mis Tépigraphe Acquirit eunJoy pour indiquer que 
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ce volume était plus riche que le premier j et comme 
on espère qu*on pourra les perfectionner tous les ans^ 
on 5e flatte aussi que la même devise pourra convenir 
à plusieurs volumes successifs. 

Quant à ce volume, on trouvera dans le texte 11 ndi- 
cation de plusieurs personnes qui ont fourni des ïK>tices 
précieuses : il est parûculièremetit enrichi des observations 
comparatives faîtes à Turin par M/ Bonin , Observateuf 
Météorologiste , par moi à ma campagne à quatre 
mille mètres ( une petite lieue ) environ à Tovest de Tu- 
rin , et par mon collègue M/ Caréna aii sommet du 
Musinet, montagne élevée de 4J7 toises au-dessus de la 
plate-forme de l'Observatoire, à trois lieues à l'ovest de 
Turin , pour déterminer l'influence ou action des mon^ 
tagnes , et particulièrement de la colline de Turin , suc 
la direction des vents ; j'ai déterminé Tétendue de cette 
influence par un grand nombre d'observations faites à ma 
campagne. 

M.r le Docteur Hector Chabrand , outre le parallèle des 
Cycles de 18 et de 19 ans dont j*ai parlé, a aussi 
fait celui des plus grandes variations Barométriques ^ 
Thermométriques et Anémoscopiques observées à Turin ^ au 
Montcenis où le Père Dominique Dubois (a), Maire ad* 



{a) £q son abseace , son coafrère Pierre Peytavin a bien voulu faire et 
soac transmettre les observations. 



joint de la commune^ Membre de la Société d'Agtîcul- 
ture ec Associé correspondant de TAcadémie Impériale 
des Sciences^ Littérature et Beaux-Arts de Turin continue 
ses précieuses Observations Météorologiques et ses ex^ 
périences pour peupler d'arbres les endroits incultes de la 
montagne j à Nice^ départem. des Alpes Maritimes, où Ms 
le Chimiste Pharmacien Risso , Associé correspondant de 
TAcadémie Impériale, des Sciences , Littérature et Beaux- 
Arts de Turin , fait lui seul presque toutes les obser- 
vations qui forment l'objet de ces Annales, ouvrage qui 
mériterait d'être imprimé en entier à parti à Busca et 
à Bene où MM/* Tardîri et Marazzi, Associé corres- 
pondant de TAcadémie Impériale , Professeur de Rhéto- 
rique et Principal du Collège, font des observations 
météorologiques modelées sur celles de TObservatoire. 

M.r Plana, Professeur d'Astronomie (pendant qu'il 
s'occupe des observations astronomiques dont les plus 
importantes seront insérées dans ces Annales, et des élé- 
vations barométriques et thermométriques moyennes an- 
nuelles) a déterminé les élévations relatives de Turin ^ 
du Montcenîs, de Nice, de Busca , de Saluées, de Ca- 
sai et de Bene. 

M,r Charles Mallet, Ingénieur en chef des Ponts et 
Chaussées du département, Chevalier de l'Ordre Royal 
des deux Siciles, a bien voulu me fournir le tableau des 
hauteurs journalières des eaux du Pô au-dessus de Tétia- 
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ge (iîgne des plus basses eaux connues) que j*aî ajou- 
té aux tableaux des observations météorologiques. 

M.r Bonin , Observateur météorologiste de l'Académie, 
a apporté des perfection nemens au §• L dont il est 
Tauteur, 

M.r Caréna, Membre de l'Académie Impériale, en a 
fait autant à l'égard du §. H , qu'il déduit du §. L et 
à Pégard des §. 11- et VIIL du résumé. 

M.r le Docteur Joseph Sobrero, Professeur des scien- 
ces physiques dans le Lycée de CasaJ, Associé corres- 
pondant de 1* Académie Impériale, a bien voulu me trans- 
mettre les moyennes élévations annuelles du baromètre 
et du thermomètre à Casai , ainsi que les époques de leurs 
plus grandes variations , extraites des cinq mémoires mé- 
téorologico-statistiques qu'il a présentés à l'Académie, et 
du Journal de ses observations, 

M.* le Docteur Balbîs, Professeiu' de botanique et de 
matière médicale à l'Académie, Men\bre de TAcadémie 
Impériale , continuant à me fournir l'époque de la fleu- 
raison des plantes , a bien voulu choisir celles qui appar- 
tiennent à la flore économique et médicale du Piémont, 
et qui ne sont pas comprises dans le nombre de celles 
dont il a déjà indiqué les usager dans les Annales de 
i8io. 

M/ le Docteur Rubînetti a fait des additions aux 
époques des nichées et des passages des oiseaux. 
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Charles Pavesîo ^ chasseur pour le Musée d'histoire na- 
turelle de rAcadémie, en a fait autant a Tégard de ses 
observa lions. 

Plusieurs cultivateurs et amateurs éclairés de Pagri- 
culture m'ont fourni des faits précieux dont j'ai enrichi 
les S. ni et IV. 

M^^ Franc-André Bonelli, Professeur de zoologie à 
l'Académie, de retour de Paris, a bien voulu me donner 
[a liste alphabétique des oiseaux du Piémont, qu'on trou- 
ve à ta fin du $ III du résumé. U y a ajouté la syoo^ 
nymie latine et piémontaise, ce qui épargne les paren* 
thèses dans les $ des époques naturelles. 

Messieurs les Médecins Anfornt et Calîgaris ont pré- 
sente de nouvelles réflexions sur les maladies et la mor-> 
talité des hommes dans la Ville, les Faubourgs et la 
Banlieue ; M,*^* les Médecins Averardi et Gastone en 
ont fait autant , le premier à l'égard de l'hôpital de $• 
Jean , M.^ Gastone à f égard du dépôt de mendicité ; 
M/ le Médecin Mosca a continué de coopérer à ce 
ttavail important* 

M/ Rossi , Professeur d*opérations , bandages et ac- 
couchemens à PAcadémîe , m'a aussi fourni la liste de ses 
opérations. 

M.^ Luciano, Artiste Vétérinaire de la Mairie, a fait 
de nouvelles observations concernant les accoupiemens , 
les naissances, les maladies et la mortalité àc$ animaux 
domestiques. 4 
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L'indication des additions à ce volume, prouve le 
zèle des Rédacteurs à perfectionna leurs annales de 
rObservatoire , et à mériter de plus en plus les témoi- 
gnages d'approbation dont les ont honorées plusieurs per- 
sonnages aussi estimés par leur savoir que pair les pla- 
ces éminentes qu'Us occupent, ainsi qu'un grand nom- 
bre de Savans et de Sociétés scientifiques tant de l'Em- 
pire qu'étrangères. 
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S. IL 

Parallèle entre les observations et les proverbes météorologiques^ 
soit en général y soit relativement aux jours de la Lune. 

PROVERBES MÉTÉOROLOGIQUES. 

Janvier fait le pont - Février le rompt* 
Cette année ce proverbe ne s'est point vérifié. 

Nehula fert solem . . . . vérifié 2 fois sur 3 
Par la blanche gelée - La pluie est présagée o i 

Dopo tre nebbie acjua . . . .0 1 

Brouillard qui ne tombe pas - Donne après 

de Peau en bas . . • . o l 

Temps qui se fait beau la nuit - Dure peu 

quand le jour luit , ou 
Seren fatto di notte - Non val tre père- cotte i *i 

Quand le soleil est joint au vent - On voit 

en Vair pleuvoir souvent . . • i i 

{Non fa pioggia sen^a vento . . . i o 

Non fu vento senf acqua . • . o 4 

PROVERBES LUNAIRES. 

Quarta qualis - Tota talis. 
Beau le 28 du mois » 4*°^^ jour de la lune ; lunaison mau- 
vaise. 

Quinta qualis * Tota talis. 
Le 29 mauvais ; lunaison mauvaise^ 

Isna nuova - Tre di alla prova. 
Le 2$ I 26, 27 mauvais; lunaison mauvaise. 



1 1 1 l« 



s. ni. 



Epoques naturelles et Obsenations rurales^ 



Le 2 9 On a porté un blaireau ( Taxus mêles Gm. » tasf on 
tasson des Piémontais) au marché de Turin. 

Le s t on a pris sur la colline de Turin un merle bleu. 

Le 6^ apparition d'une mouette d'hiver. 

Le 9t apparition de plusieurs pinsons de neige et grimpe- 
reaux de muraille, d'une petite épeiche, de plusieurs orto- 
lans de Lorraine , de plusieurs pinsons des Ârdennes, de quel* 
ques choucas des Alpes et d'une corneille mantelée« 

La neige tombée a fait prejidre une grande quantité de 
lièvres. 

Le la > apparition d'une pîc-grièche grise. 

Le 1 5 , il y a eu un fort passage de canards sauvages au* 
dessus du Po. 

Le i6 » apparition de plusieurs râles d'eau et de quelques 
sarcelles. 

Le 17 « on a entendu une draine chanter sur la colline. 

Les pinsons commencent à pioler. 

Le iS^ apparition de deux morillons* 

Le ai, fleuraison du pissenlit (sicarîa sarvaja des Piémon* 
tais I Ltontodon Taraxacum ) . Il croît par-tout dans les prés » 
dans les marais , sur la colline et 4ans la plaine. Tout le 
monde connaît cette plante , dont les enfans s'amusent à li- 
vrer au vent les semences en forme de volant* 

Elle est assez utile comme fourrage pour les besuaux et 
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comme aliment pour les hommes; en médecine on la regarde 
comme un excellent apéritif > fébrifuge et vulnéraire. On fai- 
sait beaucoup d'usage du suc et de Textratt de cette plante ^our 
la guérison de plusieurs maladies qu'on suppose produites par 
des vices^ de la bile ; mais on en est bien revenu. Aujour- 
d'hui que la nature de ces maladies est mieux connue et que 
Ton a tant d'autres substances^ sur l'activité desquelles il n'y 
a aucun doute > il vaut mieux employer ces dernières que 
faire usage d'une plante capable de fatiguer l'estomac > sans 
donner l'espoir d'une guérison radicale. 

Ont paru quelques alouettes huppées^ et l'on a entendu le 
chant d^un pouillot. 

Le 22 , apparition d'une piette mâle. 

Le 23, apparition d^une quantité de lagopèdes ^ de fauvet^ 
tes des Alpes ^ d'un pinson de neige et d'un pinson d'Arden- 
nés. 

Le 27 , fleuraîson de la Morgeline ( pcuvronia des Piém. , 
Alsînc média ) plante très-commune dans les jardins , les cours 
et le long des haies. On la croyait vulnéraire; mats elle n'est 
point en usage en médecine ; on l'emploie pour rafraîchir les 
oiseaux» sur-tout les serins qu'on tient en cage. 

Les accouplemens des bètes-à-corne ont été nombreux > et 
leurs naissances en très-petit nombre, f 
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Parallèle entre tes proverbes concernant tagrîcuàure 
et Us observations relatives^ 



Quando Ginnajo mette erha , 
Se tu hai grano , e tu lo serha* 

Ce proverbe paraît d'accord avec ce que j'ai rapporté dans 
les Annales au mois de janvier 1809 » Annie migeuse , an* 
née fructueuse ; la neige est la mire du blé etc.j et il paraît 
contraire à ceirx de l8io, Ctara dies Pauh foecundum dénotât 
annum; Gennajo secco , villan ricco. Cependant, ni la sérénité 
de janvier ( ainsi que j'ai expliqué le proverbe Clara dies 
Pauli) t ni la sécheresse du niêrae moiSi par elles seules, ne 
portent pas ilierbe à pousser ; puisque la végétation demande 
une chaleur qui peut aisément manquer au mois de janvier 
serein et sec. Par conséquent on ne peut pas dire que le 
proverbe ci-dessus soit contraire à ceux de 1810 ; et quand 
il le serait, la vérité des autres n'étant qu'hypothétique, il 
pourrait aussi être vrai sous d'autres conditions. 

Considéré en lui-même, le proverbe est fort douteux, ainsi 
que je Tai noté au mois de mars 1810 à l'égard des pronos- 
tics des récoltes fondés sur l'état atmosphérique d'un seul mois; 
on doit cependant convenir que si janvier met de l'herbe, il 
est probable , d'après le proverbe picmontais , V luv l'a mai 
mangiâ nssun invern , qu'il y aura ensuite des froids capables 
de faire le plus grand tort aux blés, ainsi qu*aux autres 
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plantes qui auront poussé , d'après Tancien proverbe français^ 
quand en hiver est Vite et dans rété fhivernéef cette contrariété 
ne fit jamais honne année , pour laquelle se requiert ogni cosa 
a soua siagioun ^ ainsi que disent les Piemontais. 

Quand janvier est chaud , on a donc lieu de craindre 
qu^an printemps des froids n'endommagent les récoltes ; ainsi 
ce sera une règle de prudence de conserver le blé qu'on a^ 
quoiqu'il puisse arriver que les chaleurs de janvier na soient 
point suivies de froids rigoureux, et que la récolte de rannée 
soit très-abondante. 

Cette année , janvier a été serein mais assez froid, ainsi 
il n'a point mis de Therbe, et la récolte aurait été assez bon* 
ne , si les pluies à Pépoque de la moisson ne l'eussent pas 
fortement endommagée. 

s. V. 



Mariages et naissances qui ont eu lieu dans le mois* 

MARIAGES. 

Garçons et filles ga. Garçons et veuves 3, Veufs et filles 9. 
Veufs et veuves 3. Total 47- 

NAISSANCES. 

Légitimes Mâles 127, Femelles 114. Naturels Mâles 2, Fe- 
melles 2. Abandonnés Mâles 25, Femelles 38» TotAL 308. 



!< 



1 8 I !• 



Maladies et mortalité des hommes* 
Depuis le commencement de novembre de Tannée dernière 
jusqu^aux premiers jours de janvier 18 ii il y avait toujours 
eu un nombre de malades assez considérable , la plupart at- 
teints d'afTections catarrhalcs et de rhumatismes ; à cette 
époque il est devenu encore plus grand , ainsi qu'on a ob- 
serve les années précédentes j et qu'il doit être ordinaire- 
ment /soit à cause de la saison, soit parce qu'^alors la ville 
est plus peuplée. Les maladies catarrhales ont aussi prédo- 
miné et sont devenues plus violentes ; il y a eu d'ailleurs 
beaucoup de pleurésies et de péripneumonics bien dangereu- 
ses , des synoques , des fièvres putrides , et quelques maladies 
* cxanthématiqucs , notamment la rougeole ^t la scarlatine, La 
petite vérole , très-peu répandue , a enlevé un garçon et une 
fille. Mais ce qui a considérablement grossi le tableau sécro- 
logique de ce mois , tient plus particulièrement aux maladies 
chroniques , à la phthisie pulmonaire sar-tout , à Tinanition 
des enfans , au marasme sénile et à Thydropisie. 
Le nombre des morts (i) est de 363^ savoir: 

MâUs. FmeUes. Total, 

par Maladies aiguës avec fièvre 

sans fièvre (1) 
Apoplexie . . • * 
Maladies chroniques . 
Enfans abandonnés , morts-nés , non 
déclarés . - . . , 
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220 


16 
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27 
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(1) V, la page 16 du premier semestre x8io. 
(3) V. comme ci dessus* 
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'hôpital de saint -jeak. 
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Dans le semestre dont nous allons rendre compte , il est 
entré à rhôpitai près d'un tiers plus de monde que dans le 
premier semestre de l'an 1810 ; il y a même eu proportion- 
nellement plus de décès. Au commencement de cette année 
les deux salles étaient presque remplies de malades , la plu- 
part entrés dans les derniers 15 jours de décembre: les fiè- 
vres périodiques , les continues nerveuses et putrides étaient 
en petit nombre ; mais les fièvres inflammatoires , les phleg* 
masies et en général les maladies phlogistiques prédominaient 
dans ces jours : on y voyait aussi beaucoup dTiydropJsies, la 
plupart consécutives à des fièvres intermittentes. 

Dans le mois de janvier , ayant reçu un nombre d'indivi- 
dus des deux sexes bien au-delà du terme moyen mensuel 
pour les autres années , la quantité des malades traités a été 
très-grande , sur- tout dans la salle des femmes , parce que 
plusieurs incurablts (i) y ont été soignées pour des maladies 
aiguës qui leur sont survenues. 

Les fièvres intermittentes ont été en assez grand nombre , 
la plupart longues , et finissant souvent par Thydropisie, sur- 
tout de poitrine . La fièvre inflammatoire , les catarrhes , 
pour la plupart aigus , les pneumonies , ont encore été dans 
le courant de ce mois les maladies prédominantes, et ces der- 
nières sur-tout dans le sexe ; plusieurs individus dans les deux 



(i) Pour rimeUisencc de ce mot incurables , royez le Résume de Tan 
iSiOj page 20s. 
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salles ont été victimes du catarrhe; la pneoraonie, moins dan* 
gereuse dans les hommes, a emporté plusieurs femmes. La 
fièvre nerveuse, très-rare, a cependant été mortelle pour deux 
individus ; la fièvre putride au contraire , bien plus fréquente, 
n'a apporté aucun décès: Ton a aussi eu à traiter nombre de 
rhumatismes d'assez longue durée* 

On n'a observé d'autres exanthèmes que quelques érysipè- 
les , et une fois la rougeole. 

Les hémorrhagîes n'ont pas été si rares. Il y a eu Tépista- 
xis , la ménorrhagie ^ et plus souvent Thémoptysie ^ par suite 
de laquelle quelques individus ont été conduits à la phthisie 
pulmonaire ; et cette dernière maladie a causé environ le cin- 
quième des décès dans la salle des hommes et le neuvième 
dans celle des femmes. 

On a eu à traiter deux apoplexies* La première a été très- 
légère et suivie de convulsions: un perruquier âgé de 50 ans 
en a été attaqué le 4 janvier, après un mois de douleur de 
tête continuelle ; il s'en est relevé sans aucune suite au bout 
de peu d'heures : nous le verrons retomber en février. L'au- 
tre individu est un veloutier, âgé de 55 ans, qui a été frappé 
d'apoplexie la nuit du 7 au 8; U s'en est parfaitement tiré 
après quelques heures. 

Des affections gastriques irès-lcgères ont amené à l'hôpital 
nombre d'individus; tous en ont été guéris en peu de jours. 

La colique , jointe à de fortes convulsions , a emporté un 
enfant : il avait été conduit à Thôpital pendant un froid exces- 
sif, et presque sans couvertures , de la distance de plus d'une 
lieue et demie : il est mort le lendemain de son entrée. Il 
serait à désirer qtie les soins des Maires et autres personnes 
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charitables, qui des communes même éloignées envolent des 
malades à Thôpital , s'étendissent sur tous les détails du trans- 
port : car l'on peut assurer que les inconvéniens des transports 
abrègent les jours de beaucoup de malades. On devrait aussi 
les envoyer , autant qu'il est possible, au commencement des 
maladies , au lieu qu'on amène souvent à rhôpital des agoni- 
sans I et quelquefois même des morts* 

Les hydropisies n'ont pas été rares, comme elles devraient 
rêtre dans un hôpital , ou généralement on ne les reçoit pas. 
Nous en avons indiqué la cause ci-dessus: plus d'un tiers des 
décès dans la salle des femmes et nu huitième dans celle des 
hommes ont été causés par ces maladies. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est de 
0,106 environ ^ ou comme 1 : 4 -•- 7 en général ; pour les 
hommes ; ; i : s; pour les femmes : : i 14-^1^^ 

DÉPÔT DE MENDICITÉ. 

Le nombre des malades , qui avait déjà été fort peu consi- 
dérable pendant le dernier trimestre de Tannée échue , a de 
même été en général très-petit dans le cours de ce mois. Il est 
en rapport avec la population du dépôt comme i à 18 7(1]; 
mais à cette époque on a remarqué une différence bien re- 
marquable entre les deux sexes ; il y a eu presque six fois 
plus de malades parmi les hommes que parmi les femmes. 

La synoque très-légère a été la maladie la plus commune. 
La diarrhée , qui avait fait de grands ravages l'année derniè- 



(i) V. la page 19 du premier semestre îÎïq, 
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re, s'est présentée sur plusieurs individus, spécialement chez 
les hommes, et a fait quelques victimes. 

Un garçon de. 26 ans, tombé dans la nostalgie, s'est con* 
stamment refusé à toute sorte d'alimens et en a péri. L'as- 
thme a emporté une femme. 

Le rapport de la mortalité aux malades, fait d'après la rè- 
gle adoptée jusqu'à présent, est comme i à 3 y. 

Opérations chirurgicales faites par M*r Rossi. 



Hernies étranglées 
Cataractes 



N.*^ 2 dont I guéri- 

„ 7, ils recouvrèrent tous la vue. 



Opération de la taille „ 1 , guérL 

$. VIK 

Maladies et mortalité des animaux domestiques^ 

Chevaux. Plusieurs ont été atteints de maladies rhumati- 
ques , catarrhalès , phlogoseuses , pulmonaires. On a regar- 
dé comme leurs principales causes occasionnelles , la séche- 
resse et la fatigue outrée; la mauvaise qualité de^ fourrages 
a fort contribué à augmenter la gravité des affections dont il 
s'agit; ils n^ont pu être bien conditionnés l'été de Tannée pré* 
cédcnte à cause .des pluies continuelles qui ont eu lieu dans 
cette saison. 

Les symptômes caractéristiques étaient, respiration laborieuse 
et courte, bouche sèche, haleine chaude, toux, extrémités 
froides, .pouls plein, fréquent et dur sur le commencement 
de la maladie. 
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Traitement utile : les saignées réitérées j les vésicatoires ap* 
pllqués i la poitrine ou les se tons , les dinplioré tiques sur 
les chevaux jeunes et de tempérament fort; ceux de consti- 
tution faible sont tombés dans des affections chroniques, 

La morve a été fréquente parmi les vieux chevaux; on ea 
a assommé quatre. 

Bêtes'à-cornes. Un petit nombre de veaux tués par le char- 
bon : les boeufs et les vaches n'ont offert rien de remar- 
quable* 

Parmi les veaux tués dans les boucheries provenant défi 
plaines du Piémont, on a observé des empàtemens du foie. 

Bêîes^laim, Les troupeaux dernièrement descendus de la 
montagne ont recouvré en grande partie Tembonpoint qu'ils 
avaient perdu par Tinjure du temps. 

L'hydropisie ou pourriture a été fréquente chez eux ; les 
bergers croient qu'on doit en attribuer la cause aux pâiuragei 
humides et couverts de rosée. 

Les symptômes ont été: blancheur de la conjonctive, tu- 
méfaction lâche , couleur blafarde de la base de la membrane 
clignotante , bouche blanche , lenteur > sécheresse de la laine 
^uî cède facilement au moindre tiraillement , rumination vi- 
ciée , petitesse et faiblesse du pouls , constipation , et dans 
quelques individus, diarrhée, urines claires et limpides , flux 
par les naseaux d'humeurs visqueuses , larmoyement , tumé- 
faction au-dessous de la ganache , qui se résout trois ou qua- 
tre jours avant la mort. 

Les astringens et les acides austères employés chez quel- 
ques individus sur Tapparition des premiers symptômes ont 
été avantageux; mais en général les bergers ne se soucient 

6 
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point de oaîter ces animaux lorsqu*ils sont atteints de cette 
maladie. 

Le tournis a fait des victimes > les agneaux anUnois en ont 
été atteints de préférence» 
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Récapitulation des Observations Météorologiques, 

Plus grande clévadon du mctcure dans le Baromâtce. Le 5» 
Moindre élévation» • Le 1*1. 



Elévation moyenne » • » 
Moyenne du mois • • * 
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Parallèle entre tes observations et les proverbes météorologiques^ 
soit en général^ soit relativement aux jours de la Lune. 

PROVERBES METEOROLOGIQUES. 

Nebula ferf solem . • • • vérifié o fois sur 3 
Brouillard qui ne tombe pas - Donne après 

de Veau en bas. « • . . I l 
Quand le soleil est joint du vent - On voit 

en Pair pleuvoir souvent • • • 1 3 

Non fu pioggia sen^a vento • • • o 3 

Non fu vento senf acqua • • • 2 10 

PROVERBES LUNAIRES. 



{ 



Quarta qualis • Tota talis. 
Le 26 beau ; lunaison belle. 

Quinta qualis « Tota talis. 
Le 27 beau; lunaison belle. 

Quarta y quinta qualis - Tota Luna talis - Nisi decimq sit 
inaequalis. 
Le '26 , 27 février et le 4 mars beau ; lunaison belle. 

o 
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S. m. 

Epoques naturelles et Observations rurales. 



le 2 , les moineaux commencent à pioler pour se séparer 
et se mettre en couple* 

On a pris un héron cendre à Govone (arrondissement d*Astî) 
et ont paru à Turin un petit tétras mâle et plusieurs lltornes. 

Le 6 , apparition de plusieurs lièvres blancs. 

Le 10, on a vu près de Turin deux étourneaux de retour; 
les friquets commencent à s'appareiller en quittant les fermes. 

Le 12, apparition de plusieurs bartavelles. 

Le 14, fleuraison du lamier à fleurs pourprées ou pain de 
poule { Lamium pnrpureum ) - 

On trouve cette plante dans les lieux cultivés , et en cer^ 
tains endroits on emploie ses feuilles pour la nourriture des 
jeunes poules; pour cela on les hache très-menu et on les 
met avec leur pâtée, 

Fleuraison de la primevère. 

Le 1$, on a vu près de Turin (en Vanchiglia) un proyer 
qui chantait. 

Le 17, les moineaux francs commencent à s'appareiller. 

Le 18 , apparition de plusieurs sizerins. Départ des bou- 
vreuils. 

Le 2 i 5 les grimpereaux commencent à chanter. 

Le 23 , apparition des grives- 

Le 24, on a pris aux environs de Turin plusieurs bécasses. 

Le 3$> apparition d'un vanneau* 

7 



5^ 
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Le 27 , fleuraison du cornouiller mâle ( cournalé ou cournai 
des Picm. , Cornus mas ) . On trouve cet arbre dans les bois 
et dans les haies. Tout le monde sait combien ses fruits sont 
bons à nianger; ils sont employés en médecine comme as- 
tringens ; on administre sur-tout leur conserve. 

Fleuraison du daphne lauréole ( Daphne î&ureola ) . On la 
trouva dans quelques endroits de la colline de Turin ou elle 
^st très-rare ; elle est acre , drastique et dangereuse ; on ne 
doit l'administrer qu'à rextérieun 

Apparition d'un chat-huant. 

Le 28 y retour des è tourne aux* 

Les naissances précoces de l'espèce chevaline, qui ont en 
lieu vers la fin de ce mois, n'ont eu aucune suite fâcheuse* 

Le nombre des accouplemeos des bêtes-à-cornes a dimimié, 
et leurs naissances ont été heureuses , mais en petii nombre. 

S- IV, 



Parallèle entre les praverhes concernant C agriculture 
et les observations relatives. 

Janvier et février comhknt ou viâmt le grenier. 

Par le proverbe qui indique les qualités à souhaiter dans 
les huit premiers mois de Tannée pour qu'elle soit abondante, 
janvier doit être trcs-froid , et février humide , puisque - H 
gran freddo di gennajo^ il mal tempo di fehbrajOj il venta di 
mar^o , It dolci acque di aprile , le guaf^t H maggio , // buon 
mie ter di gi^^gno , // huon ta t ter di luglio , le tre acque di agostw 
con la huona stagione vaglion pin che il tron di Salomone. 
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Comme ordinairement ce n'est qu'après la neige que vient le 
grand froid , ce proverbe italien s'accorde avec ceux que nous 
avons rapportés aux mois de janvier et de février 1809, sa- 
voir : Année neigeuse , année fructueuse ; plaU de février vaut 
du fumier ; ou ^ d'après les Italiens , Anno ai neve - anno ii 
hene ; Pioggia di febbrajo - empie il granajc. 

J'ai observé ailleurs [ mars 1810) que tout pronostic de 
la récolte des blés basé sur Tétat atmosphcriciue d'un seul 
mois est nécessairement douteux , parce qu'il ne suflit pas 
pour assurer la bonne réussite d'une deiirée- qui reste plu- 
sieurs mois à mûrir , et à Tégard des blés, le proverbe ita- 
lien qui embrasse huit mois n'est pas même encore assez 
étendu ^ puisqu'une sécheresse ou une pluie qui durerait les 
autres quatre mois, rendrait inutiles les modifications atmos- 
phériques favorables à leur végétation , en les faisant périr 
avant que l'ctat atmosphérique, <iui leur est favorable, eut lieu. 
Ainsi les proverbes qui présagent la récolte en général, ne 
doivent être regardes que comme des maximes dont le but 
est d'annoncer que telles modifications de l'atmosphère, à 
l'époque indiquée par le proverbe , sont favorables ou nuisis 
blés à la récolte , mais leurs prédictions dépendent de Tétat 
atmosphérique précédent ou successif, et souvent de tous les 
deux. 

Quant au proverbe que j*examine dans ce mois, j'ai déjà noté 
dans les Annales de 1809 et de 1810, ainsi que ci-dessusv 
quelles sont les modifications de l'atmosphère qu'on souhaite en 
janvier et en février, et à Tégnrd de février les Italiens diseot, 
Ferraj'q^o p*^ggi^ di iutto , soit pour indiquer que le froid de 
février est souvent plus rude que celui des mois précédens , 
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soit pour dire que c'est de Tctat météorologique de février 
que dépend principalement la récolte. 

Ou aura donc lieu d'espérer une récolte abondante, toutes 
les fois que le mois de janvier sera sec ou qu'on aura le 
terrein couvert de neige, et que le mois de février sera plu- 
vieux. Au contraire, nous aurons à craindre une mauvaise ré* 
coite lorsque !e mois de janvier est asseE doux pour que les 
plantes poussent ; lorsqu'il est pluvieux au point de noyer les 
blés , et qu'à la pluie succède un froid extraordinaire ; et 
eD6n , lorsque les pluies et les fortes gelées alternent etc- , 
et le mois de février est serein et tempéré* La raison en 
est que, dans le premier cas, les blés nés pendant l'automne 
seront conservés , et la pluie de février favorisera la végéta- 
tion (Voyez Février 1809 §. 4), et dans Tau trc cas, les plan- 
tes qui poussent en janvier, périssent ou souffrent beaucoup 
des fortes gelées de février , ou le gel qui succède à la 
pluie , élève la couche de terre dans laquelle sont les ra- 
cines des blés, et les fait périr. Enfin , si janvier et fé- 
vrier sont doux , d'après le proverbe , Né caido ne gclo non 
resto mai in cieîo , on doit s'attendre à avoir en mars des 
froids assez forts qui endommageront fortement les blés, 

s. v. 

Mariages $t naissances qui ont eu lieu dans le mais^ ' 

MARIAGES. 

Garçons et filles 52, Garçons et veuves 7. Veufs et filles 13, 
Veufs et veuves $• Total 77. 



Février. 

naissances. 



n 



Légitimes Mâles 103, Femelles 95. Naturels Mâles a , Fe- 
melles I. Abandonnés Mâles 29, Femelles 21. Total «su 

S. VI. 

Maladies et monalité des hommes^ 

l\ n'y a pas eu, pendant ce moiSi moins de malades qu'en 
janvier* Les afTcctions catarrhales ont aussi été fort comitiu* 
nés, mais de caractère plus doux; les pneumonies moins fré- 
quentes et moins meurtrières , quoique souvent accompagnées 
d'afTectioii gistrique. Les fièvres putrides n*ont pas même fait 
autant de victimes que le mois précédent. On a observé beau* 
coup de synoques , d'angines , de rhumatismes et quelques 
maladies éruptives du genre de celles dont on a parlé en 
janvier. La petite vérole a fait périr trois individus, deux ma- 
les et une femelle, La coqueluche qui avait déjà atteint quel- 
ques enfans pendant les derniers mois , est devenue plus 
fréquente en celui-ci. 

Le nombre des morts est de 255 , savoir: 

Mâles* FemdUs* Total. 

Par Maladies aîguès avec fièvre 

sans fièvre i 

Apoplexie . . « • » 

Asphyxie . • * . • 

Maladies chroniques . 

Enfans abandonnés , morts-nés, non 

déclarés 



30 


22 


S2 


«7 


'3 


30 


S 


I 


6 


I 





I 


6S 


8s 


«47 


S 


II 


'9 



Total 



126 139 255 
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HÔPITAL DE SAINT -JEAN. 




le concours des malades à lliôpital â été dans ce moi? , 
contre l'ordinaire , moindre qu'en aucun autre du semestre ; 
mais à son premier jour, les deux salles s'etant trouvées bien 
remplies , on a eu encore à traiter un nombre d'individus fort 
considèrûbh. Les fièvres périodiques ont été, de même qu'en 
janvier, moins nombreuses que les inflammatoires qui for- 
maient elles seules, pour les fenimes, plus de la troisième par^ 
lie des entrées, et pour les hommes, la septième: un d'entre 
eux en est mort. Les fièvres putrides et nerveuses ont été ra- 
res; deux femmes seules y ont succombé. 

Les phlegmasies se sont présentées en grand nombre , les 
rhumatismes sur-tout, qui en général ont été très-pénibles ; 
quelques uns ont laissé des abcès aux articulations r on *a eu 
à traiter beaucoup de pneumonies , accompagnées quelque- 
fois de symptômes bilieux et nerveux; cependant une seule 
femme, âgée de plus de 60 ans, en est morte: mais dans 
la salle des hommes, le sixième des décès a été causé par 
cette maladie: au reste, il n'y a eu que fort peu d'csquinan- 
cies, d'odontdlgies et d'otalgies: point dVxanthémes, hormis 
un petit nombre d'érysipèles dans la salle des femmes. 

Quant aux hèmorrhagies , on n'a eu à traiter que celle de 
matrice , suivie quelquefuts d'anas^irque. 

Plusieurs phthlsiques , la plupart entrés aux mois prccedens, 
sont décédés, en sorte que dans la salle des hommes plus 
d'un cinquième des décès est dû à cette maladie : les femmes 
ont été plus lieurcuses; une seule en est morte. 
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Les catarrhes, assez nombreux, ont emporté quelques indi- 
vidus des deux sexes , la plupart âgés au-delà de 60 ans. 
L'on a observé rarement la dyssenterie; une femme cependant 
en est morte* 

Le perruquier dont on a parié au mois précédent, a suc- 
combé dans une nouvelle attaque d'apoplexie qui Ta surpris 
le 6; il en est mort le lendemain. 

Il y a eu , comme à l'ordinaire , nombre d'affections gas- 
triques , mais sans conséquence. 

L'on a traité deux fois la coqueluche chez les femmes, 

La colique tfa été observée que sur deux hommes , mais 
*ous deux en sont morts ; la diarrhée , plus fréquente aussi 
chez les hommes , en a emporté un. 

L'on a observé une fois le vrai diabète sucré; c^étaît dans 
un peintre ; la maladie ne datait que de peu de jour* , et il 
en est guéri au moyen d'un régime nutritif et de quelques 
stimulans convenables. 

Les hydropisies ont été moins fréquentes que dans les mois 
passés ; cependant deux hommes et une femme en ont été 
victimes. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est de 
0^193 , ou : : I : S "*• /^ en général: pour les hommes 
: : i : 3 •*- i , pour les femmes : ; i : 8 -*- y. 

DÉPÔT DE MENDICITÉ. 

Il y a eu , pendant ce mois, beaucoup moins de malades 
qu'en janvier; à peine les trois cinquièmes. 

On n'a eu à traiter chez les hommes exclusivement que la 
synoque, la fièvre nerveuse et le catarrhe sufiocant: chacuue 



j6 I 8 I i« 

de ces deux dernières maladies en a enlevé un. Parmi les 
femmes , on a va des affections catarrhales bénignes , et une 
dViJtre elles a été atteinte de fièvre intermittente, 

La diarrhée n'a plus amenée pendant ce mois, des malades 
à rinfirmerle; elle a pourtant encore fait des victimes parmi 
ceux qui y étaient depuis long-temps. En outre , on a perdu 
un homme atteint de phthisie pulmonaire ; un autre et deux 
fenjmes, par l'asthénie sénile ; c'est pourquoi le rapport de la 
mortalité aux malades est comme i à 2 ^, 

Opérations chirurgicales faites par M^r Rossh 

Amputations , une du bras , 

l'autre de la jambe N.^ 2, guéris. 
Cataractes . . . „ s > quatre recouvrèrent la vue» 
Opérations pour Thydrocèle „ 2, guéris. 
Extirpation du poignet • ,> 1 , guéri* 

$. VIL 



Maladies et mortalité des animaux dame 



sttqueSm 



Chevaux. Mêmes maladies qu'au mois précédent et mkmt 
issue- 

Les funestes résultats de la morve et du farcin^ maladies 
qui ont été plus fréquentes qu'à Tordinaire à cause des gran- 
des fatigues et de la mauvaise nourriture ^ en ont encore fait 
assommer trois. 

Bêtes à cornes. Les fièvres putrides ont atteint un nombre 
considérable de bœufs et de vaches ; la quantité de lait de 
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ces dernières a diminué à-peu-près d'un tiers. L'abondance 
du sérum, proportion gardée, a été extraordinaire ment plus 
forte que celle dos substmces butireuses et caseuses. Empâ- 
temens souvent énormes du foie sans dérangement bien sen- 
sible des fonctions en général. Plusieurs de ces animaux ont 
montré une augmentation considérable du volume de leurs 
corps , sans en offrir un correspondant du poids , de sorte 
que bien des bouchers se sont trompés dans les achats. 

L'on a prétendu que ces sortes d'affections ont été causées 
par le fourrage mal récolté, vaseux et vidé par les pluies 
abondantes de Tannée passée. 

Cependant les veaux gras tués dans les boucheries ne man- 
gent presque pas de foin. L'on pourrait penser que le foin 
-f aseux ,, moisi et puant,, dont les vaches ont été nourries^ a 
ptt occasionner de l'altération au lait, laquelle a exercé, à son 
tour, une action iwrbifique sur le foie du veau et déterminé 
une espèce d'atonie hépatique, dont la suite a dû nécessai- 
rement être l'empâtement de ce viscère» Les veaux arrivant 
des plaines des environs de la commune de Bra sont plus 
souvent exposés à ces empâtemens que ceux qui viennent 
d'ailleurs ,. et c'est à la qualité du fourrage qu'on attribue cette 
maladie. 

Bcies-â-lairtc. Les brebis et les moutons ont offert, quoique 
plus rarement , les mêmes observations que celles faites au 
sujet des bètcs à cornes. 

Causes occasionnelles , idem. 

Quelques troupeaux ont été contaminés par la clavelée; les 
premiers individus atteints ont été spontanément séquestrés 
par les propriétaires. Ils ont été soustraits aux yeux de 1;^ 
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Policé ; la maladie ne s'est pourtant pas fort répandue; il est 
vraisemblable qu'elle n'n^tait pas confluente ou éminemment 
contagieuse. 

Chiens. Un chien de berger, atteint de la maladie appelée 
morve , a montré en même temps les symptômes caractéristi- 
ques d^ la rage ^ et en a péri au bout de huit jours. 
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Parallèle entre les observations et Us proverbes mitéorologiqueSf, 
soit en général^ soit relativement aux jours de la Lune. 

PROVERBES MÉTÉOROLOGIQUES 

I^at la blanche gelée ^ La pUiie esiprésagéevéti&k o fois sur 1 

Nebula fert solem «.•«.»». i I^ 
Brebis (i) qui paraissent ès-cieux - Font temps 

pluvieux ou venteux .. .. • o t 

Quand le soleil est joint au vent -* On voit 

en Pair pleuvoir souvent . * . i 7 

Non fu pioggia sen^a vento . .. ♦ a % 

Non fu vento senf acqua . • • i: ^ 



{ 



PROVERBES LUKAIRE&. 

Quarta qualis - Tota talis^ 
Le 28 beau ; lunaison mauvaise*. 

Quinta qualis - Tgta talis^ 
Le 29 beau ; lunaisoa mauvaise». 

Luna nuova - Tre dl alla prova* 
Ld 2$ ^ 26 ^ 27 beau ; lunaison mauvaise*. 



(i) Par ce mot on entend ces nuages qui sont indiqués dans les ta^ 
bleaux météorologiques sous le nom de nuages moutonnés j amoncelé» > 
aurougés» 
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Epoques naturelles et Observations rurales, 

le i,^, on a pris un putois à Superga. 

Le 3 I retour des fauvettes à tête noire ^ des traquets et 
des pouillots. 

Le 4^ fleuraisDQ des pêchers en espallière^ du Ranumului 
Ficaria , des violettes etc. 

Chant des alouettes. 

Apparition sur la colline de plusieurs becs-croisés , de 
quelques ortolans de haie et des étourneaux sur les do* 
chers de Turin, 

Le 7 , apparition de deux chevaliers communs* 

Le 8 i départ des tarins, fort passage de grives» 

Fleuraîson de la coquelourde ou herbe au vent ( Pulsa^ 
ùllfi vulgaris]. On la trouve à la Molinetta et près de la 
Sture etc» Plante très-acre et même corrosive, vantée par 
Storck dans la cataracte et la paralysie. Les corolles de cette 
plante donnent un suc vert qui peut servir pour éctire et 
à colorer le papier en vert. 

Fleuraison des saules, des ormes etc.; pleurs de la vigne^ 

Le 9» apparition d'une marouette et de deux doubles bé* 
casaines. 

Passage des bécassines et des foulques. 

Les pies ont déjà leurs petits j et les jeunes draines com* 
mencent à volen 

Fleuraison du latnier olanc {Lamlum alhum)^ qui croît dans 
les lieux incultes autour des murSi au sud-ouest du grand 

9 



Jardiïi du Valentin ; on le dit vulnéraire et astringent* On 
le' connait vulgairement sous nies noms d'ortie blanche et 
d^Afchangeika* 

te lo, retour des merles communs. 

Apparitioa d*uoe gorge bkuc. 

Le 12, fleuraison de la mercuriale vivace ou mercuriale 
sauvage , vulgairement dite choux de chien ( Mercurialis p£* 
tennis). Elle croît dans les bois humides et les autres en- 
droits ombragés , sur-tout à la colline. On la regarde comme 
suspecte tant pour les hommes qiie pour les bestiaux» 

On t poiué de la vallée de Suse ,» de J'endroii nommé la 
Bivicre , une quantité de morilles [poungoU à^sVxhm.^ Phal" 
lus escukntus ] . 

Passage de pluviers dorés et de vanneaux. 

Le i3,iîeur2ison du peuplier noir {atbraA^s Piém. , Po- 
palus nigra) f assez commun dans nos environs aux bords 
des prairies et des fossés. Son bois qui est jaunâtre , est 
employé pour faire des sabots , .de la volîge , des pièces de 
charpente etc. : il est meilleur que le peuplier blanc. Ses 
jaraeaux étant flexibles peuvent suppléer Tosier, 

En faisant le trou pour planter un arbre ^ on a trouvé uu 
hanneton engourdi qui , chauffé , s*est mis à marcher. 

Xe îS,* départ des pigeons sauvages; grand passage de Jbé- 
casses; retour des traqucts et des rossignols. 

Apparition d'une sarcelle d'Egypte. 

Xe i6, fleuraison de l'orobe printannier [Orohus vernus ) , 
qui croît dans les bois de la colline et de la plaine; il four- 
nit un bon pâturage pour les vaches j les chèvres, les mou- 
tons tt les chevaux* 
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Fleuraison du prunier épineux { Prunus spino$a ) . On le 
trouve dans les haies et dans les lieux arides. Son bois est 
très-dur et reçoit un beau poli; son fruit qu'on nomme 
vulgairement higneUe , est regardé comme diurétique. Dans 
quelques pays du Nord on en fait du vin qu'on dit très- 
esumé, 11 fournit, comme les autres pruniers, une gomme 
que Ton peut substituer à la gomme arabique dans les ma« 
Ladies des reins et de la vessie.. 

Apparition aux environs de Turin des gorges-bleues e$ 
d'uB millouin. 

Le 1 8, fleuraison de reupliorbe cyprès ( Eupkorhia Cypatis^ 
$ia$) j très-commun dans les lieux arides, et de Feuphorbe 
des bois ( Euphorhm sylvatica ) qu'on trouve sur les bords 
des bois , particulièrement à la colline. Plantes acres et caus* 
tiques* 

Le 19, fleuraison de la bugle rampante {Ajugareptans L,)^ 
On la rencontre assez communément dans les pâturages hu-- 
mides et dans les bois. Jadis on lui attribuait des vertus vtil* 
uéraires et on la raugeait en conséquence parmi les consou- 
des. Son suc appliqué extérieurement est regardé comme 
propre à guérir les coupures, les plaies et les ulcères. 

Fleuraison du chêne ( roui des Piém. j. Quercus Rohur ) • 
Cet arbre précieux que l'on trouve si souvent dans nos forêts 
et dans d'autres endroits, fournit un bois excellent pour le 
chauffage et pour les constructions importantes dont on veut 
assurer la durée* Son écorce est préférable à celle de tous 
âDS arbres pour tanner les cuirs. Ses glands sont amers er 
astringcns , et peuvent servir en temps de disette pour la 
nourriture des hommes ; ils sont mangés très-volontiers par 
les cochons qui s'en nourrissent une partie de l'hiver* 
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La médecine trouve dans les différentes parties du chêne, 
et sur*toût dans sou écorce, une substance très efficace con- 
tre plusieurs maladies dépendantes de la perte de ton. L'é- 
corce est employée utilement pour la guérison des fièvres 
intermittentes , aussi est-elle regardée comme un des meil- 
leurs substituts indigènes du quinquina- 

Le 20 , fort passage de merles dans les bois de Colegno 
près de Turin, et fort passage de bécasses du côté de Vol- 
piano. 

Le 2t , fleuraison du fumeterre [fumaria des Piém» , Fa- 
maria officinalis) * Cette plante se trouve dans les jardins, 
les chaim)s et les lieux cultivés ; elle a «ne saveur très- 
amère et nauséabonde^ ce qui lui a fait donner probablement 
le nom de fel de terre. Elle ^st très-vantce en médecine 
comme dépurative et fébrifuge; aussi les dartreux^ les scor- 
butiques etc. ont recours, au printemps, au suc de cette 
plante qu'ils mêlent souvent avec le petit lait; mais on ne 
peut guère compter sur Tefficacité de pareils remèdes, qui 
souvent ne font que délabrer l'estomac sans apporter le 
moindre soulagement i la maladie essentielle que Ton veut 
combattre. 

Fleuraison du séné bâtard ou faux baguenadier {Corvmtla 
Emerus ) . Cet arbrisseau croit dans tes haies et les bords 
des bois , sur-tout de la colline. Il sert pour ornement des 
jardins et on le regarde comme purgatif. 

Passage de chevaliers, et disparition presque totale des 
corneilles. 

Retour des hirondelles. 

Le 11 , fleuraison des abricotiers ; les saules commencent 
à verdoyer. 
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la a 3, fleuraîson do micoucoulier ( inesca des Piém* , Ce/- 
fis australis). On le trouve dans les differens endroits de la 
colline , et il sert pour la composition des massifs des jar- 
dins paysagers, des allées, des palissades, des berceaux etc. 
Son bois est dur et élastique , on l'emploie à plusieurs usa- 
ges. Son écorce est astringente. Elle est employée pour U 
teinture noire et la préparation des peaux. Les bestiaux en 
aiment assez les feuilles ; ses fruits sont du goût de tous 
les enfans , et servent de nourriture aux grives et autres 
oiseaux. Leur noyau fournit une huile que Ton compare pour 
la douceur à celle d'amandes douces. 

Le 14 , les noyers commencent a pousser. 

Le 2$, fleuraison du cerisier [cerstra ou c€r€sa des Piém^^ 
Prunus Cerasus ). Cet arbre, originaire d'Asie, maintenant 
naturalisé dans nos contrées, se trouve par-tout, particuliè- 
rement a la colline , et offre un nombre immense de varié- 
tés dans son fruit- Son bois est employé dans les ouvrages 
dVbénisterie; le fruit se mange cru, cuit, confit au sucre , 
à l'eau-de-vie etc. Il se conserve sec , et on en fait du ta- 
^fia. Ce même fruit jouit d'une vertu rafraîchissante. Pé- 
core e du cerisier est regardée comme fébrifuge ; souvent on 
la substitue nial-à-propos au quinquina. 

Le 26, apparition d'un rossignol de muraille de retour, 
€t arrivée des torcols. 

Le 27 , fleuraison de la grande marguerite [Ckrysanthtmum 
Leucanthemum) * Elle est très-commune dans les prés; on Ta 
regardée comme vulnéraire , diurétique et bonne contre la 
difficulté de respirer. Elle n'est presque plus en usage au- 
jourd'hui. Ses jeunes feuilles entrent dans les salades du 
printemps. 
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Fleuraisoû de roreille de souris [Hkra^ium Pifosells). On 
trouve cette plante dans toute TEurope, dans les lieux secs^ 
et sablonneux. Dans Tart vétérinaire elle est regardée corn» 
me vulnéraire , astringente et detersîve. 

Le 28, retour des guigneties, des pluviers à collier et 
des pluviers gris. 

Fleuraison du pommier [poumé ou poum des Piém*> Pyrus 
Malus ) , arbre cultivé par-tout , et dont on connaît plu* 
sieurs variétés. Son fruit , lorsqu'il est bien mûr , est rafrai- 
chissanti nutritif et laxatif. La décoction de sa pulpe est 
bonne dans les rhumes ^ et cette pulpe appliquée sur les 
r yeux est utile pour dissiper Pophtalmie et ea calmer la dou* 
leur. Le bois du pommier est justement estimé par les me^ 
îiuisiers pour faire des parquets , il sert aussi pour le chauf* 
fcige , et fait un feu vif et durable,. 

Fleuraison du saule blaDC {saies des Piém. , Saiix alla]. 
C'est de tous les saules celui qui est le plus communément 
cultivé le long des rivières, des ruisseaux , des fossés etc. 
Son bois sert à une infinité d'usages qui demandent de la 
légèreté ; le charbon en est très-inflammable , aussi s'en sert- 
on dans la composition de la poudre à fusil. Les bestiaux 
mangent volontiers ses feuilles* Ses jeunes pousses ainsi que 
son écorce ^ bouillies dans Teau ^ donnent une mauvaise 
teinture jaune. Son bois ^ bouilli également dans l'eau, donne 
une belle couleur de nankin : ses aigrettes serveni à faire 
de kl filasse ^ et on en fait aussi du papier. L'écorce du saule 
est très-vantée en médecine parmi les substances indigè- 
nes propres à remplacer le quinquina : elle a en effet avec 
la grande amertume une force astringente „ et on peut h. 
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idonner dans les fièvres intermittentes de la même manière 
ique Ton administre le quinquina. 

te Professeur Vassalli Eandi [M^m, fisiche^ Torino 1789) 
soupçonne que c'est du suc du saule que le Cerambyx mos* 
chatiis L. [muscardin ou macoubar des Piém.) tire Todeur de 
rose qu'il exhale. 

Le 29 , apparition de six grues de retour à Casanova près 
ide Carmagnole, 

Le 30, fleuraison du gremll ( Litkospermum officinale L. ) . 
Il croît dans les terreins incultes ; la graine était regardée 
'Cn médecine comme diurétique, 

Fleuraison du genévrier [gemiver des Piém* , Jumperut 
communis] * Cet arbrisseau croit très^abondamment dans leg 
T)ois arides , sur-tout de la colline* Son bois est suscepti- 
1>le d'un beau poli , et sert pour faire des ouvra_ges au tour 
et de marqueterie. Ses baies sont très en usage tant dans 
Téconomie domestique qu'en médecine. On en fait du vin, 
4e la bière et du cidre. Tout le monde connaît la force stO' 
jnachique de ses baies que Ton regarde aussi comme diu- 
j'étiques. 

Xe gt , -fleuraison du laurier cerise {hur^rcgio des Piém., 
Prunus Lauro-cerasus ]^ Il est cultivé dans plusieurs jardins , 
«et presque naturalisé dans notre pays. L'eau distillée des 
feuilles de cette plante est un des poisons les plus violens 
et les plus terribles que nous ayons en Europe! On s'en sert 
cependant pour donner aux crèmes la saveur des amandes 
amères ; avec cette plante on prépare aussi des rossolis que 
Pon débite publiquement sous le nom de rossolis (Tamandes 
^mir€S t dont il ^st prudent de s'abstenir* 
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Vers la fin du mois , on a comnieticé à donner la monte 
au haras impérial de la Vénerie ; le nombre des naissances 
dans Tespèce chevaline a été peu considérable, 

Les accouplemens des bêtes-à-cornes ont été plus nom* 
breux que dans le mois précédent; les naissances en ont été 
nombreuses et sans accidens fâcheux- 

Il y a eu un petit nombre de brebis à laine ordinaire qui 
ont mis bas ; c'était des bêtes vides de la dernière campa- 
gne qui ont été couvertes dans le mois de novembre dernier, 

S- IV. 

Parallèle erurs Us proverbes concemani t agriculture 
et les obsen^ations relatives* 

Si ogni mese mangia çarne , 
Ogni sUrpo mette ghianie* 

Ce proverbe , rapporté par M. le Prévôt Lastri qui a 
de grands titres a la reconnaissance des agriculteurs, est du 
nombre de ceux dont on ne voit aucune raison. Il signifie 
que si chaque mois mange de la viande , chaque rejeton 
donne des glands ^ c'est-à-dire , que si la Pàque est si haute 
ou si basse , que mars au commencement ou à la fin ait 
quelques jours hors du carême ^ Tannée abondera en toutes 
sortes de productions de la terre* Or^ le fait ne prouve pas 
que la végétation distingue la lune pascale des autres lunai- 
sons : et que la Pàque soit à une époque ou à une autre , 
cela ne peut nullement influer sur les productions de la terre. 
Aussi le très-savant Météorologiste du siècle dexnieri TAbbé 
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Toaldo , qui n'est rien moins que difficile en matière de 
proverbes , ntet-il le sus-énoncé avec ceux de la S. Gorgon, 
de la S. Gai et des antres jours qu'on dit critiques ou de 
remarque , sans aucun fondement* 

Dans le §. IV du mois d'Avril 1810, nous avons annoncé trois 
de ces proverbes , ôt nous avons en même temps observé 
que le pronostic tiré de l'état météorologique du troisième 
jour d'avril, dont le proverbe n'admet point une double inter- 
prétation , a manqué entièrement; M. Toaldo [Giornak As- 
Uorneteoroiogico per P anno 1793) a prouvé la même chose 
à l*égard des Pâques auxquelles convenait le proverbe *S* 
ogni mise mangia carne - Ogni sterpo mette ghiande. 

s, V. 

Mariages et naissantes qui ont eu lieu dans le mois. 

MARIAMES. 

Garçons et filles 17. Garçons et veuves 4, Veufs et filles 8,' 
Veufs et veuves 2. Total ^k 

NAISSANCES- 

Légitimes Màles 121, Femelles 126. Naturels Mâles î, Fe- 
melles 1. Mandonnés Màles 25 > Femelles 23. Total 297. 

S- vx 

Maladies et mortalité des hommes» 

tes maladies régnantes pendant c^ mois ont été à-peo-prè$ 
les mêmes qu'en février, et le nombre en est devenu eo*- 

10 
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cote plus considérable ; les fièvres putrides et les pHegma- 
sies des viscères thoraciques se sont présentées avec plus 
de danger et de fréquence ; en outre , vers la fin du mois ^ 
on a vu les rhumatismes plus répandus qu^auparavant, 
L^ nombre des morts est de 293 , savoir : 

MâUs. FtmtlUs* Toiaî. 

Par Maladies aiguës avec fièvre 

sans fièvre 
Apoplexie • # . • 
Maladies chroniques 
Enfans abandonnés, morts-nés , non 
déclarés * • • • - 




44 


34 


78 


20 


ï3 


n 


2 


2 


4 


74 


Sq 


ïS4 


16 


8 


34 



Total 



156 137 293 



HÔfïTAL DE SAINT-JEAN. 

le nombre considérable des malades existans dans Thôpi- 
tal au premier jour, et celui plus considérable encore de 
ceux entrés dans le courant de ce mois , donnent un total 
supérieur à tous les autres de ce semestre, le seul mois 
d'avril excepté. Dans les deux mois précédens il y avait eu 
plus de femmes malades , dans celui-ci la salle des hommes 
a toujours été plus remplie^ 

L'on a eu à traiter fort peu de fièvres intermittentes et 
beaucoup d'inflammatoires qui seules ont fourni plus que 
le quart des malades, La fièvre nerveuse a été très-rare ; la 
fièvre putride un peu plus fréquente , sur-tout dans la salle 
des hommes où elle a fait deux victimes. 

Les phlegmasies dans ce mois ont été nombreuses, et, 
dam la salle des hommes, les pneumonies plus que toutes 
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les TOtres ; aossï le quatrième des décès y a été causé par 
cette maladie qui> dans la salle des femmes , quoique plus 
rare , a été encore plus meurtrière et a causé la troisiè* 
roe partie des décès,. Les rhumatismes /au contraire^ ont été 
presque de la moitié plus ncMiibreux dans le sexe» L'odon- 
lalgie ^ l'otalgie et Tesquinancie ont été observées quelque^ 
fois , de même qu'une vraie glossitis. 

Des hémorrhagies on n*a observé que rhémoptysîe, et en- 
core trés*raremcai. La plithisie pulmonaire a fait quelques^ 
victimes. 

Les catarrhes ont été nombreux et de facile guérison, sur- 
tout chez les femmes^ mais deux hommes en sont morts* 

Un porteur de vin, âgé de 53 ans , a été attaqué d'apo- 
plexre le 25 à 10 heures; il s'en est bientôt relevé; et Thé- 
miplégie entière du coté gauche , qui lui est survenue , a 
aussi été complètement guérie en peu de temps. 

Parmi les nombreuses afiections gastriques ^ la colique et 
la diarrhée oni été rares; cependant celles ci ont fait quel- 
ques victimes. 

Les hydropisies n'ont pas été fréqiientes; néanmoins celle 
de poitrine a apporté trois décès , et Tascite deux: au reste, 
plusieurs sujets ont été leçus à lliôpital en état de cache- 
xie , de marasme ^ et souiîrans plus- de la disette que d'au^ 
tre cause morbi6que quelconque. 

te rapport de la mortalité au nombre des malades est de 
©,148 , ou : : j : 6 H- ^ en général; pour les hommes» 
I : i : 6 -•• î ; pour les femines : t ï : 7 •*• J .^ 



DÉPÔT DE MENDICITÉ. 

Xa quantité des malades traités pendant ce mois a été 
presque deux fois plus grande qu'en février, la population 
du dépôt étant à-peu-près la même* 

Il y a eu nombre d^individus atteints de catarrhe pulmo- 
naire , dont un , âgé de 74 ans, en est mort. La diarrhée 
ne s'est présentée que sur un homme qui en a été empor- 
té. Vn autre a succombé au tétanos. La fièvre hectique et 
Tasthénie sénile ont aussi fait deux victimes. 

Le rapport de la mortalité aux malades est comme là 3 |. 

Opérations chirurgicales faites par M.r Rossh 

Opérations de la taille N-*' 4 dont i mort. 

de la cataracte „ 2 1 recouvra la vue* 

Extirpation du polype du nez i guéri. 

S. VIL 

Maladies et mortalité des animaux domestiqua, 

Chnauic. Les maladies qui ont régné les deux mois pré-^ 
cédens , ont aussfi atteint, mais en très-pe^it nombre, quel- 
ques-uns à'^s chevaux les plus exposés aux grandes fatigues; 
l!issue en a été la même* La morve et le farcin se sont 
encore manifestés chez plusieurs de ces animaux pendant ce 
mois. La méthode de traiter ces maladies^ nouvellement pro-j 
posée par M»r CoUaine , Professeur à TEcolc royale vétéri- 
paire de Mihn*, a été trouvée avantageuse sur trois chevaux 
ttoiYeux et farcineux en Qiéme temps. 
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BiteS'à^côrnes. Empâtement du foie dans les veaux ^ com- 
me dans les mois précédens. Un grand nombre de ceux 
nés des vaches qui , Tannée dernière , avaient essuyé la ma-* 
ladie épizooiique vulgairement appelée fon^eito , ont été vic- 
times de différentes maladies. chroniques; plusieurs ont féii 
poitrinaires; Touverture des cadavres a offert les poumons 
•différemment tuberculeux ou en état de suppuration. 

BittS'à laine. On a remarqué que les brebis qui avaient 
avorté T^utomne passé ; et celles de constitution faible , ont 
été plus particulièrement atteintes de la pourriture , comme 
o^afis le mois de janvier^ 
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§. L Observations Météorologiques. 
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Observations Barométriques et Thermométriques. 
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Etat du Ciel 






Jours 












du 
moU. 


AU LEVER DU SOLEIL* 


A M I D L 


AU COUCHER DU SOLFrr. 






I 


•Couvert ondtjlc 


Couvcn avec vapeurs. 


Couvert à cclaiicîs. 






2 


Demi coovetr. 1 


Clair et nuages pommelés. 


Couvert de nuages pommelés. 






3 


Couvert ondtilé. 


Couvert ondule à éclaitcis. 


Couvert ondulé à éclaircis. 






4 


Cauvert ondulé. 


Clair avec vapeurs et nuages. 


Clair avec vapeurs et nuages. 






S 


Couvert onduJé. 


Couvert en voile clair et nuages- 


Couvert en voile, ensuite pluvieux. 






6 


Couvert ondule* 


Demi-couvert de nuages moutonnes. 


Deinî'Cûuveri. 






7 


Couvert ondule. 


Couvert et quelques gouttes de phiic 


Couvert de gros nuages, pluie la nuit* 






8 


Couvert ondulé brumeux, pluvieux. 


Couvert brtimcux, pU^ie et vent. 


Pbïie à verse et niîages coureurs. 






9 


Couvert brumeux et pluie, , 


Couvert brumeux et pluie» 


Couvert ondulé bruoi, et pi. la nuit» 






lO 


Couvert et un peu de grcle. 


Couvert, vent^touodcs écl.jpU et grclc. 


Couvert ondulé et pluie la nuit. 






II 


Claîr et nuages à rhaiizon. 


Dcî^ii ciHivcrt et grand vent. 


Demi-coureit nuageux. 






12 


Clair et nuages minces- 


Clair et nuages moutonnés. 


Couvert de gros nuages^ pluie la nuit. 






n 


Clair et nuages minces. 


Clair j nuages minces et vemeux» 


Demi-cunvcrt de nuages n7inccs. 






14 


Clair pur. 


Cfair pur. 


Clair pur- 






lî 


Clair et niiages à balayures- 


Couvert de nuages à éclairci'ç. 


Couvert ondulé à éclaircis et vapeurs 




^^ 


i6 


Brutiillardj ensuite soleil. 


Clair et venteux , nuages rares. 


Clair et vcnteux- 




■ 


ï7 


Couvert ondulé avec vapeurs. 


Demi-couvert de nuages «idcinc coucb. 


Couven, tonnerre et pluie. 






i8 


Couvert en voile » ensuite pluvieux- 


Couvert en voile et nuages, pluvieux- 


Couvert brumeux et pluie- 






'9 


Couvert bruaieux et pluie. 


Couvert de nuages aiiroupés. 


Cjuvertdenuag.a2c0uch.jdesccl.etpl, 






20 


Couvert ondule à cclaircis. 


Demi-couv.de nuag mouton.ài.couch 


Couvert de nuages bruns et pluvieux 






21 


Cuuveit en voile. 


Cauveit ondule brumeux. 1 


Couvert et pluvieux- 1 






21 


Couvert ondulé. 


Cauvert de nuag. à deux cuucli.etpluv. 


Couvert et pluvieux. 






23 


Demi-couvert brumeuï^ensuite pluie. 


Couvert bnuneux d pUkVÎeux. 


Couvert et pluvieux. 






24 


Demi'Ct>uvert brumeux. 


Demi-couvctt en voiles minces. 


Clair et nuages rares. 






as 


Couvert de nuages en barre. 


Demi-couvert de nuag, attroui:és. ^ 


Demi-cjuvcit de nuages dîvcfS- 






26 


Demi-CQiivert de nuage?; à deux coucb. 


Couvert de nuag. à 2 couch. graivde pi 


Coovert brumeux et pluie la nuit. 






27 


Couvert de nuag. coureurs et pluie. 


Couvert de nuag. à deux couches. 


Clair et nuages rares. 






38 


Clair et nuages rares. 


Clair et nuages moutonnés. 


Clair pur. i 






29 


Clair pur. 


Demi-couvert de nuages moutontiés. 


Clair et nuages bruns. 






30 


Clair et nuages en barres. 


Demi-couvert de nuages moirtonncsv 


Clair et nuages rares. ' 




1 


ï 


■ 


i 1 


f 

1 
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mois* 


Jours 

et 
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t6 30 
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1811. 


N.oj. 


Récapitulation des Observations Météorologiques. 


PoucLigXtn* 1 


Plus grande clévatlon du mercui^ dans le Baromètre. Le, 2. 27. 5. ^0 1 


Moindre élévation. • L43 9. 26 8. > 


^ matin 27* 2. 17 


Eiévadoa moyenae •••*•• < midi 27* 2. 61 


j ^ soir 27, 2, 42 


Moyenne du mois ••*»•«.* 27. 2. 40 


Deg.Cin. 
* matin 4- §• 90 1 


Moyenne du Thermomètre Imerne * # . ^ midi -*- 14. 88 

^ £oir "^ 13- 93 


Moyenne du aïois , . 4- 12, 54 


Pltis grande élévation du Thermomètre au nord* Le 4 * 4* 17. 


Moindre élévation. . • * • . Le 12 . • 4« 2, 70 


^ matin 4* 7. 43 


Elévation raoyenfie . *•«,.•/ tiiidi •** 13* S9 


^ suir 4- 10* 79 


Moyenne du mois • ^ • 4- ic, 6c 


Moindre élévation du Therm. au Sud • Le 12 . . ■<- 2. 50 


Phiî tjrande élévation du Thenît, expose au soleil* Le 4 * •4-20* %o 


PoucMg^Ctn, 


Pluie tombée • • • . 9, 5° 


Nei^e tombée »•••••*.•« 0. 


Evaporation • • . . , 3* 4 00 > 


Fréqiu^nce 




des Vetuu 


ÉTAT DU CIEL. 


E. 6 fois. 


H, S.E. 
S. E. 4 
S,S.E. 


Clair pur, jours N.^ i le 14* 


Clair avec vapeurs „ 2 les 4» 28* 


S* 9 


Demi-couvert . „ 9 les 2. 6. 15. 15» rfi. 24. 25.29.30. 


S.S.O. 2 


Couvert , . • ,, 2 les ï. 3. 


s. a 14 

0*S.O- 1 


Pluvieux. . • . ,, 14 les 5. 7. 8, 9. iz. 17* 18. ig. xç. 


0. s 


ai. 22. 23* 26. 27. 


i O.N.O* 


De grcle . * . j. i le io« Il 


N^U. 4 


1 De veut . . • j^ i le iXf M 


N>Ï.O, i 




N. 10 


il 


NNE. s 


II 


N.E. 28 


II 


E,N.E. t 


'1 
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Parallèle entre les observations et les proverbes météorologiques^ 
soit en général j . soit relativement aux jours de la Lune. 

PROVERBES MÉTÉOROLOGIQUES. 

Au commencement ou à la fin - Avril a coutumfj^d'éire mau* 

rais. 
Cette année ce proverbe s'est vérifié. 

Aj>rile una gocciola al die - E spesso tutto il die. 
Ce proverbe s^est aussi vérifiée 

Nehula fert soUm . . . • vérifié i fois sur i 
Temps qui se fait beau la nuit - Dufi, peu 

quand le jour luit , ou 
Seren fatto di notte - Non val tre père cott€ a 1 

Brebis qui paraissent es- deux - Font temps 

pluvieux ou venteux ^ • . . 6 € 

Quand U soleil £St joint au vent - On voit 

en Vair pleuvoir souvent • • • a 3 

Non fu pioggia sen^a vento • • • 9 14 

Non fu vento senf acqua • • • 9 ^S 



{ 



PROVERBES LUNAIRES. 

Quarta qualis - Tota talis. 
Le 26 mauvais; lunaison mauvaise. 

Quinta qualis - Tota talis. 
Le 27 mauvais; lunaison mauvaise. 



84 



I 8 t I. 



Epoques naturelles et Obsen^ations rurales^ 



te u«, retour des rousses-queues , apparition des poules, 
d'eau. 

Fleoraison des poiriers en plein vent;. 

Le 2 , fleuraison du laitier ou herbe -au-lait ( Poîygala vul- 
garis]^ plante très-commune sur lès bords des bois et dans 
les prairies incultes* On lui attribue la vertu de donner beau- 
coup de lait aux bestiaux qui en mangent- En médecine on 
croit pouvoir la substituer au poîygala de Virginie , si vanté 
dans les maladies de poitrine. Elle paraît convenir comme 
-évacuant dans Thydropisie , tt comme expectorant. 

Fleuraison du coignassier [poum coâogn ét% Vlém, ^ Cyâonia: 
^garis ) . Cet arbre est cultivé dans les jardins et dans- 
d'autres endroits. Son fruit a une odeur pénétrante et aroma-* 
tique; on le regarde comme stomachique; on en fait une li- 
queur, du vin et du syropv 

Fleuraison du prunier [pruna des Piém., Prunus domesti* 
^ ) r Cet arbre est cultivé dans presque tous les jardins. Son 
bois est dur et reçoit un beau poli. Le fruit est doux> aci- 
dulé , nourrissmt, tafVaîchissant et laxatif. Il peut très bien 
remplacer le tamarin et la casse que nous tirons à. grands 
frais de fètranger. 

Le 3 , retour des rossignols aux environs de Turin. 

ie 4 , apparition de quelques rallo-marouettes* Chant de«> 
grillons. 
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le s r chant d'une caille de retour aux environs de Turin, 

Le 6 , retour des hirondelles des fenêtres ; ou a vu un 
Boariinet noir volant au-dessus de la place impériale. 

Le 7 , apparition d'une nichée de Talouette lulu. 

Fleuraison de la parisette ( Paris quadrifoUa ] . On la trou- 
ve commune ment dans les bois ^ sur-tout dans ceux de la 
colline. Elle est regardée comme suspecte; on a prétendu 
qu'elle avait la propriété de l'ipécacuanha , mais on ne serait 
pas trop tenté de le vérifier. Les feuilles cueillies avant la 
fleuraison de la plante sont regardées comme propres a la 
teinture, 

Fleuraison de la pariétaire {trha panniaria des Piém, , P^* 
rittaria officmaUs ) . Elle se trouve communément dans les 
fentes des vieux murs et quelquefois le long des haies , et 
fournit à Tanalyse du nitrate de potasse. On la dit propre à 
éloigner les charançons du blé , ayant soin de la mettre sur 
Ib blé même. Elle est émolliente et diurétique, et sert aussi 
pour la teinture. 

Le 9 , retour des ramiers et des tourterelles. 

Le îo , retour des huppes- 

Le II > fleuraison de la vesce [vssa des Piém., Vicia sa- 
tiva ). Cette plante se trouve dans les champs; on la cul- 
tive aussi pour la nourriture des bestiaux. Sa graine est d'une 
grande ressource pour les oiseaux de basse-cour. Le pain fait 
avec la farine de cette semence est d'une digestion difficile. 
Cette farine est regardée comme résolutive. 

Passage des bécassines > retour du coucou et de la fauvette 
dès roseaux. 

Elem-aison du caillc-Mt [Galium urum ) , plante très-coia- 
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.mune dans les prés , le long des haies et sur le bord des 
chemins. On attribue à cette plante la qualité de coaguler le 
lait , et on prétend même que les vaches qui en ont ir^ingé 
beaucoup , donnent un lait facile à se coaguler. Les racines 
teignent en rouge , comme la garance , les os des animaux. 
La panicule de ses fleurs bouillie avec l'alun donne une tein- 
ture jaune- 
Cette plante est vantée en médecine cemme antiépileptique 
et antispasmodique , maïs elle n'est guère en usage. Les Vé- 
térinaires la regardent comme astringente, antispasmodique et 
diurétique. 

Le I s , on a pris une nichée de grîmper^aux et une autre 
de mésanges à longue queue. 

Apparition d'une fauvette grise femelle^ d'une fauvette ba* 
biUarde et d'une pendulîne. 

Retour des martinets et des loriots. 

Le 16, fleuraison de Térable faux-platane [Acer Pseudo- 
Platanus). Cet arbre croit dans les bois de la colline. Il est 
remarquable par la beauté de son port et de son feuillage. 
Il donne un bois qui est excellent pour le chaullage et pour 
divers ouvrages de menuiscrk et d'ébénisterie. On en fait 
aussi des montures de fusils, des dos de violons etc» Les 
abeilles vont butiner sur ses fleurs. 

Fleuraison de Tépine-vinette ( spinau des Piém. , Berheris 
vulgaris ) . Cet arbrisseau croit sur les bords des bois , dans 
les haies , dans les lerreins secs et sablonneux. 

Ses fruits sont regardés en médecine comme r«rraîchîssans; 
en certains cas ils peuvent être substitués au jus de citron , 
lorsqu'on a de la difficulté à se procurer de ce dernieft 
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L'écorce de la tîge et celle des racines fournissent une tein- 
ture jaune propre pour la laine et pour le fil. On en teint 
aussi les cuirs. 

Fleuraison du faux ébénier {amhourn des Piéiti.^ Cytisus La* 
hurnum ) , arbre très-commun dans la colline ou il est aussi 
cultivé pour faire des haies et des bosquets. Son bois est 
très-recherché par les ébénistes , les menuisiers etc. On en 
fait aussi des clous, des flûtes et différens petits meubles. Les 
jaunes rameaux bouillis dans l'eau donnent une teinture jaune 
permanente ; les feuilles servent de nourriture aux bestiaux» 
Le 1 7 , on a pris une uichée de la bergeronnette jaune- 
Apparition d'un merle de roche- 

Flcuraison de la bourrache [houràs des Vihm.y Borago offid* 
nalis). Cette plante croît dans les lieux cultivés; on la re- 
garde comme rafraîchissante et légèrement diurétique. On en 
mange les feuilles assaisonnées de différentes manières. 

Le 18, fleuraison de la consoude { Symphytum offiLinale ) ^ 
Cette plante se trouve communément dans les prés humides^ 
le long des fossés etc. Elle abonde d'ifh suc Hiucilagineux , 
principalement dans la racine. On remploie beaucoup dans 
Vhémoptysie. 

Le 1 9 , on a pris une uichée de traque ts» 
Chant du loriot. 

On a pris un scops aux environs de Turin, 
Fleuraison du doronic mort^aux-panthères ( Doronicym Par* 
dulianches ) . Cette plante croit dans les bois de la colline ; 
sa racine n*est point vénéneuse , elle est, au contraire, nourris- 
sante et, d'après quelques auteurs, propre à ranimer les for- 
ces vitales. 
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Le m , on a pris une nichée de pies. 

Le 22 , fleuraison de la doucette ( sar^ef des .Pîém. , Fedia 
oUtoria ) • Elle croît dans les lieux cultivés , dans les champs^ 
les vignobles etc. On la cultive aussi dans les jardins^ eton 
la mange en salade presque tout Phiver. 

Fleuraison du coquelicot [madone des Piém,, Papavtr Rhoeai)^ 
Cette plante est commune dans les champs parmi les blés. 
Ses fleurs sont généralement -reconnues pour sudorifiques; on 
prétend que ses capsules donnent un suc qui lais&e par sé- 
diment une espèce d'opium. 

Les fleurs sont quelquefois employées pour teindre le vin, 
ce qui lui ôte la force et en dégrade la qualité. 

On a pris une nichée de mésanges et une autre 4e merles 
ordinaires. 

Apparition d'une échasse , d'un combattant à livrée noire , 
d'un souchet , d'un héron pourpré huppé et de plusieurs 
fauvettes des Alpes. 

Le 24 , retour des cailles. 

Le 25 , fleuraison* de la bryone [coussa sarvaja des Piém., 
Bryenia dioica) . £lle croît dans les haïes ^ autour des mai- 
sous de campagne etc. La racine de cette plante râpée dans 
l'eau donne une fécule très-nourrissante. Cette racine est re- 
gardée comme purgative , hydragogue et diurétique. On l'em- 
ploie souvent comme purgative, ce qui exige les plus gran- 
des précautions , étant très-âcre , et produisant souvent des 
eflfets bien funestes. 

Retour des farlouses et des fauvettes tachetées. 

Le -a'6 , premiers essaims des abeilles à la coUineu 

Fleuraison du bourgène { Rhamnus Frangula ) . Cet 'aitris- 
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seau croit dcins les bois taillis et dans les lieux an peu hu« 
fiQÎ^es. L'écorce a été employée autrefois comme purgative et 
hydragogue* La seconde écorce teint la laine en jaune ou eu 
îouge si on la traite avec Talun; le bois fournit un charboit 
très-propre à faire la poudre à canon, 

Fleuraison du mouron d'eau [favass des Piém. , Veronka 
Beccahunga )* On trouve cette plante sur le bord, des ruis- 
seaux et des fontaines^, et on la regarde comme un excellent 
antiscorbutique. 

Accouplement des hannetons qui ,. d^ns la pl?ine ^ ont faie 
des dommages aux jeiuies chênes et aux noyers. Cette année 
ils n'ont presque pas paru, sur la colline^ où. en 1810 ils onr 
beaucoup nui aux pruniers* 

Retour des écorcheurs et des pie-grièches dltalie»^ 

On a pris une nichée de lavandières* 

Apparition de deux lagopèdes en livrée de printemps. 

Le 27, fleuraison de la pimprenelle [pimpineia des Piém. ^ 
Pottrium SanguisDrba ) . On la trouve dans les prés secs de 
h. colline. Plante très-vantée comme fourrage, et qui vraiment 
augmente la quantité du lait des troupeaux et améliore la 
qualité du beune que ?on en retire. 

On met ordinairement cette plante dans les salades , afia 
qu'elles n'incommodent point les estomacs faibles. 

En médecine oa la regarde comme vulnéraire^ détersivc et 
astringente. 

Fleuraison de la rormentille [Tùrmtnfllla erecta ) . Cette 
plante est commune sur les bords des bois , des chemins et 
des pelouses , et dans les pâturages secs. Sa racine a été de 
tout temps regardée comme astringente; on s'ea sert aussi 

1% 
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pour tanner les cuits , auxquels elle donne une légère teînie 
rouge. 

Fteuraison de la véronique [Veronka offidnalis) ^ plante as* 
sez commune dans les bois des collines et des montagnes, 
et très-vantce comme sudorifiquc ; elle entre en effet dans la 
composition du thé de Suisse. 

Le 28^ on a pris des nichées de pinsons ordinaires et de 
mésanges de marais. 

Apparition d'une foulque* 

Le 29 , (leuraison du dompte-venin ( Asdrpias Vincetosi- 
çum) . Cette plante s^ trouve dans les bois et sur les coteaux 
pierreux. La racine a été regardàe comme alexipharmaqut:. Ou 
la croit utile dans la leucophlegmatie , mais gn a maintenant 
des doutes qu'elle ne soit plutôt suspecte. 

Le 30 , ks canards sauvages ont niché Je long de la Sture* 

Fleuraison du cranson rustique { rafflma des Plém.j CochleM^ 
fia Armoracia) , Cette plante croît dans les prés humides 4e 
VancAia; on la cultive aussi beaucdiip dans les jardins à cause 
de sa racine qu'on mange ordinairement au lieu de moutar* 
de , pour assaisonner hs viandes et réveiller J'appétit. Cette 
racine est aussi très en usage eu médecine comme apcritive^ 
antiscorbutique et cniménagogue- La graine de cette plante a 
les mêmes propriétés que ^elle de la moutarde. 

Fleuraison de Talisicr [Pyrus ^ria ]- On le trouve très- 
rarement dans quelques endroits des plus élevés de la colline* 
Son bois est fort estimé pour faire des vis de pressoir etc- 
Les tourneurs remploient aussi pour faire des fliites, des fi- 
fres , des boites de savonnettes et autres petits meubles. Il j 
une odeur agréable et prend tiès-bicu la teinture.* 
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les fruits se mangent après avoir été quelque temps sur 
k paille; on les disait astringeus ; ils donnent par la fermea* 
ladon une bonne eau-de-vie* 

Maturité des fraises. 
' Fleuraison du seigle. 

Le nombre des accouplcmens dans l'espèce chevaline a aug-- 
mente pendant tout le moi«; les naissances eu ont été nom- 
breuses , et il y a eu quelques accouchemens difficiles. 

Les bêtes-à-cornes ont offert un nombre considérable d*ac*- 
coupkmens ^ celui de leurs naissances a été fort petiu 



Parallèle entré les proverbes concernant tagricuhurtr 

et les observa dons relatives* '^ 

Chi vuole un Son hacat<r ^ 

Ptr S. Marco , q posto , o nato, 

0ans le §• VII du mois de juin 1810 j'ai rapporté le pré^ 
cis des observations de M le Chev. Modeste Parole tti sur le» 
maladies des vers-à^soie y où il ^si dit que les ravages ds la 
muscardine des Français, marin des Piémontais j lui ont panv 
coïncider avec le retour des vents de mer les 9 , 14 et 21» 
du dit mois ,. et que les familles des vers-à-soie qui ont at- 
teint la maturité vers la fin de juin, ont été plus heureuses* 
Cette dernière proposition a fait croire à quelques-uns que 
Tauteur conseille de retarder la couvée;, mais dans son écrit 
U observe que les éducations tardives, en général, sont toujours 
Les moins heureuses ^ et dans les conseils aux cultivateurs il. 
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dit : ^' Il faut que les cultivateurs s^efTorcent de faire monter 
^1 leurs vers avant l'époque des fortes chaleurs, qui est celle 
,, des touffes qui les suivent de près „. 

A ce cooseil est analogue le proverbe sus-énoncé, puisque 
SI les vers sont éclos , ou si la graine est mise à ètlore à 
la S. Marc , on fera la récolte des cocons avant la mî-juiu ^ 
c'est-à-dire , avant Tépoque des fortes ci^aleurs ; et Tespace 
d'environ dix jours ( entre celui où l'on met h graine à 
éclore et celui de la naissance des v^rs ) que le proverbe 
comprend , est nécessaire pour se conformer aux priinemps 
précoces ou tardifs, car, d'après le pioverbe piémontais ^ 
Mars fassa cK* veuja * Avril a veut la fcuja ^ il est très-rare 
que les mûriers soient tout-à fait sans feuille les derniers jours 
d'avriL 

II y a des femmes qui attendent, pour faire la couvée de la 
graine des vers-à-soie,, de Tavoir portée d:îns leurs seins à 
la procession de la S. Marc^ mais elles sont en petit nom- 
bre, La plupart commencent par la porter dans leurs seins 
eux fonctions de la semaine sainte , ce qui est on ne peut 
pas plus déraisonnable, puisque les mûriers ne consultent pas 
le calendrier pour pousser; ainsi les veis, pour Tordinaire , 
seront nés avant que la nature leur présente la nourriture qui 
leur est propre. 

Plusieurs aussi anticipent ou retardent à faire édore la graine 
pour que les vers-a-soie, depuis leur naissance jusqu'à la for- 
mation des cocons , ne rencontrent pas trois lunes , ce qu*ûn 
dit fat^l à leur bonne réussite. On dit aussi que les vers qui 
[laissent les premiers jours de la lune, restent toujours faibles* 
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Une preuve que ces règles ne sont pas <:elles de la naçu- 
Te, c'est la fréquenie mauvaise réussite des vers-à-3oie que 
l'on élève eu les observant scrupuleusement. Il est clair qu'il 
ne faut faire éclore la grcûne qu'à Tepoque ou Pon est assuré 
'd'avoir la nourriture pour les vers, et qu'il faut faire la cou- 
vée le plutôt possible, afin qu'ils puissent faire leurs cocons 
avant les fortes chaleurs. 

Depuis trois ans on se plaint du peu de succès des vers- 
à-soie; mais j'ai déjà observé dans les Annales de 1809 (juin 
|, III ) qu'en même temps que la récolte des cocons, en gé- 
néral, a été mauvaise, plusieurs éducations ont donné le plus 
grand produit , ce qui parait prouver que le manque de réus- 
site dépend anssi d'autres causes que celles de la tempéra- 
ture et des météores* J'ai demandé à une excellente ména- 
gère à qui ks vers-à-soie ont toujours donné le plus grand 
produit, même cette année, quelle méthode elle suit dans 
leur éducation* Voici sa réponse: elle met la graine à éclo- 
Te entre deux matelas vers les pieds quand les miiriers 
commencent à pousser^ ensuite., dès que les vers sent éclos, 
elle a toujours de la feuille dans sa cave pour les nourrir 
pendant deux ou trois jours. Si la pluie survient et que la 
feuille qu'elle a en réserve ne suffise pas , elle prcfere de 
ies laisser souffrir de faim plutôt que de leur donner, avant li 
quatrième mue, de la feuille prise mouillée sur Tarbre- Elle les 
tient dans des chambres au nord , et s*il fait chaud, elle ne 
laisse point entrer le soleil de grand matin et tient U porte 
ouverte le soir, même jusqu'à minuit* 



f4t » $ r if; 

S- V^ 

Mariages et naissances qui ont eu lieu dans le moài. 

MA^RIAGES. 

Carçons et filles gi. Garçons et veuves S- Veufs et filles» ^u 
VeufSs et veuves 4^ Total 47. 

NAISSANCES; 

Migitimes Mâles 114, Femelles 107. Naturels Mâles i, Fèw. 
inelles 2% Aiandonnis Mâles 19^. Femelles 25. Total. 26 Jw 

Maladies et mortalité des hommes^. 

. Les fièvies putrides et les pneumonies qui s*étaîent rendues^ 
plus communes et dangereuses pendant le mois de mars, ont 
été encore plus fséquentes pendant celuirci l elles ont em- 
porté plus de monde qu'en tout autre mois de cette année.. 
Au reste , toujours beaucoup d'àfiections catarrhales et de 
rhumatismes ,. des ophtalmies ,, des odontalgies ^ des angines 
et la scarlatine moins rare qu'auparavant.. 
ÏJt nombre des morts est de 301 „ savoir x 









9Î 


f 


Mâles, 


Femelles 


TmjL 


Par Maladies aiguës avec fièvre 


SS 


38 


93 


sans fièvre 


n 


«9 


34 


Apoplexie . . • * . 


6 


2 


S 


Asphyxie ^ . -• ♦ « 


2 





2 


Maladies chroniques . 


80 


e6 


146 


Ciifans abandonnés , morts-nés ^ non 








dàclaxés . . • . < 


S 


10 


iS 



Total 



166 135 301 



HÔPITAX DE SAINT "JEAK. 



Ce mois a été de tOL^r le semestre cduî dans lequel on 
•a eu à traiter un plus grand nombre de malades. Les fièvres 
intermittentes commençaient à être plus nombreuses, sur-tout 
dans la salle des hommes ; mais elles n'étaieut pas encore 
aussi nombreuses que les fièvres inflammatoires qui , seu- 
les, formaient presque un septième du total des malades- La 
fièv're nerveuse , fréquente dans les hommes , a été rare dans 
le sexe; aussi presque un quart des décès parmi ces premiers 
a-t-il été causé par cette fièvre , tandis qu'elle n'a fait que 
deux victimes chez les femmes. Les fièvres putrides, fort nom-^ 
breuses dans les deux salles , loiu été dans celle des gom- 
mes plus que toute autre maladie ; plusieurs hommes et une 
seule femme y ont succombé, 

Parmi les phlegmasies , dont le nombre a été plus petit 
qu^en février et mars , les plus fréquentes ont encore été les 
pneumonies qui ont causé le quatrième des décès dans la 
jialle des hommes. Quelques femmes aussi y ont succombé g 
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mais dans une proportion bien moindre. Sont venus eosoîte: 
les f hiuîiatismes , plus aigus que dans les mois prêcédens^ as-- 
sez frèquens dans les deux salles, mais plus d^^ns celle des 
femmes. La plupart d^entrc eux avaient leur siège dans les- 
muscles du thorax. Parmi les autres phlegmasies on n*a ob- 
servé que resquînancie , rophtalmie^ lliépatite, toutes en pe- 
tit nombre, et point d'autres ex:inthèmes que rérysipèle, as- 
sez rare dans les deux salles. On n^a pas eu à traiter d'au- 
ires hémorrhagies que celle de la matrice : l<t phthisie a fai^ 
quelques victimes* 

Les catarrhes ont été nombreux ,, aigus et peu dangereu)^ :. 
un seul individu par salle en est mort. La dyssenterie n'a été 
observée que chez les hommes ,, et même assez rarement. 

Un homme apoplectique , porté à Thôpital le 20 ^ est dé-^ 
cédé le 22. Un autre sujet, tisserand, âgé de 64. ans,, a été 
porté à rhôpital le 2 dans im état de grande asthénie pro- 
duite , à ce que Ton a dit, par une attaque d'apoplexie dont 
il avait été frappé quelques jours auparavant.. 

Les affections gastriques ont été aussi fréquentes qu*à Tor» 

dinaire* 

On a observé quelquefois Tasthme et la dyspnée, de mê- 
me que la colique et la diarrhée*. 

Les hydropisies ont été très-rares r une seule femme en est 
morte. 

Le marasme et la gangrène consécutive à des fièvres pu* 
vides ont fait quelques victimes :. un homme a péri de stran- 
gurie. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est de 
©,iî8 en général , ou : : 1 : 8 -*- jl ; savoir, pour les honïç 
mes II i t 6 •*- âoî pour les femmes ; ;. 1 : 11 <#* i\^ 



A V RIL. 



w 



DÉPÔT DE MENDICITÉ, 



Le nombre des malades a diminué; il est en rapport avec 
la population de cet établissement comme i à 22 4* Il n'y a 
presque pas eu d'autres maladies aiguës que des synoques et 
des affections gastriques; la diarrhée a recommencé à parai* 
tre sur quelques individus , mais elle n*a fait périr qu'un hom-^ 
me. Les maladies chroniques ont de même fait très-peu de ravagea 

Le rapport de la mortalité aux malades est de i as -• 

Opérations chirurgicales faites par M.r Rossh 

Opérations de la cataracte N*** 14 dont 4 ne recouvrèrent^ 

point la vue* 
de la taille • 1, S i mort, 

de la hernie . 9> ^ guéris* 

, s. vu: 

Maladies et mortalité des animaux domestiques. • 

Chevaux* Les maladies rhuraatiques et inflammatoires onr 
été dominantes; on en attribue la cause auîî trop fortes chaleurs 
àt la saison et au fourrage mal récolté Tannée précédente. 

Les symptômes caractéristiques étaient la mélancolie, le bat- 
tement des flancs, une diminution d'appétit, la tuméfaction 
de Tappareil glandulaire ^ Técoulement de mucosité des na- 
seaux et k fièvre: peu de chevaux en ont été victimes. Le 
traitement antiphlogistique simple a été employé avec avantage. 

Les miladivS psoriqijes en ont atteint plusieurs. 



I 



9^ I 8 X I. 

Les chevaux les plus harassés de fatigue et les vieux ont 
été particulièrement atteints de rhume a la tète, accompagné 
d'écoulement de mucosité des naseaux « et quelques-uns en 
sont devenus morveux. 

Bct€s-à'Corn€% Maladies putrides fréquentes ; leis inflamma- 
tions universelles ont tenu le second rang ; le -gastritis a at- 
taqué de préférence les bœufs. Un petit nombre de ces ani- 
maux a essuyé Tesquinancie dite bilieuse. La forte élévation 
de la température atmosphérique et la mauvaise nourriture en 
ont encore été regardées comme les. causes occasionnelles. Les 
tnaladies ci-dessus ont facilement cédé aux remèdes d*usage, 
aux saignées^ aux rafraiçhissans dans le cas d'inflammation. 

Le traitement stimulant , corroborant et notamment les vé- 
sîcatoires ont été utilement .réservés pour les maladies asthé-. 
niques. On n'a perdu qu'un petit nombre de bœufs atteints de 
maladies putrides , les autres ont été facilement guéris. 

Lts empâtemens du foie des veaux ^ fréquens comme dans 
U3 deux mois précédens« 

Bétes^'laine. Les troupeaux sont en ^ès-bon état: la plus 
grande partie a quitté les granges de nos environs pour se 
fendre dans d'autres vers les Alpes où ils doivent ^anshu- 
mer le mois prochain* 
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Mercuriales des denrées dans la Pille de Turin, 







Jours des Marchés 




*» 


6. 


13. xo, 17, 




f 


ff' c. 


fr. c. /r* c /r.c. 




Feoraent 


7* 27. 


6. 93. 


7- os. 


7. i8- 




Métcil 


7- os^ j 


» 


6. 66- 


» 




Seigle 


6* 43. 


s- 9»' 


6' 4T. 


6. S^- 


TT* * 1 _ 


Blé de Turquie 


6» 96. 


6. 76. 


6. 94* 


7. os- 1 


Pnx du 

doubk'd^catitrc 

1 de < 


Légumes secs 

Milltt 


6. 09. 
4. 67- 


6. s6- 
4- 3S' 


6, 09. 
S- 


S- 96' 
5. 22. 




Avoine ' 


i* 90. 


I. 8a. 


t, 96. 


2. la 


[• 


Riz 


8. 04. 


7- 73- 


8. o8» 


8* 47- 




Châtaignes vertes 


S' SO- 


J* 


u 


itt 


' 


M» blanches 


>» 


W 


i> 


n 


( 


Ft3 ut, prix moyen 


0. 60. 


0. 60. 


a 60. 


a 6a 


Prix du \ 


PaiHc 


0- 3S- 


0. 3S- 


a 3J. 


a 3S* 


myriagramme 
de i 


Charboiï 


0- 62. 


0. fia. 


a 6a* 


a 63. 




Pommes de terre 


I. S2' 


U s^* 


it 6a 


I. ^0. 




Huile de nutjL - 


15. 18. 


rs- ï8. 


ij, i8. 


ts* i8- 


Prbi dti 1 
stère du bois 

de ^ 


Chêne 
) Aune 


4. 80. 
4- 20. 


4» 8a 
4< ta 


4* 8a ' 
4* 20. 


4.8a 
4. 20. 


Prix du 
dcmi-hectaUtce i 
de 


Peuplier 
Vin 


21. 23. 


3* 8a 
n- 33- 


3. 8a 
2a so* 


3. 8b* 
19. 08. 




1 




^ 1 






^^^H^-°' Mai. i8ii!^^^ 
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Observations Barométriques et Thermométriques. 




Jours 

du 

mois 


BAROMÈTRE 


THERMOMETR. INTERNE 


THERMOMÈTRE AUNORD 


THERMOMÈTRE AU SUD 1 


1 


Matin. 


Midi. 


Suie» 


Matin. 


Midi. 


•Soif. 


Matb. 


Midi. 


Soir. 


Matin. 
Deg.Dix, 


Midi. 


Soir. 




i». £. Dix. 


P.LDix. 


P.i.i?-!. 


De^.Dix. 


Des. Dix. 


Deg.Dix 


Deg.Dix. 


Deg.Dix.}DtsDix 


Dey.Dix 


1 
Ceg.Dix.\ 




I 


27 4 2 


27 $ « 


27 S 2 


+10 S 


20 s 


21 2 


9 2' 


'9 S 


»> S 


9 


I 


22 S 


16 I 




2 


27 S 


27 S 3 


27 S 


n J 


21 S 


20 S 


ro 4 


18 S 


ib 5 


10 


2 


19 S 


16 5 




3 


27 4 3 


27 6 


27 S 8 


•4 


24 s 


2S S 


10 7 


21 


18 


10 




24 S 


18 3 




4 


37 6 s 


27 C 7 


27 6 4 


14 S 


20 s 


*2 S 


11 S 


20 2 


16 S 


II 




23 S 


17 2 î 




S 


27. 6 


27 S -S 


27 4 S 


i-f 7 


21 s 


23 


to s 


ïi s 


17 S 


10 




24 8 


•7 8 




6 


27 3 S 


27 4 2 


27 3 S 


14 S 


2S 


24 S 


10 2 


21 3 


18 s 


10 




24 s 


17 7 




7 


27 a 2 


27 2 


27 I S 


'4 7 


H S 


'S s 


10 8 


19 S 


13 s 


10 




22 s 


13 




8 


27 2 S 


27 3 


27 3 2 


ï4 S 


21 s 


16 5 


10 7 


19 


'« s 


10 




32 


'7 




9 


27 4 8 


27 4 3 


27 4 S 


14 2 


'8 S 


18 s 


lo s 


16 S 


»4 


10 




18 S 


14 3 




lO 


27 4 7 


27 S S 


27 S 2 


12 8 


19 S 


'7 S 


10 


18 2 


'3 S 


IQ 




r8 s 


13 S 




II 


27 S 


27 S 5 


27 S 


»3 


20 S 


21 S 


10 s 


«9 3 


18 2 


ro 




20 S 


13 S 




12 


37 4 2 


27 4 


27 4 S 


>3 î 


19 S 


18 S 


10 s 


18 2 


17 « 


10 




«9 5 


17 S 




ï3 


27 3 » 


27, 3 3 


27 3 


14 5 


.8 S 


17 $ 


'2 s 


16 j 16 s 


12 




19 S 


16 S 




14 


27 2 


27 2 4 


«7 2 


14 


14 S 


'S S 


41 s 


10 5 10 2 


II 




10 7 i 


10 S 




«S 


27 2 2 


27 3 


.27 2 8 


12 1 


r8 


17 


10 , 


16 


12 î 


10 




16 S ; 


,2 , 




i6 


27 3 3 


27 4 3 


27 4 2 


tx 


14 a 


'3 S 


9 S 


12 


10 S 


9 




II 


10 S 




17 


27 4 8 


27 S S 


27 S 


10 S 


iS 


iS S 


9 S 


13 S 


'3 S 


9 




13 7 


13 7 




i8 


27 S 


27 4 9 


27 4 2 


." S 


13 


12 S 


9 S 


II 


10 


9 




II 


10 1 




19 


»7 4 


27 3« 


27 3 3 


II S 


15 S 


J2 S 


9 S 


M 3 


ti 


9 




14 6 


II 3 1 




30 


27 a S 


27 3 


^725 


Il .8 


17 3 


n 5 


'0 S 


16 3 


to s 


10 




17 S 


10 s 1 




2t 


»7 2 3 


27 3 


»7 2 2 


9 S 


.20 


20 s 


8 S 


»7 S 


'3 S 


8 




'9 7 


13 T 




32 


27 I 2 


27 2 


V t 7 


12 


21 î 


'4 S 


9 2 


18 


9 


9 




•8 S 


9 


\ 


»3 


«7 * S 


27 3 2 


27 3 


10 s 


18 S 


17 S 


8 S 


18 s 


r6 s 1 


a 




19 8 


16 « 




U 


27 3 3 . 


27 4 S 


-7 î 


12 s 


23 S 


2S 1 


9 S 


20 s 


19 S 


9 




23 S 


'9 7 




'j 


27 4 9 


^7 6 


27 S î 


14 s 


2S s 


21 S 


10 5 


21 S 


'9 


10 




22 s 


'9 




26 


27 S 7 


27 6 « 


^7 5 S 


4S 2 


27 S 


21 7 


13 S 


23 s 


ï9 2 


^S 




26 s 


19 S 




'7 


17 S t 


:? S 3 


27 S 


17 


,20 s 


23 S 


13 S 


20 s , 


17 î 


ï3 




21 S 


17 8 1 




28 : 


t7 46 ■ 


^7 S 3 M 


?7 4 S 1 


16 3 


23 


21 S 1 


12 ; 


31 


>6 S 


13 




^24 


16 s 1 


1 


»9 : 


!7 S 2 : 


î7 S 6 


27 S S 


»7 S 


ïî ' 


22 


" S 


22 S 


ifi 7 


II 




24 S 


16 9 ' 


1 


30 5 


7 5 2 î 


'7 S 4 


»7 .j 3 


ï7 


24 s 


23 S 


'3 S 


20 S 


'7 S 


t3 


2 


32 5 


17 6 


1 31 1^ 


7 4 3 27 4 3 1 


«7 4 S 


17 S 


24 s 


26 S 


•4 S 


22 S 


.8 ■; 


14 


S 


.24 S 


18 7 1 


c 


« 


i 


■ 


^^ 


■ — 


M 



i 




^^^^r^i 1 w 


n 


1 






N.° 2 












Observations Anémoscopiques et 


Udométriques, 






Jows 

du 

mois* 


ANÉMOMÈTRE 


HYGROMÈTRE ' 


UOOMÈTRE 


ATMIDOMETRE 




Matin. 


MidL Soir. 


Matin. 


Midi. 


Suie. 


Matin. 


Midi. Soir. 


Matin. 


Midi. 


Soie. 












Deg.Cta, De^Cen 


Dtg.Ctn 
Aum. 




- 1 


1 


1 1 






Dir. Foret 


Dir. Furet 


Dir. Foret 


9 
hum. 


— j 

Âum. 


P.LDix. 


P.L.DlK*F.L,Di% 
1 


P.L.Dix. 


P.L,Dlx. 


P.LDix. 
1 






I 


S.O. 5 


S.O. s 


S.E. 2 


3 47 


» 8s 


I 97 








005 


00s 


I S 






2 


NE. 10 


N.N.E. 5 


N.E. is 


3 3Ô 


» 24 


I 94 








2 


3 








3 


N.O. s 


E. 


S.E. s 


3 21 


I 87 


78 








S 


S 


ï S 






4 


N. 25 


NE. s 


0. 5 


3 7 


z 32 


1 6s 








2 


8 


ï S 






S 


S.O. s 


E. 2v> 


S.O. s 


3 " 


I 12 


' 7 








S 


f 


J 






6 


S.O. 45 


N.p. 25 


S.E. is 


94 


I 38 


I 14 








s 


I 








7 


N.O. s 


NE. ij 


N.E. 4S 


I 17 


3S 


3S 








s 


s 


2 s 






8 


E- S 


SO. is 


SO. s 


I 4 


9 


3 








S 


i 








9 


NE. li 


N.E. ts 


NE. s 


» 4S 


I 40 


n 67 








S 


S 








lO 


N.E. lî 


£. 20 


S.O. i« 


2 21 


I tf2 


I 74 






4 


3 


2 


s 






n 


S.E. is 


S.O. 15 


O.S.O. is 


3 39 


ï 93 


ï 7 











S 


I s 






12 


N.E. 3 


S.O. is 


S.O. ic 


2 97 


2 04^ 


2 66 








5 


s 


» s 






'3 


NO. 15 


N. =5 


E- 4S 


3 98 


2 81 


3 7 




3 


2 


5^ 











H 


N.E. 20 


EN.E.3S 


E. 15 


3 91 


3 94 


3 2S 




6 










s 






ïS 


N.E. ,5 


S. 20 


N. 2S 


3 97 


3 éi 


2 87 


i 









I 


s 






k6 1 


NO. ïo 


NO. 2i 


N.E. is 


4 27 


3 47 


3 28 


2 1 









s 


s 






, 17 


O.N.O. 5 


S.O. 25 


t.N.E. 10 


3 98 


3 65 


3 »2 


■ 




5 





1 


I 






a 


E.N.E.I5 


N.E, 20 


sE. is 


4 35 


4 =9 


4 33 1 


4 


2 


3 


^ 












'9 


NE. 20 


NE. 4Î 


NE. 20 


4 97 


4 9' 


4 9> 


9 


3 







2 


i 






20 


N.O. ,5 


S.E. is 


N.E. ic 


4 72 


3 16 


3 t'2 1 


S 




4 








s 






2 1 


S. 10 


S.O. 2u 


S , 20 


4 83 


2 S7 


3 12 











s 


« s 






22 


SO. s 


S.O. ïs 


N.E. 45 


3 î7 


2 96 


3 14 • 






$ 1 


2, 


3 


s 






«i 


s. .5 


S.O. ly 


S.O. is 


4 " 


» 97 


2 ïi 











3 


7 






24 


S.0. 10 


Ë. 5 


E. s 


3 i6' 


< 94 


S.1 








S 


I 


» S 






^S 


NE. 10 


SO is 


S.O. 10 


2 67 


3 41 


2 II 








S| 


S 


2 S 






26 


NE. 


NO. 5 


N. 10 


3 16 


2 49 


2 57 








s 


I 1 


« s 






2; 


N.E. 20 


SO. 2î 


0. 20 


3 14 


2 97 


I 41 




2 1 




^ 5 


S 


> s 






28 


E 20 


E. s 


E. 4> 


3 39 


2 89 


2 79 


3 




S 





SI 








i'9 


N.E. i 


S.O. 2c 


S.O. is 


3 87 


2 37 


2 14 








S 


S 


* s 






1 
30 1 


S.O. s 


0, 15 


S.O. 15 


3 '6 


2 84 


1 61 








S 


s 


« s 






V 1 


SO -; 


S. ï 


E. 4S 


3 47 


2 8ï 


I 49 


1 


• si ^ I 1 


2 


1 


1 


■ 




•' 


J 



^IB 10^ 


^^^1 


► 


[ 


N.o 3. 


1 


• 


Etat du Ciel 




Jours 








1 


du 
mois. 


AU tEVER DU SOLRII.» 


A M I D I. 


AU COUCHER DU SOLEIL. 




1 
1 Couvert ondulé à éclaitcis» 


Demi- couvert de nuages attroupes. 


Demi-couvert de nuages en barres. 




2 Peiiii-culivert de nuages en bai*r€S. 


Dcaii-couvcrt de nuages attroupés. 


Clair et nuages rares. 




3 ! De mi -couvert de nuages en barres. 


Clair et nuages moutonnés. 


Clair et nuages rares. 




^ Dcnti-couven de nuages bruns. 


Demi-couvert de nuages attroupés. 


Clair et nuages minces. 




S 


Clair et brouillard à ras tcirre. 


Clair et nuages minces. 


Clair et nuages minces. 




6 


Clair et vent. 


Clair et venteux. 


Clair et \znu ■ 




7 


Clair pur. 


Clair et quelque nuages* 


Clair et vent j gros nuages à rborizoïi . 




8 


Clair pur. 


Clair pur. 


Clair pur. 




9 


Clair et nuages minces^ 


Coin et t de nuages minées à éclaire^ 


Coti vert de nuag, minces à éclaircis. 




to 


DeaU-couvert de nuages en barres. 


Demi'Couv de nuages à 2 couch.ct pi. 


Couvert brumeux à éclaircis* 




II 


Demi-couvert ondulé* 


Clair et nuages moutonnés. 


Clair et nuages rares. 




13 


Clair , nuages minces avec vapeurs. 


Couvert de gros nuages â 3 couches. 


Demi'Couvert de nuages bruns. 




«î 


Couvert tic nuag.à 2 couch-jCnsuite pi. 


Demi cou v. de nuag. à 2 coudi. et pL 


Demi-couvert de nuages divers. 




M 


Couvert brumeux et pluvieux. 


Couvert brumeux et pluie. 


Couvert en voilcj pluie la nuit^des éd. 




IS 


Couvert et pluvieux» 


Couvert de nuag.à 2 coucb. à éclaire- 


Couvert de nuag. cour- et pL la nuit. 




.i6 


Couvert et pluvieux. 


Couvert de nuages à deux couches. 


Couvert de nuag à 2 coticb. et pluv* 




17 


Demi'Couvert de nuages à 2 couches. 


Couvert en voilc^ nuages et pluvieux- 


Couvcrtdenuag.à2 couch etpl.lânuit* 




i8 


Couvert en voile et pluie* 


Couvert en voile et pluvieux. 


Couvert brumeux et pluie. 




'9 


Couvert eu voile et pluie. 


Couvert ondulé^ brumeux et vent. 


Couvert de nuages coureurs et pluie. 




20 


Couvert brumeux et pi, ensuite sol. 


Demi couv,,ensuitetun*de$écl.pl.etgrJ 


Couvert brumeux à éclaircis. 




21 


Dcmi'Couvert de nuages miuces. 


Clair et nu^es amoncelés* 


Couvert brumeux à éclairas. 




23 


Clair et nuages rares 


Demi couv. oiag.,tonu. des éd.pl.et gr. 


Couvert de nuages bruns. 




1 23 


Clair et nuages â 1 est* 


Couvert nuageux à éclaircis. 


Clair et nuages rares» 




34 


Ctair pur« 


Clair et nuages à Tliorizon- 


Clair pur» 




as 


Clair pur. 


Clair et nuages moutonnés. 


Clair pur. 




{26 


Demi couvert nuageux. 


Demi-couvert de nuages moutonnés. 


Clair et nuages à TOvest. 




27 


Couvert à cclaircis, ensuite tonoxt pi 


Denu-coovert de nuag. attr. à 2 coucb. 


Demi couv. tonn. des écl. et pUla nuit. 




38 


Couvert ondulé , ensuite soleil. 


r/3couv^Jenudg.à2couc.eti/4d1i.depl Demi couvert de nuages cUvcrs. jl 




29 


Clair pur. 


Couvert de nuag. attroupés à éclaire- Clair pur* Il 




30 


Dcnai-couv. de nuages div. et vapeurs- 


Demi-couvert de nuages moutonnés. Clair et nuages minces- il 




3» 


Demi-couvert de nuages minces. 


Clair avec vapeurs* Demi-couvcn et vetitcux- il 


1 


U 


^_ à 
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$. II. 

Parallèle entre les observations et les proverbes météorologiques^^ 
soit en général^ soit relativement aux jours de la Lune. 

PROVERBES MÉTÉOROLOGIQUES 

Temps qui se fait beau là nuit - Dure peu quand le jour^ luit.. 
OU Serenfattodi natte: - Non val trepeïe cotte vérifié i fois sur i 
Brebis qui paraissent és-cieux - Font temps 

pluvieux ou venteux. I. • . 4: y 

Quand le soleil est joint au vent - On voit en 

r,air pleuvoir souvent . .. • 2. 4^ 

{Non fu pioggia sen^a vento .. • • 8 ii: 

Non fu vento senf acqua • » • S isu 

PROVERBES. LUNAIRES. 

Quarta qualis « Tota talis. 
lie 2$ beau ; lunaison mauvaise. 

Quinta qualis - Tota talis. 
Le 26 beau; lunaison mauvaise*. 

Quarta, quinta qualis • Tota Lima talis^ Nisi décima sHt 
inaequalis. 
lies 2$^ 26 > 31 beaux; lunaison comme ci-dessus.. 
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Epoques naturelles et Observations rurales. 

Le î.^V, fleuraison de la cynoglosse [lenga ^can àt^Vikin^ 
Cynnglos$um officinaU] . Elle est assez commune dans les bols, 
dans les lieux incaltes et pierreux. Elle est narcotique ; on 
emploie principalement la racine qui entre dans la composition 
des pilules de cynoglosse qui sont narcotiques, quoiqu*on doi- 
ve plutôt attribuer cette vertu à l'opium et aux autres ingré- 
diens qu'à la cynoglosse* 

Fleuraison de la sanicle [Sanicuîa enropaea] , plante très- 
commune dans les bois de la colline* Elle a été regardée com- 
me vulnéraire , astringente et résolutive. Elle\ entre dans la 
composition du thé de Suisse. Le nom de Sa^icula lui vient 
du mot latin Sanarg , parce qu*on la croyait propre pour la 
guérison des blessures. 

Le 1 , on a pris des nichées de friquets et des étourneaux. 
Apparition de plusieurs merles de roche et d'un lagopède 
presque en habit d'étés 

Fleuraison de Therbe à cternuer ( Achiliea Piarmica ) . On 
la trouve dans Jes bois de la Vénerie; sa variété à fleurs dou- 
bles est cultivée dans les jardins d'agrément: elle est sternu- 
tatoire ; mâchée , elle excite aussi la salivation. 

Fleur ûson de la centaurée noire ( Ccntaurca nigra ) • Elle 
est très-commune dans nos prairies ; on l'emploie en décoc* 
tiou d:ins les affections dartreuses. 

Le i , plusieurs essaims d'abeilles à la colline. 

Fieuraisun du cresson [asson des Picm., Stsymbrium Na$.' 

14 



^ 
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turtium ] , plante qui croît dans les fontaines et les ruisseaux. 
Elle est des plus usitées Gomnie antiscorbutique ; elle est aiissi 
apéritive* 

Le 4 , les fromens montrent Tépi. 

Fleuraisoa de i'ivette [Ajuga Lhamctpytis]. Elle se trouve 
dans les lieux arides et sablonneux. On la vante comme apé- 
ritive dans les obstructions ; elle a aussi été beaucoup recom- 
mandée dans la goutte, et c'est de là qu'on lui donne le nom 
d'arthritique» 

Le s, fleuraîson du pied de chat [GîiaphaUum* dwicum]^ 
On trouve cette plante sur les montî»gnes arides et dans les 
pâturages secs de la colline. Ses sommités passent pour vul-^ 
uéraires et béchiques; on les emploie en elTet dans les aflec- 
tions de poitrine et dans la toux convulsive des enfans. 

Le 6| rteutaison de Taristoloche ronde [ArUtolockia rotun* 
da]. On la trouve dans quelques endroits près de cette vil- 
le , particulièrement près de rétablissement hydraulique. Elle 
a les mêmes vertus que la clématite et elle est plus géné- 
ralement employée- 

Fleur^nson de Tortie [urtia des Piém. , Uttica urens) , Elle 
est commune dans les lieux cultivés autour des murs. On la 
regardait comme utile pour arrêter les hémorrhagies, et oa 
la recommandait sur-tout dans l'hémoptysie* 

Le 7, on a pris des nichées de pics-verts, de geais et de 
sittelles. 

Le 8 , fleuraison du vélar ou herbe aux chantres ( Eryn- 
mum officinale). Cette plante, commune le long des haies et 
sur les murs , a été vantée anciennement dans les maladies de 
poitrine. Son syrop est très-estimé pour la toux et renroue- 
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tnerrt. Les graines sont diurétiques : la décoction forte de vé- 
lar donne a la laine une teinture jaunâtre. 

Fleuraison de la jiisquiame [irèa camola des Piém. , Hyo^ 
scyamas niger). Elle croit sur les bords des chemins et n'est 
pas commune dans les environs de cette ville. Plante véné- 
neuse , narcotique et très-âcre , dont le vulgaire fait usage plu- 
tôt extérieurement qu'à Tintérieur. On se sert de ses graines 
dans l'odoDtalgie ^ de la même manière que de la fumée du 
tabac. 

Fleuraison de la camomille f camamia des Piéfn., Mairicarîa 
Camomilla ) . Cette plante est très^comraune dans nos champs 
et parmi les moissons* C'est la souveraine de nos plantes in- 
digènes pour une infinité d^usages médicinaux. C'est en effet 
un des plus excellens neivins que nous possédions. Elle est 
en outre fcbrlfuge, carmlnatlve, emraénagogue etc. Rien n'est 
aussi connu de toutes les femmes que l'infusion de cette plante 
dans le cas d'aftv^cdon hystérique. Extérieurement on remploie 
dans les fumigations- Elle entre dans les iavemcns antispas- 
modiques et antiseptiques- On saupoudre avantageusement avec 
cette plante les ulcères de mauvaise nature, dans lesquels 
elle exerce mie action antiseptique très-puissante. 

Fleuraison du serpollet ( srpo des Piém.;^ Thymus SerpvUum). 
Cette plante est très-commune dans les prés secs , sur les 
bords des chemins et sur la colline» On l'emploie plutôt ex- 
térieurement pour les fomentations aromatiques. Elle est ncr- 
vine et excitante. 

Le 9 , fleuraison du robinier faux*acacia [rohinia des Pîém.> 
Rohinia Pseud Acacia) . C'est un arbre maintenant très-cultivé 
dans nos contrées. Il est vraiment précieux sous plusieurs 



rapports,' il croît promptemeiu et se plait dans les terreios 
légers et sablonneuK : on robtient aiscment des semences, il 
se multiplie aussi de drageons , ou même en coupant quel- 
ques racines. Son bois est trcs-estimé , il ne pourrit ni sous 
l'eau ni à Tair , et il n'est point sujet à être attaqué par les 
insectes. Il est dur^ bien veiné et se fend aisément. On en 
fait des échalas , des arcs , d'excelkns cercles , de bonnes 
chevilles. Les tourneurs en font des chaises- Son feuillage 
fournit aux bestiaux une nourriture très-succulente. 

Le 10, fleuraison du pied-de-veau [Arum italîcum), très- 
commun sur la colline et dans quelques endroits de la plaine* 
Sa raotne purge violemment-, elle a une saveur acre et pi- 
quante. On lui attribuait anciennement beaucoup de vertus ; 
mais on ne s'en sert aujourd hui que comme d'une substance 
alimentaire , car la fccule qu'on en retire après plusieurs la* 
vages dans Teau est très nourrissante , e^ peut en cas de di- 
sette oilrir la plus grande ressource. Cette même racine fait 
mousser Teau lorsqu'on Tècrase entre les mains; cela a fait 
croire qu'on pourrait remployer en guise de savon* 

Fleuraison de la gratiole ( grapouseta des Picm. , Gratiolm 
ùffîcînalis) * Elle croit dans les endroits humides, dans les 
fossés de nos prés* C'est un des plus puissans hydrotiques , 
et qui excite aussi le vomissement accompagné de nausées 
et d'anxiétés terribles. On la vante dans Thydropisie et les 
fièvres intermiuentes opiniâtres , contre les vers, dans la mé» 
lancolie et dans la fulie même , mais elle ne doit être admi^ 
nistrée qu*avec la plus grande précaution* 

Fleuraison du chanvre ( canoua ou cauna des Piém. , Can^ 
§abii saliva ] . Cette plante qu*on dit originaire des Indes 
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'^«t qiri est cultivée dans nos campagnes , est assez connue 
par les filamens qu'on tire de sa tige qui sert à une infinité 
d'usages ; la graine fournit une hftile excellente pour brùkr» 
pour la peinture et pour la fabrication du savon noir* 

Le 12 , apparition des versiuisans. 

Le 13 , apparition d'une fauvette tachetée* 

Fleuraison de Torchis militaire ( Orchis militatis ) * Cette 
plante croit dans les bois et les prés couverts. On extrait de 
ses racines , ainsi que de celles de la plupart des orchides , 
une substance farineuse très-nourrissante qui a les mêmes 
pTopriétcs que le salep du Levant. 

Fleuraison de la scrophulaire { Scrophularia nodosa) , Elle 
vient dans les lieux couverts, les bois et les haies* Ou la re- 
garde comme émoUiente ^ résolutive et adoucissante. Sa racine 
est employée dans les hcraorrhoides» 

Le 14, apparition de divers rolliers. 

Fleuraison de la scabreuse des champs [Scahosa arvensis]^ 
Elle est commune dans les champSi les prés et sur les bords 
des chemins. Très-recommandée par les anciens dans les ma* 
ladies de la peau , mais aucune qualité sensible ne parait an* 
noncer cette vertu éminenie. 

Coupe du premier foin. 

Le IS , fleuraison de Tasperge {spars AesVièm., A sparagui 

efficinalis]^ plante cultivée dans les jardins, et qui vient 

aussi dans les endroits sablonneux. Ses racines sont regardées 

en médecine comme un puissant diurétique; aussi elle entre 

dans la classe des f quatre autres racines apéritives. 

Retour du raie de genêt. 

Fleuraison du froment* 
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Le i8 , fleuraisan du lin cathartique [Linum caîkartkum] ^ 
On le trouve dans les prés secs et on le regarde comme pur- 
gatif. (Voyez le nouveau Code pharmaceutique à Tusage des 
hospices de la Ville de Turin ) , 

On a pris une nichée de trois hérons cendrés. 

Le 19, apparition d'un blongios de Suisse. 
' 'Le 20, fleuraison du mclilot [Mdilotus cfficinaUs] * Cette 
plante est commune dans les prés et le long des haies. On a 
vanté le mclilot en médecine a cause de ses qualités anodi* 
nés, résolutives et émollientes; on prescrit sur tout ses fleurs 
en catapLisnie ^ en fomentations etc. 

Le 24, apparition d'un bihoreau mâle. 

Fleuraison de la petite centaurée [cùntatira minour des Piém., 
Erythrexa Cmiaurium) . Elle vient dans les lieux secs, dans 
les prés stériles et dans les champs. Cette plante est très-amère 
et est employée pour la guérison des fièvres intermittentes ; 
on la regarde à juste titre comme tonique et fébrifuge. 

Fleuraison de la valériane ( vahriana des Piém. , Vaîetiana 
officinalis]. Cette plante se trouve dans les bois et les lieux 
humides- Sa racine est très en usage en médecine; on lare- 
garde comme spécifique datis Tépilepsie. Elle a réellement des 
vertus très-héroiques dans les maladies nerv^euses; on la dit 
aussi an thelmin tique* 

Le 26, fleuraison du nerprun [Rhamma catharùcus)A\ ctoit 
dans les bois légers et les lieux incultes. On emploie ses baies 
pour Pusage médicinal ; elles renferment une pulpe succulente 
très verte, d'une saveur amère et nauséabonde. 

Le sirop de nerprun était fort en usage anciennement dans 
les hydropisies. 
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Les mêmes baies sont beaucoup vantées pour la teinture. 
Elles offrent en effet dîiTercntes teintures,, suivant leurs de- 
grés de maturité. Ainsi, lorsqu'elles sont fraîches et vertes elles 
donnent avec Talun une couleur jaune de safran; et lorsqu'el- 
les sont mûres, en les faisant cuire avec rahin^ elles donnent 
une couleur verte qu'on appelle communément virt de vessie^ 
si utile pour la peinture. 

Le 28 , on a pris des nichées de rossignols. 
Le 29 , apparition d'un pélican. 
Xe 30, passage des cygognes. 

Fleuraison du bouillon blanc [luvioun des Piém., Verhascum 
Thrpsus ) . On trouve très-communément cette plante sur les 
bords des chemins, dans les lieux incultes autour de cette 
Ville. Les feuilles et sur-tout les fleurs de cette plante sont 
Tegardèes comme émoUientes ; on attribue à ces dernières une 
vertu anodyne et calmante , et on se sert particulièrement 
de l'infusion des fleurs contre les maladies de poitrine , les 
toux opiniâtres, le catarrhe etc. On obtient de ces fleurs 
une teinture jaune. 

Le nombre des accouplemens au haras impérial de la Vé- 
iierie a été beaucoup plus fort que celui du mois précédent; 
les naissances aussi ont été très-nombreuses et sans accidens 
iàcheux. 

Les accouplemens des bètes-à-conies ont été nombreux, et 
les naissances en petit nombre. 
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Parallèle entre l<rs proverbes concernant tagncuhure 
et Us ohservations relatives. 



Au mots de mai * Pain et vin naît. 

Dans l'examen du proverbe agricole du mois de mai de 
Tannée dernière ^ Maggia oriolano - Assai pagUa e poco grano^ 
Ydi observé que la pluie daos ce mois est dangereuse, parce 
que si elle tombe pendant la fleuraison des blés, elle en em- 
pêche la fécondation nécessaire au développement de la grai- 
ne. Comme en général, dans nos climats, c^est toujours dans 
le mois de mai que la fleuraison des blés a lieu, on peut 
dire que c'est dans ce mois que le pain nait , c'est-à-dire , 
que se forment les blés dont on fait le pain, et à cet égard 
le proverbe est vrai pour tous les pays où La fleuraison des 
blés se fait en mai. 

La fleuraison de la vigne a lieu peu après celle du fro- 
ment, en conséquence dans plusieurs endroits elle est aussi 
dans le mots de mai , et alors se forment les grain-s de rai^* 
sin qui ne paraissent point si la plnie emporte la poussière 
fécondante à Tcpoque de la fleuraison , à laquelle on peut 
bien dire que le vin naît, puisque c*Êst de la fécondation que 
la vendange dépend en grande partie. Par cette explication 
du proverbe on comprend aisément la raison de quelques phé- 
nomènes qui paraissent merveiUeux à ceux qui n'ont pas Hia- 
bîtude de réfléchir sur les causes qui peuvent les produire. 
C'est ainsi que cette année plusieurs personnes, et mcm^ des 
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hommes ^sez instruits dans d'autres parties 
relies regardaient avec étonnement que dans quelques vigno- 
bles la partie supérieure abondait ^ tandis que la partie infé^ 
rieure manquait tout-à-fait de raisins; que dans d'autres, tel- 
les espèces de vignes abondaient en raisins^ tandis que telles 
autres espèces entremêlées aux premières en manquaient; que 
la même espèce de raisin n^avait point eu le même succès 
dans difîérenâ vignobles; enfin^ que le même cep, dans cer- 
taines circonstances,, comme lorsqu'il s'élevait et s'étendait sur 
des arbres^ était riche en raisins d-un côté et en était dépourvti 
de Tautre. Il suffit de réfléchir qire, par la variété de Péléva- 
tion, de rexpositîon et de la nature du terrein, ainsi que par 
la diversité des travaux et par d'autres circonstances, la même 
espèce de vigne ne fleurit pas aux mêmes époques, et que les 
différentes espèces de vigne, par Teffet de ces mêmes cir*-- 
cons tances ou de leur nature , ne fleurissent point en même 
temps, pour comprendre que les vignes, dont la fécondatioa 
n'a pas été interrompue, ont dû abonder en raisins, tandis 
que celles dont la pluie a empêché la fécondation, ont àà^ 
en manquer* 

Mariages et naissances (jui ant eu lieu dans le moîth' 
w MARIAGES 

Garçons et filles 39. Garçons et veuves 6. Veufs et fiUes 15. 
Veufs et veuves 2. Total 6a • » 

NAISSANCES. 
Légitimes Màks 84, Femelles loi. Naturels Mâles 0, Fe*- 
joelies c Abaudouncs Màks 39» Fen^lles a4. Total ;)J^» 
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$. VI. 

Malailes et mortalité des hommes^ 

On a eu , pendant ce mois , peu de malades relativemem 
au semestre dont il s'agit ; le catarrhe a néanmoins continué 
d'être bien fréquent , mais le caractère en egt devenu moins 
dangereux: les lièvres putrides, toujours plus comn^unes qu'à 
rordinaire, ont emporté presque autant d'individus que dans le 
piois précédent. Il y a même eu un assez grand nombre de 
dyssenterles, beaucoup d'affections gastriques et des hémorrha* 
gies. Parmi les maladies exanthématiqucs on a remarqué la 
rougeole et la scarlatine , très*peu répandues , et vers la fin 
du mois l'éruption miliaire s'est manifestée dans le décroisse* 
ment de quelques maladies aiguës qui se sont heureusenieixt 
terminées en peu de jours. 

Le nombre des morts e§t de 247 , savoir : 

Car Maladies aiguës avec fièvre 

sans fièvre 
Apoplexie . . • # * 
Maladies chroniques . 
Enfans abandonnés, morts-nés, non 
déclarés 

Total 

HÔPITAL DE SAINT-JEAN. 

' Le nombre des malades que l'on a eu dans ce mois, a été 
encore au-delà de l'ordinaire ; les fièvres intermittentes ont 
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été nombreuses, particulièrement dans les hommes* La fièvre 
inflammatoire, au contraire, a été de la moitié plus fréquente 
dans le sexe. La fièvre nerveuse a été rare , les individus que 
Von a traités pour cette maladie, étaient la plupart restés du 
mois précédent. Dans la salle des hommes cette fièvre, quoi- 
que rare, a été proportionnellement très-meurtrière, et la troi- 
sième partie des décès- y a été causée par elle. La fièvre pu- 
tride , nombreuse dans les deux salles,. Ta été bien plus dans 
celle des hommes,. et a emporté quelques individus des deux 
sexes. ^ 

Les phlegmasies ont été beaucoup moins nombreuses, maî^ 
on en a observé une plus grande variété ; la pneumonie a 
été rare , sur-tout dans les hommes , et un seul individu de 
ohaque salle en a succombé. Les rhumatismes , l'esquinande, 
Tophtalmie , Todontalgie, rhèpatite ont été observées quel- 
quefois; cette dernière a emporté un homme. 

Point d autres exanthèmes que la fièvre rouge et Térysipè- 
le , encore en très-petit nombre. 

On a eu à traiter nombre de niénorrhagies , d*hémoptysies 
et quelques hématuries : un homme àgè de 60 ans , attaqué 
pour la première fois d'un crachement de sang très-copieux, 
en est mort dans peu de jours: la phthisie a ùit une victime 
dans chaque salle- 

Les catarrhes, peu nomnreux , ont été quelquefois accom* 
pagnes dé fièvre nerveuse. La dysscnterie ne s'est manifestée 
que dans le sexe , et même rarement ; cependant un homme, 
resté du mois précédent, en est mort* 

Les afïectioas gastriques ont été très-nombreuses d^n<5 la 
3Sdlc 4^s hommes , de manière à former pres^^ue la ujjiquieme 
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partie des malades: leur pombre a été peu considérable dans 
l'autre salle. 

L'asthme et la dyspnée, très-rares chez les hommes, ont 
été assez fréquens chez les femmes dont une en est morte. 
La colique et la diarrhée ont amené peu d'individus à l'hôpital. 

li n'est entré dans ce mois que fort peu d'hydropiques, maïs 
il en restait encore des mois précédent: quelques hommes et 
une femme en ont été victimes. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est de 
e^u8 , ou : : i : 8 -i- ;% eu général: pour les hommes 
j : i ; 6 "^ i, pour les femmes : : i : 14 ♦t^ f. 

DÉPÔT DE MEND.ÎCIxi. 

Sur une quantité de malades à peu-près égale à celle du 
mois précédent, il y en a eu beaucoup plus avecla diarrhéej 
et il en est mort plusieurs* On a vu en outre des synoques 
et quelques fièvres périodiques de courte durée. 

Parmi les individus atteints de maladies chroniques, on n'a 
perdu qu'une jeune Jemme épuisée depuis long-temps par la 
phthisie pulmonaire* 
Le rapport de ja moi t^lité aux malades est comme i à t p 

Opérations chirurgicales faites par M^r Rossi. 

Opérations de la taille . • N.*^ 2 guéris, 

de la cataracte « „ $ dont i ne recouvra 

point la vue* 
de la fistule lacrymale „ 3 guéris, 
de la prunelle artificielle „ 2 avec succès* 

Amputation de la cuisse . . ,} i guéri* 
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Maladies et mortalité Jts animaux domestiques^ 

fChtvaux. Mêmes maladies > à quelques dififérencçs près , et 
même issue que dans les mois précédens. 

Jeunes chevaux an vert, ainsi que ceux que Ton dît vou- 
loir rafraichir par ce moyen. Il en est qui évacuent des lom- 
bries > d'autres sont atteints de colique dont la cause est at* 
iribuée aux herbes de mauvaise qualité. 

Un cheval de trait , atteint de flux dyssemérique dir gras'^ 
fondu , en est mort dans l'espace de sept jours. L'autopsie 
cadavérique a offert Tépiplûon collé aux intestins squirreux , 
le colon ulcéré, squirreux, rempli de vers ; d'autres altérations 
plus ou moins considérables ont été observées dans les autres 
intestins et viscères du bas-vemre, 

Bètes-à-€om€s. Mêmes maladies et même issue ^u*au mois 
précédent. 

Les empâtemens susdits du foie s^offrent encore assez sou- 
vent parmi les veaex tués dans ks bouchedes. 
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Récapuulauon des Observations Méiéorologlques. 



Pattc,Ug,Cenm 
Plus grande élévation du meitrure dans le Baromètre- Le 17. 27. 6. 70 

Le 21. 17 

matin 27, 

micU 27. 

soir 27, 



Moindre élévation- 
Elévation moyenne 
Moyenne du mois 



( 



70 

3» 
68 

36 

4S 



Moyenne du Tlleroiomètre interne 



Elévatiun moyenne 



( 



1 



- matin 

nitdi 

soir 
Moyenne.dll mois 

Plus grande élévation du Thermomètre au Nord, Le 9 
Moindre élévation* . • ♦ ^ . Le 24 . 

matin 
midi 
soir 

Moyenne an mois • , , . . , , , • •#- i6t 7^ 
Moindre élévation du Therm. au Sud . Le 24 . . 4- 8. S 

Plus grande élévation du Tlieroi» exposé au soleil. Le 9 * . -i- 38, 50 

Pluie tombée ••.,64 

Neige tombée , o. 

Evaporation ••••..♦.,, 6* o. 
Fré ^uence 

ETAT DU CIEL, 



o. 
4- 
4- 

4- 

4- 16. 84 
+ 21. 76 
4- 2I\ SS 
+ 19. 71 
+ 16. 20 

-#• 8. so 

+ 13. 03 

■♦- 20. 18 

+ 16. 98 



dci Vents, 



E. 

E. S-E. 
S. E. 
S.S.E. 

S. 

s.s.o. 

S.O- 

o. 

O.N.O, 

N.O. 
NN.O, 

N. 

NNE. 
N.E, 
E,N.E. i 



12 fols. 

o 

2 
2 

4 
o 

14 
I 

6 
o 
2 
o 

9 
3 

34: 



Clair pur, jours N.** 2 Icf s- 6. 
Clair avec va[jeurs „ 4 les y, 11. 17. 



18. 



Demi-couvert 


. « 6 les I. S- 9. 15, id. 27. 


Couvert . , 


. 3j 2 les I9« 26. 


Pluvieux . • 


• „ 15 les 2. 3. 10. 12. 13, 14, 20, 2f. 




a2. 23, 24. 25, 28. 29. 30. 


De brouillard 


i^ I le 4. 


De grcle * * 


, ,, I Je 14. 


De vent • . 


. ^, I le 22* . 
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Epoques naturelles et Observations rurales. 

te K"j fleuraison du panais {pastonaje des Piém. , Pasti-^- 
naca sativa ) • Cette plante est très^commune dans nos prai* 
ries , dans les lieux incultes et le long des haies- Sa racine 
fpurnit une bonne nourriture pour le bétail et. donne du su- 
cre comoie la carotte. 

Le 3 , fleuraison de Portie dioique { un m des Pièm* , Ur- 
iica dioica ) . Elle croît dans les haies , dans les décombres, 
le long des chemins etc. Ses jeunes pousses qui sont très- 
précoces^ fournissent, une nourriture assez précieuse aux ani- 
maux. On les mange aussi vulgairement en guise d'épinards^ 
mais elles relâchent le ventre. Les graines servent à nour- 
rir les dindonneaux. Les tiges de cette plante, coupées au 
milieu de Tété , donnent une filasse qui n'est pas de beau* 
coup inférieure à celle du chanvre ou du lin- Elle a les 
mêmes vertus médicinales que Fôrtie piquante. Extérieure- 
ment les orties, par rîrritation* et l'inflammation qui résultent^ 
de la piqûre de leurs poils, sont propres à ramener le mou- 
vement et la sensibilité dans ks, membres atteints de para- 
lysie > de léthargie etc.^ 

Le 3, fleuraison de la bétoine [httonica ou stranuel/a des 
Piém*, Beionica ajfcinalis]* Elle croît dans tous les bois secs 
et dans les lieux ombragés. Les feuilles de cette plante des- 
séchées tiennent lieu de tabac chez quelques personnes. On 
les regarde comme céphaliques, vulnéraires et sternutHtoires, 
Si on les fait bouillir pendant 36 heures dans Teau ^ elles 
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fournissent one teinture de rausc chargée, propre pour la laine. 

Le 4, fleuraison du millepertuis {iperico des Piém, , Hy^ 
pirkum ptrforatum) , plante très-commune dans les bois, dans 
les lieux incultes, le l<^ng des haies etc. Anciennement on lui 
attribuait une puissance antimagique; aussi l'appelait-on /^//ga 
daemonnm. Les Médecins les plus célèbres de rantiquité le 
regardaient aussi comme détersif, vulnéraire et apéritif. 
L'huile de millepertuis est d'un grand usage dans le panse- 
ment des plaies «. di:S' ulcères , des brûlures et sur»tout des 
contusions.. 

Les fleurs et les graines pllées donnent, au moyen de Teau, 
un suc jaune, .et au moyen de l'alcohoi, un suc rouge dont 
on se sert pour colorer le vin et les mets, et dont on peut 
aussi teindre la laine ,. par le moyen de certaines opérations. 

Le lo, on a pris des caillete aux gros comme des merles* ^ 

Fleuraison de l'arachide. 

On commence à couper les seigles. 

Chant de la cigale. 

Le ta , apparition de lagopèdes en livrée d*été,et d*un po^- 
tit tétras. 

Le i^, fkuraison de Taigremoîne [Agrimonia Eupatoria]* 
On la trouve le long des haies , des chemins et dans les 
bois, La racine est regardée comme tonique, vulnéraire, âpé- 
ritive, Ln dccoction de ses feuilles peut servir a laver les 
engelures ulcérées, et de gargarisme dans les maladies de la 
gorge. 

Le 13 , fleuraison de la carotte { Daucus Carota ) , très- 
commune dans les prés et suf le bord des champs. La ra- 
due, lorsqu'elle est cuite » a une douceur fois agréable ; qh 



en extrait du véritable sucre. Ou eu fait aussi de l'eau-de^- 
vie très-limpide et d'uo goût excellent. Comme aliment, cette 
racine est très- nourrissante; conime médicament, elle est apé- 
ritive et emménagogue* Les graines, sur-tout^ sont vantées 
comme diurétiques. 

Fleuraison de la ciguë [cicuta ou erha sua des Pièm., Co- 
nium macuiatum) , plante très-commune sur les bords des 
haies, dans les terrains un peu humides et gras. Son odeur 
insupporttible et son aspect sombre annoocenr déjà assez bien 
quelque chose de suspect , et les effets qu'elle produit sur 
réconomie animale,prouvent évidemment son action vénéneuse. 

Depuis le célèbre Storck, à qui on est redevable de tant 
d'essais fiiits sur la vertu de la ciguë, plusieurs Médecins 
ront infiniment préconisée pour la guèrison de plusieurs ma- 
'ladies , telles que le cancer, le squirre , les obstructions in- 
vétérées etc. Mais quelques soient les effets salutaires qu'elle 
produit à rextérieur , elle ne parait pas avoir , étant prise 
intérieurement^ toute refficacité qu'on a cherché à lui attri- 
buer, 

Fleuraison de la rue { rua des Piém. , Ruta graveohns) , 
cultivée dans les jardins; cette plante est infiniment estimée 
comme stimulante, stomachique, vermifuge; elle parait avoir 
aussi quelque action plus particulière sur le système utérin. 
Extérieurement elle est résolutive; on allif s^s feuilles avec 
les huiles douces, lorsque le cas l\xige; elle est alors un 
puissant vulnéraire. 

Jadis les Romains mêlaient les graines de cette plante à 
leurs ragoûts, comme les Perses Vassafoetida. 

te iSf Hcuraison de la millefeuiUe {ttéa d' la fajura ou 
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mlllefeiii des Piém,^ AchilUa MdUfoUum). Cette plante qui 
est très-commune le long des chemins , sur les pelouses et 
<kiis d'autres endroits non cuUivcSi est un des vulnéraires les 
plus anciens et les plus employés par les habitans de nos cam- 
pagnes pour la cîcitrisation des ulcères» C'est un puissant ré- 
solutif. On Tadministre aussi intérieurement dans l'hémopty- 
sie, dans la ménorrhigieei, dans les autres flux provenans 
de faiblesse des organes». 

Le i8 , .fleuraison de la verveine [harhna des Piém,| Vit' 
hna offiànalis ) . Cette plante vient autour des maisons, dans 
lés chemins etc. On la regardait anciennement comme vul- 
néraire, apcritlve et fcbrifuge* Le nom^ de Ferhcna signifie 
vmens vena , ,car cette plante était très en vogue chez les 
magiciens qui remployaient lorsqu'on voulait rallumer les. 
feux d'un amour prêt à ^'éteindre. 

Le ig , fleuraison de la salicaîre { Lyûirum Salicaria). On 
la trouve communément sur le bord des ruisseaux , des étangs 
et des fossés, aquatiques. Les anciens Tavaient d.jà beaucoup^ 
vantée dans les flux quelconques- On la regarde encore au- 
jourd'hui comme un assez bon astringent et assez actif, mais 
$ts effets ne sant pas bien constans. 

Les tiges en fleurs, bouillies dans Tcau pendant une heure, 
donnent une teinture de marron permanente. 

Le ao, maturité des abricots printaniers (ariicoc ou armou* 
gnan des Vièm,, Prunus Arment aca] * Cet arbre est cultivé, 
dans nos jardins ; on confit son fruit et on le mange cru , 
cuit , en compote etc. Le noyau entre dans le ratafia de 
noyau; son amande sert à faire de Torgeat. 

Fleuraison de la mélisse ( çonfQriacKur des Fiérn* , . M^^ 
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lissa ùfficinaUs | . On la trouve sur le bord des haies , dans 
les endroits ombragés. Par son odeur suave et sa saveur lé- 
gèrement aromatique, elfe est beaucoup en usage comme 
nervin et cordial. On la fait infuser très^iégèrement dans reau 
en guise de thé, 

Fleuraison du grenadier (/ow/tj ^^r^/i^ des Piém, , Punka 
Granatum ) , cultivé dans quelques endroits bien exposés de 
la colline. Les fruits de cet arbre sont acides et rafraîchis- 
sans. Leur écotce est très-astringente ; on en fait des garga- 
risraes dans le relâchement de la luette» La décoction est 
fort propre pour raffermir les gencives. 

Le 21 , fleuraison de la germandrée aquatique ( Tsucrium 
Scordium] . On la trouve dans les prés humides du Parc. 
Cette plante est amère , stomachique et vermifuge, et a une 
odeur forte qui approche de celle de Taîl , qu'elle commu- 
nique au lait des animaux qui en mangent. 

Le 22, fleuraison des laitues sauvage ti vireuse [Laciuca 
sçariola et virosa) . La première croit au bord des chemins 
et des vignes ; Tautre vient dans les champs, dans les haies 
et le long des murs. Déjà les anciens avaient attribué à cette 
dernière espèce les mêmes vertus qu'au pavot; deruicrement 
on a vraiment reconnu la grande analogie qui existe entre 
sou 3UC et Topium ; aussi on le propose comme un des sub- 
stituts de cette substance que Ton tire de Tétranger. II ré- 
sulte cependant qu'on doit radministrer à des doses plus fortes* 

Le 28 , maturité des premiers pruneaux. 

Fleuraison de la chataire ou herbe aux chsts {Nepeta Ca* 
taria ] . On la trouve sur le bord des cheniins, dans les lieux 
humides. C'est à cause de sou odeur que les chats aiment 
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i se frotter contre cette plante , d'oîi lui est venu le nom de 
chataîre. Elle passe pour emraènagogue , carminative et ver- 
inifyge. 

Le 26, fleura^îsoo du marrube [marrouli des Pîém., Mat* 
fubium vulgarc] ^ cultivé daus quelques jardins, plante d'une 
odeur pénétrante et d'un goût amer. Elle ét«iit déjà bien re- 
commandée par les anciens dans les maladies de poitrine, 
et sur-tout dans la phthisie et d<ins les maladies cachectiques. 
On la regardait aussi comme emménagogue et apéritive , et 
on en donnait le suc et ^extrait. Elle sert eacore pour tan- 
ner les cuirs. 

Le 27, on a déjà retiré une grande partie des blés* 

Le nombre des accouplemens au haras impérial a été égal 
à celui du mois précédent ; celui des naissances a diminué. 
Il n'y a eu que quelques accouchcmens difiiciles pendant les 
trois derniers mois, et les poulains font espérer une bonne 
réussite. 

Les accouplemeos des bêtes-à-cornes ont dîtninué; le nom- 
bre des naissances dans le courant de ce mois a été consi- 
dérable. Il y a eu un petit nombre de vaches qui ont avorté. 

Les bergers nous ont appris qu*après la transhumation de 
leurs troupeaux sur les Alpes, qui a eu lieu vers la fin du 
mois , les accouplemens des bètes-à4aine out été nombreux 
et heureux. ^ 
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S. IV. 

Parallèle entre les proverbes concernant t agriculture 
et les observations relatives. 



Eau à la S* Jean 

Ole le vin et m donne point de piin. 

La première partie de ce proverbe convient particulière- 
ment aux pays oii, soit en conséqueDce du climat, soit par rap- 
port à la culture et aux espèces de ceps cultivées, la fleu- 
raison de la vigne a lieu vers la S.Jean, par la raison indi- 
quée dans Tcxamen du proverbe concernant le mois précé- 
dent- Quant aux pays oh la vigne fleurit dans le .mois de 
mai, il parait que si la pluie n'est ni trop abondante, ni 
accompagnée d'un vent froid , ni d'une évaporation très-ra- 
pdde, elle ne doit pas nuire aux raisijis dcjà formés. 

Que les pluies^ à la saison de la coupe des blés, ne soient 
poiat favorables à leur produit, nous en avons eu la triste 
expérience à la dernière récolte qui a été au-dessous du mé* 
diocre , principalement à cause des pluies tombées à l'épo- 
que de la moisson» En mon partiailier, j*ai noté qu'un très- 
beau petit champ de froment qui faisait espérer une récolte 
double en proportion de celle d'autres champs , en a donné 
un cinquième de moins pour avoir essuyé quelques jours de 
pluie qui Ta surprise coupée dans le champ, ce qui, a forcé 
à tourner le froment plusieurs fois, et dans chaque opération 
un bon nombre de grains tombait sur le terrain* Ensuite les 
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graines renées dans les épis ont souflTert un principe de ger» 
minadoii qui en a diminué la substance farine use- 
Il n'est donc que trop vrai que Teau, à la S- Jean, ne donne 
point de pain , quelle en diminue même la quantité, sur-tout 
lorsqu'elle dure plusieurs jours, parce qu'elle donne aux grains 
en maturité un principe de germination. 

Cette partie du proverbe est donc véritable pour tous les 
pays oii la moisson se fait à cette époque. 

s. V. 

Mariages et naissances qui ont eu lieu dam le mois. 

MARIAGES. 

Garçons et filles 33. Garçons et veuves 3. Veufs et filles 4. 
Veufs et veuves 2. Total 42. 

NAISSANCES 

légitimes Mâles 90 , Femelles 79. Naturels Mâles 3 , Fe- 
melles u Abandonnés Màks 19, Femelles 17* Total 209. 

S- VL 

Maladies et mortalité des hommes. 

le nombre des malades a été tant soit peu plus considéra* 
We qu'au mois précédent : les maladies gastriques ont prédo- 
miné ; les fièvres putrides , toujours assez répandues, ont en- 
core fait bien des victimes , et les aflections vermiueuses , 
plus communes que jamais , ont proportionnellement era* 
porté beaucoup d'enfans. La diarrhée a été très-fréquente , 
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suMOUt aux derniers jours du mois. D'ailleurs, la dyssenteric 
s'est encore présentée avec autant de fréquence et de danger 
que dans le mois dernier* On a observé plusieurs fièvres in- 
termittentes et. quelques aflecûons catarrhales ; ^nfin , lascar- 
latine a atteint nn plus grand nombre d'individus qu'auparavanu 
Le nombre des morts est de 256^ savoir: 

MÊmUs. Fmtîhs. Tutsi, 

Par Maladies aiguës avec fièvre 

sans fièvre 
Apoplei^ie . . 
Maladies chroniques . 
Etifans abandonnes ^ morts-nès ^ non 
déclarés « • ... 



3^ 


23 


SS 


27 


'9 


4^ 





I 


I 


6$ 


62 


\i% 


14 


12 


26 



Total 



139 117 2s6 



HÔPITAL T^^ SAINT -JEAN. 

Ce n^est que datis ce mois que les fièvres intermittentes 
ont commencé à surpasser en nombre les continues inflamma- 
toires » mais la plus grande quantité d'entre elles étaient des 
quotidiennes qu^on aurait pu soupçonner symptomatiques : la 
synoque , en général peu fréquente , Ta été un peu plus dans 
kl salle des femmes. U y a eu fort peu de fièvres nervettses, 
mats dans U sille des hommes elles ont été pc^ue toutes 
aonelks , de manière que la moitié des décès y a été eau* 
Nc par eUcs : U fièvre purride au contraire , bien plus nom- 
ilTMiey sur-tout dans les hommes , n^ fait que deux victimes 
p« salle. 

Les phlegonsies que Ton a ofaienrécs» x téditisent a €{tiet- 
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ques pneumonies , peu de rhiimaiisnies , d'esquinancies, d'otal- 
gies , d'odontalgîes , d'hépatites et d'opliMlinies; toutes ont 
été guéries: une seule femme a succombé à l'Inflammation du 
péritoine et des intestins* 

Parmi les exanthèmes on a observé une fois la petite vé- 
role très-bénigne et quelques érysipèles. 

La ménorrhHgie et Thémoptysie ont été les seules hémor- 
rhagies observées dans ce njois : la phthisie pulmonaire a fait 
une victime dans chaque salle. 

Les catarrhes ont été peu nombreux, et dans ce mois en- 
core ils étaient quelquefois accompagnés de fièvre nerveuse : 
la dyssenterîe, trèsrare chez les hommes, a été un peu plus 
fréquente dans le sexe. 

Les affections gastriques ont été très-nombreuses: la colique 
a été assez fréquente , sur-tout dans la salle des hommes oii 
elle a fait une victime. L'iléus, qu'on a observé une seule 
fois , a été aussi suivi de la mort: les diarrhées, quoique 
nombreuses dans les deux salles , se sont pour la plupart heu- 
reusement terminées ; quelques femmes seulement y ont suc- 
combé. L'asthme, la dyspnée, la strangurie ont été observées 
quelquefois. 

Les hydropisies n'ont été 4h fréquentes ni funestes. 

On a traité deux fois heureusement la céphalalgie périodi-* 
que et sans fièvre au moyen de rêcorce du Pcrou. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est de 
0,078 en général, ou : ; i : ta -^ j^; savoir, pour les hom- 
mes : : 1 : u -4* fa > pour les femmes : : i : 14, 
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. DÉPÔT DE MENDICITÉ. 



C'est le mois pendant lequel II est survenu un pins grand 
nombre de malades > notamment parmi les hommes. Le rap- 
port avec la population du dépôt en est comme i à 12 r^» 

On a derechef eu à traiter beaucoup d individus atteints de 
diarrhée , sur-tout chez les femmes où cette maladie a fait 
plusieurs victimes , tandis que chez les hommes un seul en 
est mort. La fièvre intermittente, au contraire, s'est présen- 
tée sur des hommes exclusivement , et dans cette division 
on a même vu deux fois la fièvre nerveuse dont le traitement 
a bien réussi. Il y a eu, d'ailleurs, des aflectioiLS gastriques fé- 
briles de courte durée. On a perdu quelques hommes et quel* 
ques femmes à cause des maladies chroniques, telles que Thy- 
dropisie, Tasthme et Tasthéme sénile. 

Le rapport de la mortalité aux malades est comme i à^^. 

Opérations chirurgicales faites par M. Rossi, 



Opérations de hernie 

du trépan sur la tète 
Extirpations de la mamelle * 



N.^ 3 dont I mort. 
„ ï mort. 
„ 2 guéries* 



VIL 



Maladies et mortalité des animaux domestiques. 

Chevaux, Encore un petit nombre atteint de la maladie qui 
avait régné les mois précédcns, mais considérablement mitigée.. 
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On a fait rentrer les chevaux qui étaient au vert, lequel^ 
en général , leur a été avantageux. 

Un cheval morveux au dernier degré a été assomnié. 

Bêtes à-cornes. Celles nourries d'herbe ont été atteintes de 
coliques accompagnées ou suivies de météorismes considéra- 
bles et de diarrhée. L'issue en a été heureuse. Diète , breu- 
vages carroinatifs, lavemens émoUiens et légèrement purgatifs, 
ont été reconnus utiles. Les empâtemens ^u foie chez les 
veaux se sont souvent offerts dans les boucheries. 

Vers-à'Sole. La température trop chaude de la saison ne leur 
a guère été favorable ; la maladie appelée la muscardinc en a 
détruit la plus grande partie , par conséquent la récolte des 
cocons n'^a pas été considérable. 

Abeilles. La saison leur a été très-favorable , et la récolte 
du miel sera vraisemblablement abondante. 
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N.o 3. 








Etat du Ciel 






[Jours 
ci y, 


AU LEVER DU SOrF.IL, 


A MIDI. 


AU COUCHER DU SOI.FIL, 






1 Clair et nuages rares- 


Couvert , tonner, et pluie. 


Couvert de nuag. divers bruns. 






2 Xlaif et ntiage^î à baJajiires. 


Demi couvert de nuages attroupée. 


Demi<couv., tonu. et pluie la nuit- 






3 ; Couvert brimeiix et pluvieux* 


Couvert de nuag. attroup.jâ 6 heur. pi. 


Couvert ondule bnuncux. 






4 Courcit ondule à eclaircis. 


Demi couvert de nuages minces* 


Demi-couvert de nuages minces* 






5 Couvert ondule à cclaiicis. 


i;îCouv.,ensuiteionn.^des éd. et pL 


Couvert nuagei X à édaircis. 






6 jClair et bnufillartî bas. 


Couvert de nuag. bruns, toun.,des écJ. 


Cor* vert en voîlc et pluvieux. 






7 Couvert ondulé à éclaîrcîs. 


Demi-couvert, ensuite pluvieux. 


Couv, brum., tonn*, des éd. et pluv. 






8 ^Couvert pluvieux, toiin-j des éclairs. 


Couvert de ni:ag. coureurs et pluv. 


Demi-couv. de nuages e» barres. 






9 


Clair et biouillard à ras-terre. 


Clair et nuages à riiotiz^n* 


Clair et m- âges rares. 






lo 


l/2coav.arc-cn-cielctquclq*gout,depl. 


Demi couvert de miagcs atiroTïpés. 


l-emi'COiivert de ni âges minces. 






lï 


Couvert et quelques gouttes de pi. 


Demi-convert de nuages coureurs. 


Clair et nuages à IhorlzL^n. 






12 


Demi-couvert de nuages bruns. 


Clair et nuages â Diurizon. 


Clair et ni.sges à Tiîorizi.n* t 






n 


Couvert ondulé à éclaLircis. 


Dcnii-couvcrt, tunn.jdes éd. et pluie* 


Couvert de nuag. cour.^ppl la nuit. 






14 iClaii- iHir. 


Demi couvert de nuages moutonnés. 


Clair et nuages rares. 






15 Clair pun 


Demi-couvert de nuages moutonnés. 


Clair et nuages à riiorizon. 
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Clair et nuages à rhorizon. 


Clair^ensuitc to!iu.,arc-en-cicl et pli:v. 


Cuuvcrt nuageux. 
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Denij-cuuvert avec vapeurs. 


Demi-couvert de nuages minces. 


Couvert nuageux à éclaircis. 
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Demi-couvert. > pluvieux, uc-en-clel 


Clair et nuag. attroup et j/2lieur depL 


Cuuveit et venteux, , 






19 


Clair et nuages bruns à rhorizon. 


Demi-couv. de nuages attroupes* 


Clair et nuages rares. 




1 ; 


20 


Clair et nuages rares 


Clair et nuages moutonnés. 


Couvert de nuages coureurs. 
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2Î 


Clair et nuages à Thorlzoa. 


Clair, vcjîteux et nuag. à l'horizon. 


Clair et nuages divers. 
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Clair et nuages à l'iiurizon. 


Clair et nuages mot- ton nés. 


Clair et m- âges mînces. 
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Couvert , toun., des édairs et pluie 


Demi- couvert de nuagts minces. 


Demi couvert de nuages divers. 
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Demi-couvert de nuages brumeux. 


Demi-couvert de nuag. à 2coucb. 


Ctiuvert en voile mince. 1 
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Clair cl nuages amoncelés. 


Clair et nuages rar^s. 




P 


26 


Clair pur. 


Clair pi.r. 


Clair et nuages rares. 
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Clatr et brouillard à rasicrre. 


Clair et nuages amoncelés. 


Couvert de nuages cour* j pi. la nui t< 
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Clair et nuages rares* 


Clair et nuages amoncelés. 


Demi-cuuvert orageux. 






29 Chlr et nuages i l'est 


Demi-cou v.dc ni:ag. à -i couch*. tonn* 


Couvert , toiiii., des écl et pi. la nulr, , 






30 Demi-couvert de nuaf^cs divers. 


Demi-couvert , etisuiie pluvieux. 


l>cnii-coUVirt i> n. agts minces. 






31 j Couvert ondulé et pluvieux. 


i/2Couv.denuaganouion,,orag.,veLl, 


Couvert ondulé brumeux. 
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; N.o 5. , 


Récapitulation des Observations Météorologiques. 


PûucUgsCem. 


Plus grande élcvatioa du mercure datis le Baromètre* Le 25. 27* 6. 70 


Moindre élévation, Le 8. 27. o, 80 


^ matin 27, 4. 31 


Elévation moyenne ••♦... / mitli 27, 4. 66 


^ soir 27. 4. 47 


Moyenne du mois ••*••».. 27^ 4- 4S 


Dfg^Cw. 


. matin 4- 2U 31 


Moyenne du Thermomètre iutcrne . . , / midi 4* 73* it 


^ soir •#- 22- 33 


Moyenne du mois . ... . . . » . +21. 25 


Plus grande éMvatioa du Thermomètre au Nord. Le 27 . 4» 1$, 50 


Moindre élévation. . * » • . Le 9 • 4* 9. So 


ç matin 4- 14* $6 


Elévation moyenne » * . • * • } midi -^ 23. ^3 


^ soir + 18. 9S 


Moyenne du mois • • . . ^ » ^ ,. . 4* 19. 01 


Moindre élévation du Therm. au Sud . Le 9 . , -^ g* S^ 


l'ius grande élévation du Therm. exposa au soleiL Le 27 . . 4* 28* 50 


PaucM^'Ctn* 


Pluie tombée . # • • . ... * » 7. 3 a 


Neige tombée . • . a 


i^vaporation .•... 4, 7 50 


Fréquence 


1 ^ i 


des Venir. 


ÉTATDUCIEL, | 


K. 12foîS, 




E.S,E. 
S. E. 3 
S.S.E. 


Clair pur , jours N.** r le 26, 


Clair avec vapeurs ,, s l^s 9. i2» 14. 21, 22, 1 


S. 4 


Demi-couvert • 3, 8 les i. 4* 15, 17, 19. 20. 24, 2S. 


S.S.O. 2 


Couvert . * . „ 


S. 0. 21 
0. S. 0. I 


, Pluvieux . . * ,^ 17 les 1. 3. s. 6. j^ 8. la it. r3. 16 


0. 4 


18. 23. 25. 27, 29. 3Q* 3t* 


0. N.O. 2 


De vent . - . >, 2 les 28. 30. 


N. 0. S 
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NN.O. 




N. 7 


f 


NNE. s 
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S. II. 

Parallèh entre Us observations et les proverbes météorologiques^ 
soit en général^ soit relativement aux jours de la Lune^ 

PROVERBES MÉTÉOROLOGIQUES. 

Ycmps qui se fait beau la nuit - Dure peu 

quand le jour luit , ou 
Serenfaito di nottc - ^on val tre père cotte vérifié 1 fois sur 3 
Brebis qui paraissent es deux - Font temps 

pluvieux ou venteux . . • . 912 

Çuand le soleil est joint au vent - On voit * 

en Vair pleuvoir souvent • • . 3 4 

Non fu pioggia sen^a vento • • .12 17 

iVb/i fu vento senf acqua • . .12 17 



{ 



PROVERBES LUNAIRES. 

i^uarta qualis - Tota talis^ 
Le 23 mauvais; lunaison belle. 

Quinta qualis - Tota talis^ 
Le 24 beau; lunaison belle« 

Luna nuova - Tre dî alla prova. 
Les ao, 21 , 22 beaux; lunaison comme ci-^dessus« 



«44 



I S I I. 



S. m. 

Epoques naturelles et Observations rurales. 



Le 3 , fleuialson de la lavanèse ou rue de chèvre ( galla 
des Piém, , Galega officinaîis ) - Cette plante est très-com- 
mune le long des fosses de la plaine. Anciennement on la 
vantait commQ sudorifique et alexîpharmaque; d'autres la di- 
saient aussi vermifuge et antîèpîlcptique. Elle paraît mainte- 
nant oubliée pour Tusage médicinal; elle sert plutôt, com- 
me le lupin et d'autres plantes légumineuses, pour engraisser 
les terreins» 

Fleoiaison du maïs* 

Le 4 , fleurais on de la viorne ou herbe-aux-gueux [viorna 
ou vis sarvaja des Piém- , CUmatis Vitalha ) , très-com*mune 
dans les haies j caustique et vésicatoîre; ses feuilles écta* 
sé^s sont propres à guérir la teigne et à nettoyer les ulcè- 
res sordides. Ses tiges étant sarmenteuses, on s'en sert pour 
faire des liens, de jolis paniers et des ruches de mouches- 
à-mieL 

Maturité des premières pêches en espalier* Fruit du pê- 
cher [persi ou j^rsié des Piém, , Amygdalus Persica ) , arbre 
originaire de la Perse ^ mais actuellement très-rcpandu en 
Europe, et dont on cannait plusieurs variétés. Lz pèche est 
un des meilleurs fruits de nos vergers; on la mange crue ^ 
cuite , confite à Teau-de-vie , au sucre etc- Elle est généra- 
lement saine, si on en mange avec modération > autrement 
elle produit des coliques ^ des diarrhées etc* 
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La fleur du pêcher qsî regardée comme vermifuge et pur* 
garive ; les feuilles ont aussi les mêmes vertus. 

Les amandes de pécher sont amères , et on les a crues 
propres à guérir le calcul et 1 hydropisie : maintenant les au- 
teurs de la doctrine du contre-stimulus les regardent comme 
des substances capables , ainsi que le laurier cerisier, de di- 
minuer Texcitement* 

Les jeunes rameaux de cet arbte^ bouillis dans Peau, don- 
nent une teinture de canelle claire. La substance osseuse pri- 
vée de Tamande, bien pilée et bouillie pendant deux heu- 
res, donne une teinture de nankin chargée et permanente.. 

Le bois du pécher est employé par les éhéuistes pour 
faire de beaux placages^- 

Le 10 , coupe du second foin. 

Les blés germent dans les épis à cause des pluies tombées 
au temps de la récolte. 

Fleuraison de rorigan {cornahasa des Viém^rOriganum vnU 
gare) . Cette plante , très-aromatique, est commune dans Its 
bois, le long des haies et dans les pâturages secs de la col- 
line. Ses feuilles et ses fleurs sont cephaliques. On s'en sert 
beaucoup pour faire des fomentations ou des bains aroma- 
tiques. 

L'origan mêlé à la bière, la rend phis enivrante et Penv 
pèche de s'aigrir. Dans quelques endroits oa teint la laine 
en rouge et en pourpre avec ses sommités. 

Le 13 , maturité des grosses figues, fruit du figuier {J^gi 
ou j! dés Pièm. , Ficus Canca ) * Cet arbre est cultivé à la 
colline et dans les jardins. Le fruit est très-nourrissant, sur- 
tout lorsqu'il est sec. £u médecine, les figues sont regardée! 

19 




cûmme ctfmlHeîites , fM^mres et aâmicts^sntès; elles entrent 
dans le nombre des fruiw pecWfâtix et peuvent très-bieti 
remplacer les dattes et les sébesees. Les cataplasmes faits 
avec des figues cuites dans Vt^u sont fort bons pour résou- 
dre les tumeurs inflammatoires; iîs conviennent également 
pour amener promptement les abcès i' suppuration. Ou lit 
dans la Bible que c'est avec un pareil cataplasme que le 
Proi>bète Isate guérit le Roi Ezèchiïis d'uti ulcère mortel. 

Le 14 , maturité des premières prunes. 

Le 1 s , on a prb 4es halbrans { jeunes canards sauvages) 
le long de la Sture. 

Le 16, fleuraison de la germandrée [cslamanirina des 
Pièm, , Tcucrium Chamoedrys ) * On fe trouve dans les pâtu- 
rages secs et pierreux, Elle est très^^mère, ionique, stoma- 
chique et fébrifuge , aussi on remploie ordinairement dans 
les fièvres intermittentes. 

Le 10 , fleuraison de la saponaire ( Sapontiria officinalh ) . 
Elle croit sur les bords des champs^ des vignes et des riviè- 
res. Elle est amère , apéritive , an ti vénérienne , sudorifique 
tt détersive. Comme elle a la propriété de former une écu- 
me semblable à cellfe du savon lorsqu'on broie et on mêle 
les feuilles dans Teau , elle a été regardée comme un vrai 
savon végétal ; en efTet, ce savon est employé po«r blanchir 
les dentelles et nettoyer les étoffes de laine. Si on veut Pad- 
ministrer pour Tos^e mcdicinal , on doit préférer la décoc- 
tion à Textraitt 

Le 21 , maturité des melons. 

Le ^5 , fleuraison du houblon [luvcrûn des Piém.^ Huma- 
4mi L^idiâs ) . U cFoit naturellement dans les hmes , sur lé 
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bord des bois, et oa le cultive en quelcjues endroits, parce 
qu'on fait entrer une de ses parties dans la composition de 
la bière. Ses tiges, macérées dans Teau, donnent une filasse 
grossière analogue à celle du chanvre , avec laquelle 00 fa- 
brique de bonnes cordes. En médecine , le houblon est re- 
gardé comme apéritif et diurétique. 

Le 28 , apparition d'un castagneux mâle en livrée d'été. 

Le 30^ fleuraison de la pomme épineuse [Daturn Stra* 
monium ) . On la trouve quelquefois dans les lku£ cuitiTés 
près de cette ville. Les ancijeas connaissaient d4jà pacfaite^ 
mem la nature vénéneuse de cette plaate;. malgré celai nos*^ 
Médecins modernes n'ont point, hésité de remployée dra% 
plusieurs maladies, teUes que le^. coovulsiotis , lamaoïeetc. 
Extécieurement on la regarde comme ttn résolutif puîssaim 
et capable de dissiper le lait des mamelles ; 00 s'en sert 
aussi en Lotion et en fomentation pour dilater les pupilk^s^ 
lors de L'ope radon de la cararact<?^ 

Le gr , apparition d'une petite bécassine et d'un bec-figue 
de passage. 

Vers, le commencement dp ce mois il y a encore eu queîh 
ques montes dans Tespéçe- chqvaline;. elles a'untdQtmè qjii'uaè 
petit nombre de naissances. 

Lqs accouplemens des bètest^comes ont été en tarès-Beii4 
nombre ; il ea ai été de même de. Itturs aaiâ&anQes» 
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s. lY. 

Parallèle entre les proverbes concernant tagriculturt 
et les observations relatives^ 

Vincentii festo (i) - Si sol radiet ^ memor tsto , 
Para tuas cupas - Quia muhas colltgis uvas. 

Dans les mois de janvier , de février et d'avril de Taii' 
née dernière, j'ai assez prouvé combien doivent être douteux 
les proverbes basés sur Tobservation d'un seul jour^ et que, 
pour les rendre raisonnables, .il faut prendre Undication des 
modifications atmosphériques du jour en question pour celle 
de rêtat métcoroiogique de la pluralité des jours du moi$. 

D'après ces principes^ dire que h soUil de la S* Vincent 
présage une .vendange abondante ^ c'est annoncer que la séré- 
nité du mois de juillet est favorable aux raisins , ce qui ne 
parait pas contraire à la pliysiologie végétale^ pourvu que 
cette sérénité ne soit pas assez continuée pour donner la sé^ 
cheresse : en eflet, le mois de juillet a sereins, d'ordinaire, 
le pljis grand nombre de ses jours , et en même temps il 
tombe dans ce mois plus de pluie que dans les mois de juin 
et d!â0Ùt (2) , chacun pris séparément- De là les vignes, ra* 
fraichies par àc^ pluies assez abondantes pendant qu'elles 



(1) ïg juillet 

(2) Mémoires de l*Acad. Iinp. tom. 9- Résultats des Obs. météorologi- 
ques depuis le premier janvier 1787 jusqu*au même jour 1807 , Tab* 
XXH et XXVU. 
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jouissent des plus grandes chaleiifs^ perfectionnent leurs 
fruits qui souffrent des longues pluies d*été , indiquées par 
celle de la S» Vincent, 

Cette année , le 19 juillet a été demi«couvert , la récolte 
des raisins n'a pas été abondante , et Ton peut dire que le 
proverbe , dans I*acceptîon raisonnable, s'est vérifié , puisque 
la pluralité des jours du mois a éré pluvieuse, de sorte que 
c'est par hasard qu'il n'a pas plu le jour de la S. Vincent > 
et la vendange , en général , ^ été très-modique* 

s. V.. 

Mariages ci nai^sancts qui ont eu lieu dans le mois. 
MARIAeES. 

Garçons et filles ja. Garçons et veuves i. Veufs et filles 6, 
Veufs et veuves o. Total 39» 

Naissances. 

Légitimes Mâles 97, Femelles %%. Naturels Mâles î. Fe- 
melles i. Abandonnes Mâles 10, Femelles 20. Total 228* 

s. VI. 

Maladies et mortalité des liommés* 

Les afTcaions gastriques , devenues fréquentes depuis le 
mois de mai , ont encore régné pendant celui-ci , dans le- 
quel on a eu à-peu-près la même quantité de malades qu'en 
juin, et un nombre égal d'individas emportés par la fièvre 
putride: la dyssenieric, toujours fréquente, a été plus meur- 
trière. Au restei les maladies catarrhales et rhumatismales sont 
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devenues tat)t*soii«peu plus coromunes qu'au dernier mois ^ 
ot U petite vérole a derechef causé la perte d'ua garçoo» 
Le nombre des morts est de 270 ^ savoir t 

Pat Maladies aiguës avec fièvre 

sans fièvre 
ApO{)kxie .... 

Asphyxie . «. • • ^ 
Maladies chroniques 
Snfaos abandonnés , morts-nés > non 
déclarés 
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69 
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11 


9 


»o 



Total 



iS3 il? 270 



HÔPITAt DE SAINT-JEAN^ 

Dans le semestre dont nous altons rendre compte, le nom- 
bre des malades n^a été que de fort peu supérieur à celui 
du premier semestre dip cette année* Cette différence avait 
été bien plus remarquable dans les années précédentes 
4ont les derniers six mots avaient toujours amené beaucoup 
plus de monde à rhopital. Peut-être, devons-nous cetavan^ 
tage à Tabondance de la seconde récoUe: En effet, depuis 
juillet qui a été de cette ^nnée le mois le plus fécond en 
malades , leur nombre a toujours diminué progressivement , 
de manièfe que le nu)is. de décembre a été celui dans le- 
quel oa eui a. leçu. le niî«QÛ>$*. 

c Aii^ commencement d^ juiikt » ks deux, salles contenaient; 
b^ucoup plus d^ malades qu-è rordinaire;^ et cornac dans ce 
mois on y en a reçu, une tr^s-gf ande quantité , il en est ré- 
sulté que Ton y a traité un. plus gr^nd nombre de maladies que 
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de coutume , sur-tout dans la salle des hommes un il est 
entré plus dindividus. 

On a observé peu de fièvres périodiques dans la salle 
des hommes , mais beaucoup parmi les femmes dont une a 
péri dans un 'accès de fièvre tierce pernîtieuse. Au reste ^ 
la plupart étaient des quotidiennes ^ même assez ifréguiiè- 
res. Au contraire la fièvre inflammatoire , rare dans le se- 
xe , a été très-frequente dans la salle des hohimes , jus- 
qu'à y former plus de la troisième partie des maladies qui 
y ont été traitées, La diathèse, cependant, n^en était pas en 
• général des plus fortes. La fièvre nerveuse a été rare , maïs 
presque toujours meurtrière. La fièvre putride ^ bien plus 
fréquente, surtout dans le sexe, n*a cependant emporté qu'un 
homme. 

Les phlegmasies ont été nombreuses et notamitienk les 
rhumatismes ; on a observé plusieurs esquinancies dans le 
sexe , plus rarement dans jes hommes , quelques arthrîtis 
très-aiguës , quelques ophtalmies , très-peu de pneumonies , 
une fois la néphrite dans un homme et une mètrite puerpé- 
rale : en général, toutes ces maladies ont été bénignes» il n'y 
a eu qu'un seul homme mort de pneumonie. 

On n'a eu occasion d'observer d'autres exanthèmes que 
peu d'érysîpèles et une fois la scarlatine. 

Point d'autres hémorrhagies que Hiemoptysie observée line 
fois dans un homme et rhematémésts dans une femme; la 
phthisie a fait une victime dans chèque salle. 

Le catarrhe, en général de p^u de durée, a été assez fré- 
quent et de la moitié plus dans la salle des hommes : U 
dyssenterie a aussi été commune dans les deux salles^ mais 
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d^ tiers de plus dans ceUe des hommes. Elle ctdt^eo gé- 
néral, de difficile guèrison et alternait souvent avec la diar* 
zhée. 

Une fille, à§ée de 7S ans, a été attiqoèe d^poplexie le 4 
et en est morte en moins de deux heures. 

Les affections gastriques , nombreuses sur-tout dans le scr 
X€ , ont été la plupart accooipagisées de fièvre ; plusieurs 
«eme d'entre elles n'étaient que les arant-conreurs de la fiè- 
vre putnde. 

Parmi les maladies spasmodSqBes^ fasâmie a été nredaas 
les bouillies^ mais un peu plus coflunnn chez les femmes. 
Quelques coliques» sur*mut. dans le sexe,, et beaocotip de 
diarrhées d;ms la salle des h^m^r^ , fon nreSj ^x coatratrca 
dans celle des femmes. On a tu ime fois la coquefôdie 
daas un homme adulte qui s'en est heureusement dre. 

On a traité quelques femmes et mi seul liomme pour 
rhjdropisie* 

Jje rapport de la monalite au iMmbre des malades esi^ en 
giséral , de 0^2 environ « om^z X 1 : 16 -•- ^: poor les 
homme : : i : iS ; pour les femmes : : i : 14 i * 

niFÔT DE MEKDICITE. 



Il ]^ a es^ picsqiie miimm de malades q|s an mois prcoédefit;; 
la saUe des hommes en a 
cepeodam la 

|tes de femmes qpe dlK—ir»- , Ait lesic , les 
se smt tncicwccs , n^'om pas été di^emies de ceOes ém 
4e juiBi à œb près qu^on a eu à traber moins de & 
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il n'a péri que deux 



priitiitives , et que parmi les inhrmes 
vieillards tombés dans le marasme. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est com- 
me 1 à 3 ^ . 

Opérations chirurgicales faites par M.r RossT* 

Opérations de la cataracte N,^ 2 ils recouvrèrent la vue* 
Extirpation d'une tumeur cystîque 

très-volumineuse au cou „ i guéri. 

Amputation du testicule . ,, i guéri. 

S. VIL 

Maladies et mortalité des animaux domestiques^ 

Chevaux. Les jievres injlammatoires ont été les plus fréquen- 
tes- Dans quelques individus elles se sont déclarées avec 
plus d'intensité à la tête , jusqu'à les rendre frénétiques. Les 
chevaux qui ont éprouvé de grandes fatigues, en ont été plus 
particulièrement atteints* Elles ont été attribuées aux fortes 
chaleurs de la saison, aux foins nouvellement récoltés etc. 

Symptômes. Tristesse , perte d'appétit , oreilles et extrémi- 
tés très-chaudes , bouche brûlante et sèche , pouls battant 
avec force; la fièvre et la frénésie étaient annoncées par la 
stupidité , la tête appuyée contre le mor et par d^autres sym^ 
ptômes que l'on trouvera indiqués dans notre exposé pour 
le mois de septembre prochain. 

Traitement. Saignées répétées, boissons tempérantes et mu- 
cilagineuses avec Taddition du nitrate de potasse , lavemeus 
émolliens et purgatifs. Les vésicatoires ont été réservés pour 
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le cas d*iuflammation au cerreau. Le proropr emploi de to tis 
ces remèdes bien diriges a été très-ocile ; aussi cûmpte*c-on 
un bien petit nombre de chevaux perdus à cause des mala- 
dies dont il s'agit* 

Morve. Elle n'a plus été aussi fréquente que dans les der- 
niers mois. 

Fluxion périoJipu des yms^ Elle a atteint un nombre cou* 
sidérable de jeunes chevaux* 

Biits-i-cêmes. Les bœufs de fadgue souvent atteints d'une 
maladie inflammatoire ayant de Tanalogie avec cdle des che- 
vaux. On a juge que les causes en étaient aussi les mêmes. 

Symptômes. Dcgoùt , teie basse , oreilles pendantes ^ yeux 
rouges » enâammês et lannoyâns « cessation de la ruminationj 
refus des alimetis « extrémités tantôt ch»ides ^ tantôt froides^ 
pouls fréquent j fièvre etc, etc. 

TraiiimgMU 11 n*a pas beaucoup diflfere de celui employé 
pour les chevaux: très-peu de ces animaux en ont ete vie- 
times* 

Ckorhcm^ U $*est manifesté sur on petit nombre de veaux 
et de génisses» presque tous en ont é^ victimes : oo a at- 
tribué la cause de cette maladie au fourra^ t^emment ré- 
colté de 11 seccmde coupe. 

Chiims. - RmgÊ ^tmimmk. Un chien de chaire en a été at^ 
teint; la maladie n'a duré que dnqjotirs, an terme desquels 
il est mon. Tendant cet intenralle â n*a plus rien avak*^ 

MÊÊfwt* Deux chiens atteints de cette maladie ont été av^ 
ageosement traites tout «ayinaent avec dn soofrt daaa la 
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S. IL 

Parallèle entre les observations et les proverbes météorologiques y 
soit en général ^ soit relativement aux jours de la Lune. 

PROVERBES METEOROLOGIQUES. 

S. Antonio ( 17 janvier ) gran freddura > 
S. Loren^o ( 10 août ) gran caldura ; 
V uno e V altro poco dura. 

Le plus grand froid dé cette année aété le 4 janvier— 8.^ 50 R. 

La plus grande chaleur ^ le 9 juin et le 27 juillet -h 28.^ 50 
Temps qui se fait beau la nuit - Dure peu quand le jour luit, ou 
Serenfattodi notte • Non val trepere cotte vérifié l fois sur l 
Brebis qui paraissent ês^cieux • Font temps 

pluvieux ou venteux • • • 4 10 

Quand le soleil est joint au vent - On voit en 

Pair pleuvoir souvent • • « 2 4 

Non fu pioggia senja vento • • • 6 la 

Non fu vento senf acqua . • • 6 lo 

PROVERBES LUNAIRES. 



{ 



Quarta qualis « Tota talis. 
Le 22 mauvais ; lunaison belle. 

Quinta qualis - Tota talis. 
Le 22 mauvais; lunaison belle. 

Quarta^ quinta qualis - Tota Luna taîis - Nisi décima mt 
inaequalis. 
Les 22^ 23 , 28 mauvais; lunaison comme ci-dessus« 
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Epoques naturelles et Observations rurales. 

Le K^% départ des cailles et des martinets* 

Le 2, fieoraison de la bardane [gette des Piém-, Arciium 
Lappa). Cette plante croit dans les lieux gras, autour des 
habitations et dans les champs humides. Sa racine est regar-- 
dée comme sudorifique, et a été vantée contre les douleurs 
rhumatismales, la petite vérole et la goutte; on Tadministre 
aussi très-fréquemment dans les maladies psoriques- 

Le 3 , fleuraison de Tabsinthe [insens des Piém., Artemlsla 
Absinthium), Cette plante si commune dans les vallées de 
nos Alpes , est cultivée ici dans presque tous les jardins; c'est 
uo des stomachiques les plus énergiques; elle joint à une 
amertume très-forte un principe aromatique qui la rend pro- 
pre pour la gtierison de plusieurs maladies dépendantes de la 
perte de ton; ainsi elle est justement regardée comme fébri- 
fuge , authelmin tique et emménagogue. Le vin d'absinthe est 
infiniment propre à rétablir le ton de Testomac; aussi rabsin- 
the est un des principaux ingrédiens du wermouth dont on 
fait usage à la table des grands avant le repas* 

Le s t récolte du chanvre mâle* 

Chant des grillons du raisin. 

Fleuraison de Tarmoise ( artemisia des Picm., Artemisia vul* 
garis } . Elle croît dans les lieux incultes et sur le bord des 
chemins. On la connaît pour ses vertus emmenagogues ; on 
la donne en infusion dans le vin blanc, et elle entre dans 
une infinité de composiduus. 
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Le S, fleuraison de rarmoîse des champs [AftemisU cmmr 
pains). Cette plame qui croit daas les champs secs, jncr- 
reux et découverts, est plus fuible que la précédente; on U 
regarde néanmoins comme antispasmodique et on s*en est senri 
dans la mélancolie accompagnée de flatuosctés. 

Le lo, départ des tourterelles et des ramiers. 

Le I S , passage d^un grand nombre de guêpiers sur la col- 
line de Turin* 

Dépan des pluviers à collier, des guignettes et des coucous. 

Le 20 , départ des pîes-grièches , du loriot et do torcol. 

Retour des fauve ues tachetées. 

Le 23 , fleuraison du mais quarantin. 

Le 24 , départ des traquets, retour des bécassines. 

Le 26 , apparition d'un guignard. 

Passage j}es râles de genêt* 

Retour des farlouses. 

Le 28, coupe du troisième foin. 

Passage du grand martinet à ventre blanc. 

Le 30 , récolte du maïs des éteules. 

Fort passage de fauvettes tachetées avec des étourneaux. 

Le 31 , coupe des millets. 
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IV. 



Parallèle entre Us proverbes concernant t agriculture 
et les observations relatives. 

Quand il pleut en Août 
Il pleut miel et bon moût» 

Il est très-connu que Teau et la chaleur sont les deux agens 
nécessaires de la végétation. Dans le mois d'août il est bien 
rare que hi seconde manque, mais on désire souvent la pre- 
mière j et son défaut entraîne celui d'un grand nombre de 
fleurs dont les abeilles tirent le miel , et fait rabougrir les 
raisins. Il est bien vrai que le mois d'aoat n'est pas un des 
moins pluvieux de Tannée , mais sa haute température éva- 
pore promptement Teau tombée et augmente la transpira- 
tion des plantes, de sorte que si la pluie ne vient leur ren- 
dre rhumidc nécessaire, la fleuraison , les feuilles mêmes et 
les fruits languissent ; alors les abeilles, auxquelles on enlè- 
ve une partie de leurs gâteaux après qu'elles ont f.iît la pro- 
vision pour rhiver (ainsi que le pratiquent M.r Frédéric Ala- 
sou , Madame Marianne Radicati de Coconat, et d'autres per- 
sonnes qui savent bien les élever), s'il ne pleut pas en aoiir^ 
ne trouvent plus de quoi les refaire et se pourvoir de nour- 
riture pour rhiver. Au contraire, s'il pleut assez souvent dans 
le mois d'août pour que la végétation ne manque pas de Peau 
nécessaire > les abeilles tireront en peu de temps , soit des 
tleurs nombreuses , soit de la transpiration de quelques plantes, 
de quoi reparer leurs pertes, et de cette mauiére la pluie 
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qui tombe dans le mois d*aoùt, peut s^appeler pluie de miel, 
parce qu'elle en procure en abondance. 

L'effet de la pluie sur les raisins est encore plus immédiat, 
puisqu'ils se dessèchent si elle manque, et ils se remplis^ 
sent d'humeur si la vigne est arrosée par la pluie. Par con- 
séquent, si la chaleur nécessaire ne manque pas, la quantité 
de moût que les raisins fournissent est assez en raison de la 
pluie qui les arrose ^ de là on dit que la pluie du mois d'août 
est une pluie de moût* 

S- V. 

Mariages et naissances qid om eu lieu dans le mois. 

MARIAGES. 

Garçons çt filles 28. Garçons et veuves i. Veufs et filles 8. 
Veufs et veuves i. Total 38. 

NAISSANCES. 

Légitimes Mâles 93 , Femelles 93. Naturels Mâles 2 , Fe- 
melles i. Abandonnés Mâles 18, Femelles 17, Total 224, 

S. VL 

Maladies et mortalité des hommes. 

La quantité des malades n'a pas été aussi grande , et on a 
perdu moins de monde en ce mois qu'en chacun des précé- 
dcns, La fièvre putride a pourtant encore été presque aussi 
meurtrière qu'en juillet. Les affections gastriques n'ont plus 
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été si communes ; mais on a observé plus souvent le catarrhe 
et le rhumatisme , en général légers , et quelques fièvres in- 
termittentes peu rebelles : la dyssenterie a, de mêmei été moins 
dangereuse. Deux gnrçons et une fille ont été emportés par 
la petite vérole. 
Le nombre des morts est de 243 , savoir : 

MâUi. FmelUs* Tûtsl. 

Par Maladies aiguës avec fièvre 

sans fièvre 
Apoplexie . • • • 

Asphyxie . • • . • 
Maladies chroniques « 
Enfans abandonnés , morts-nés , non 
déclarés • * • • • 



29 


24 


S3 


12 


»9 


3» 


I 
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3 
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65 


61 


ia6 



ï7 



11 



Total 



28 



127 116 243 



HÔPITAL DE SAINT-JEA>f. 

Ce mois qui. Tannée dernière, a été le plus abondant en 
malades (1) , et que nous avous toujours vu amener beaucoup 
de monde à rhôpital , tient a cet égard dans cette année le 



(i) Lorsque nous parlons de l'abondance de nnalades dans on mois quel* 
conque sans autre explication^ c*est toujours du nombre des eniriJs que 
nous entendons parler: car c'est sur ce nombre que les changemens atmo- 
sphériques et autres peuvent avoir quelque influence, beaucoup plus que 
sur ceux déjà reçus à Hiopitaî ; c'est dans le résumé de chaque année 
que Ton trouvera la série des muîs sur le rapport de la population de 
rhopitat en calculant les existans au commencement de chaque mois , et 
en déduisant les cestans a son dernier joue* 
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second rang. Le nombre des milides reçus a été inf-rieur 
d'environ un deux-cenucme à celui du mois précèdent, niaîs 
il a été encore considerablcjîcut supérieur dans la sidle des 
hommes. 

L'on a eu à traiter dans les deux salles , et sur-tout dans 
celle des femmes, grand nombre de fièvres intermittentes: 
mais les continues inflammatoires ont encore été un peu plus 
nombreuses. Dans la salle des hommes, elles ont formé pres- 
que la troisième partie des malades entrés- La fièvre nerveuse 
a été rare, mais toujours grave; quelques individus des deux 
sexes en ont été victimes: on Ta vue succéder une fuis à la 
fièvre tierce , et dans ce cas aussi elle a été promptement 
mortelle* La fièvre putride, en général peu commune, Ta éié 
un peu plus dans la salle des femmes; cependant deux hom- 
mes seuls en ont été emportés. 

Les phiegmasies ont été assez nombreuses , et parmi elles 
les rhumatismes ont encore prédominé. On a observé peu 
de pneumonies et quelques ophtalmies : Tesquinancie et l'hé- 
patite n'ont été observées que rarement et dans la salle des 
hommes seulement- Cette dernière me:ladie , accompagnée de 
fièvre nerveuse, a emporté un homme, et un autre a suc- 
combé par une violente inflammation des reins. 

Point d'autres exanthèmes que Térysipèle sur peu d'individus. 

On n'a observé d'autres hémorrhagies que celle du pou- 
mon , assez rare dans les deux salles , et celle des vaisseaux 
hemorrhoidaux dans quelques hommes* 

Les catarrhes ont été peu nombreux, cependant ils étaient 
moins rares parmi les hommes dont il en est mort un. L'on 
a eu à traiter quelques dyssenteries, plus fréquentes aussi parmi 
les hommes. 
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dans 



.es affections gastriques, presque également répandue 
les deux salles , une été moins nombreuses quVn juillet. 

Parmi les spasmes , on a observé beaucoup de diarrhées , 
sur-tout dans le sexe ; deux individus en ont été victimes. 
Quelques coliques dans les deux salles et le choiera morbus 
dans un homme- Les maladies asthmatiques ont été rares ; ce- 
pendant une femme en est morte* 

On a traité quelques hydropiques des deux sexes , la plu* 
part restés des mois précédcns. L'hydropisie de poitrine a 
fait une victime , celle du bas-ventre trois, et Tanasarque une. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est^ en 
général, de 0,072 environ, ou : ; 1 : 13 f. Pour les hom- 
mes ; : i : 12 ^ , pour les femmes : : 1 : 15 ^* 

DÉPÔT DE MENDICITÉ. 



La quantité des malades survenus en ce mois a été très- 
médiocre. Elle est en rapport avec la population du dépôt 
comme i à 19 ;$. 

Outre la diarrhée qui n'a pas cessé de faire des victimes , 
des aflcciions gastriques légères et quelques fièvres périodi- 
ques sont les seules maladies qu'on a observées. Ces fièvres 
ont exclusivement attaqué les hommes , et ce n'est qu'avec 
le quinquina qu^on en a obtenu la gucrison. 

Un homme est mort de la phthisie pulmonaire, un autre 
de Pasthénie sénile. 

Le rapport de la mortalité aux malades e^t comme i à 3t« 
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Vpéraliùni chirurgicales Jattes par in.r ^xt^j^^âé 

Opération pour Tanéurlsme de Partère brachiale N-^ i guéri* 
du bec-de4ièvre • • . • >» o, guéris. 
Paracentèse de la poitrine . . * • ^ i niort» 

s. VII. 

Maladies et mortalité des animatix doimuiques. 

Chevaux. Mêmes maladies \ à-peu-près^ et même suite que 
dans le mois précédent. 

Un cheval de trait a été atteint d'apoplexie causée par de 
fortes contusions à la suite d'une chute. Les retours des pa- 
roxismes épileptiques n'affectaient pas une régularité périodique* 

Le traitement de la maladie Èst commencé; nous en ferons 
connaître les résultats en temps. et lieu. 

Béte$-à*côrnes. Mêmes maladies^ en général, et mêmes su!- 
tes que dans le mois précédent; cependant le nombre des in- 
dividus atteints a été moindre- 
Un nombre considérable et de tout âge a souffert la diarrhée 
occasionnée par la nourriture trop abondante et grasse. La 
modicité et le changement du fourrage ont suffi pour en ob- 
tenir la guèrison parfaite. 

Un bœuf frappé d'apoplexie , en est mort dans le court in- 
tervalle de quelques minutes. 

Ouverture du corps. La pie et la dure méninges, ainsi que 
toute la substance cérébrale^ gorgées de sang noir et épais; ef- 
fusion de sang dans les ventricules etc. Rien de bien remar- 
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qoable n^a été vu ni dans Tabdomen ci ds:^ la poExnDe . si 
ce n^est que la rate et les poumons étaient gorgâ^ de sarg. 

Conformément an conseil d*im maréchal ^ Tca a £&t avaLer 
à nne vache , immédiatement après avoir ète saillie, noe pint e 
de vinaigre bien Ibrt avec trois onces d\nx fcmJre-^ts éutrim' 
g€ntà et antant de ss^^ de drsgom, dans le bot d'assurer ainsi 
iEi conception» EHe est moue an bon de txoîs heores et après 
de violentes convulsions. 

Chiens. Un chien vagAond enn^ mord on antre chien à 
la cuisse gauche ; on toe de snice le premier: ie secoaid ma- 
mfeste également les s ymptô mes de la rage huit jours après; 
on ne le laisse que deux jouis dans cet état, puis il est éga-^ 
lement tué. 

Deux sont gnéris de la morve^ soir de h maladie dite des 
diiens; mais leur allure coodmie d^être chancebntt» 
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§. VIII. 

Mercuriales des denrées dans la Ville de Turiû, 
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N.° 3. 
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Etat du Ciel 






Jours 










do 


AU f .FVER DU SOLEIL, 


A MIDI. 


AU COUCHER DU SOLEIL. 




I 


Clair et nuages rares. 


Ciair et nuages rares, ' 


Clair et nuages rares. 




2 


Clair pur. 


Clair et nuages moutuiinés. 


Clair et nuages à Hiorizon» 




l 


Clair et brouillard à ras-terre» 


j/:Couv. de nuages mouton, cl vent. 


Clair el nuages moutonnés* 




j 4 


C kl u vert ondhlé et brouillard a riiorîz. 


Demi-couvert brumeux. 


Couveit ondule et pluie la nuit. 




5 jCauvcrt aoth.lc eC vent. 


Clair avec vapeurs. 


Couvert de ouag. eu barres , pl.la nuit. 




g «Couvert bti-mcui^ et pluie* 


Couvert de nuages brumeux et pluv. 


Couveit brumeux. 




7 


Couven onduJé à éclajrcts* 


Clair j nuages tiiou ton, et venteux* 


Clatr^ nuag. ondulés et vapeurs. 




Z 


Clair et nuages rares. 


Clair Lt nuages rares. 


Clair avec vapeurs. 




9 


Clair pur et brouillard à ras- terre. 


Clair pur. 


Clair pur. 




' lO 


Cl^ir put. 


Clair et nuages rares, 1 


Clair avec vapeurs* 




Il , 


Clair et nuages à bdlajrures. 


Clair avec vapeuts. 


Clair avec vapeurs. 




12 ' 


Clair pur* 


Clair et nuages à rhorison. 


Clair pur. 




n 


Clair et nuages tares. 


Clatr, nuages rares ce vcutcux. 


Clair avec vapeurs. 




j^ CJair et Qjagcs rares. 


Clair et nuages rares* 


Clair avec vapeurs. 




15 Couvert de nuages en barres* 


Ciair et nuages à riiorlzon. 


Clair et nuages a Tborlzon* 




16 


Clair et quelque nuages, 


Clair et nuages à Tliorizon. 


Clair et nuages à Iburizon, 




17 


Ciaif pur. 


Clair et nuages moutonnés. 


Clair et nuages à Thorizon 1 des écl- 




18 Couvert de nuages 4)rutïîeux et vcni. 


ipCouvert de nuag, coureurs et vent. 


Cuuveri nuageux à TloriZi-n. 




II) Cuavert de nuages à 2 couches. 


Couvert en voile et pluvieux* 


Couvert de nuages brumeux. 




20 


Cuuvctt brumeux et pluvieux. 


Couvert brumeux et pluie. 


Couvert de nuages brumerx. 




21 


Couvert brumeux. 


Couvert de nuages à i couches. 


Couvert en voile, des écl et pi. la nuit. 




22 


Couvert brumeux et pluvieux. 


Piuvieux. 


Couvert brumeux et pluvieux. 1 




23 


Clair et bio^tillard bas. 


Cblr et nuages raouioniésà Tboriz. 


Cuuven brumeux, pluie U nuit* 




14 


Couvert btumeux et pluvieux. 


Couvert brumeux et [Juvicux. 


Couvert ouduié. 




2S 


Demi-couv. ondulé et brouil^ ras-ter. 


Demi-couvert de nuages coureurs. 


Clair et nuages en tarrts. 




26 


Clair * ensuite demi-couvert. * 


;;2Couv.,cnsuitcatagejtonn,pî.ctgr. 


Arc cn-ciel , dcini-couvert. 




27 


Clair et broi: illard las. 


Demi-couvert de nuagts et vent» 


Clair, nuages à balayures et vent. 




28 


Couvert ondulé , ensuite pluvieux. 


Couvert brumeux. 


Couvert brumeux. 1 1 




29 


Couvert brumeux et pluvieux. 


Couvert j cnsmtc vent* 


Clair, nuages rares et vent. 




30 


Clair put. 


Clair pur. 


Clair J nuages laics et vent. 


M 


1 1 • 
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Récapitulation des Observations Météorologiques. 



Plus grande élévation du meroife dans le Baromètre» Le 10. 27. 8. 30 

Moindre élcvation. • * • * • • Le 29* 26. 

ç matin 27. 

Elévation moyenne •••••• / midi 2j* 

^ soir 27, 
Moyenne du mois ••»••.•• 



n 



Moyenne du Themiomètre interne 



{ 



matin 

midi 

soir 



10. 8û 
4- S6 
4- 7t 
4 S7 
4. 61 

4- 14. 04 

4* 20, 13 

+ 19. S9 

4- 17. 92 

-fi t3. o 
■#• 7, 40 

4- 12. O 

4* 17. s6 

•♦» rs- ro 

Moyenne du mois » , • 4* 15. 09 

Moindre élévation du Tlicrm. au Sud . Le 13 . • 4- 6» 50 

Plus grande élévation du Thcrm* expose au soleïL Le 2 . ^ 4^ 2$. 80 

Ponc.ÎJg^Cin» 
pluie tombée •• ... ,.•.•,...5. 20 

Nei^e toûïbce • . o* 

Evapuratîon , . * . i. 4 

ÉTAT DU CIEL 



Moyenne du mois 

Plus grande élévation du Thermomètre au Nord. Le 2 
Moindre élévation. . . » » . Le 30 



Elévation moyenne 



(matin 
midi 
soie 



Fréquence 


des Vents. 


E. 


6 fois. 


E.S.E. 


2 


S. E. 


8 


S.S.E. 
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S. 


12- 


S. 6.0. 





S.O. 


te 


0. s. 0. 


I 


0. 
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0. N.O. 
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NNE. 
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E.N.E. 






Clair pur , jours N.** 
Clair avec vapeurs „ 
Demi-couvert . ,, 
Couvert • • * ,j 
Pluvieux • . ♦ „ 

De grcle . * * „ 
De vejit . .. . „ 



3 les 


9- 


12. 3tt 








S les 


I. 


». 8. 10. 


ir. 






g les 


3- 


7. 13- M 


■ IS- 


i«. 


17. 27. 
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S- 6. 19- 


20. 


21. 22. 23.24. 




28. 


29. 
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26. 










2 les 27. 30fc 
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S. H. 

Parallèle entre les observations et les proverbes météorologiques^ 
soit en général^ soit relativement aux Jours de ta Lune^ 



$ . » 



PROVERBES METEOROLOGIQUES. 

Septembre est le mois de mai en automne. 

Le parallèle de la température de ces deux mois offre les 

résultats suivans : 

La plus grande température à Pom- 

bre a été au mois . . f ^^^l^w * Î^^S R. 

(^ de septembre •*- 23,0 

La moindre température • f en mai . ■♦•S.S 

^ (en septembre -#- 7>4 

Température moyenne de toutlemois{^^ Septembre I Ijloj 

Plus grande température au soleil 

-i„ ^ -^ f de mai . + 26,^0 

du mois • • • • < j 1 ^. o^ 

C ^^ septembre -h 25,80 

Pluie de S. Michel "» Soit devant soit derrière - Elle ne 

demeure en ciel. 

Ce proverbe s^est vérifié cette année , ainsi que cela arrive 

presque toujours dans notre pays. 

Septembre emporte Us ponts - Ou tarit les fontaines. 

Ce mois n'a pas été le plus pluvieux de Tannée» à beaii- 

coup près. 

Temps qui se fait beau la nuit - .Dure peu 

quand le jour luit , ou 

Stftnfatto di notte - Honvaltrepere cotte vérifié i fois sur 2 



{ 
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Brebis fui paraissent ès-cieux - Font temps 

pluvieux ou venteux . * 

Quand le soleil est Joint au vent - On voi, 

en Pair pleuvoir souvent . 

IS^on fu pioggia scn^a vento . » 

^on fu vento scnf ac^ua . • 

PROVERBES LUNAIRE& 



4 
7 
7 



lO 

12 

14 



Quarta qualis - Tota talis. 
Le 21 mauvîîis ; lunaîsoD belle. 

Quint a qualis - Tota ta lis* 
Le 22 rnauvais ; lunaison belle» 

Luna nuova - Tre di alla prova* 
les i8^ 19^ 20 mauvais; lunaison comme d*dessi]S<. 



$, ni. 

Epoques naturelles et Ohser votions rurales^ 

le i.^f, apparition d'une alouette pipi. 

Départ du rossignol. 

Le 3 , passage de bec-figues ^ de lossignols de murafllç ^ 
de traquets , de gorge s-bleues» 

On a pris aux environs de Santena^ à tfois lieues environ 
de Turin ^ deux cigognes brunes. 

Le s > apparition de quelques doubles bécassines. • 

Récolte des noix dont il y en a sur l'arbre qui sont dépouil> 
lées de leur brou , et d'autres dont le brou n'est qu'ouvert. 

Plusieurs noyers sont dépouillés de feuilles^ comme ils le 
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sont ordinairement en novembre ; sur quelques-uns on voit 
de^ fruits et point de feuilles. 

Noyer ( nouscra ou nous des Piém. , Jugîans regïa ) . Cest 
un des plus beaux arbres que Ton cultive en Europe , et il 
serait peut-être répandu davantage, si Ton ne craignait son 
ombre , ou , pour mieux dire, son odeur désagréable qui porte 
à la tète , qt s'il n'était point un des grands conducteurs de 
rélcctricitc. Son tois est très recherché pour des meubles, 
. des tables et d'autres ouvrages. En mettant à tremper du brou 
de noix dans Tcau et en le répandant dans un terrain où il y 
a des vers, on les voit à l'instant sortir à la surface de la terre. 
Ce moyen sert souvent aux pécheurs pour s'en procurer. 

L'huile retirée du fruit de cet arbre, est douce et savou- 
reuse , mais elle a le défaut de ne pas se conserver long-teinps. 
On la brûle dans les lampes et elle entre dans la prépara- 
tion de plusieurs vernis. Les peintres en font souvent usage. 

Le brou de noix, trempé dans l'eau, est fréquemment em* 
ployé par les menuisiers pour -donner au bois blanc une cou- 
leur de noyer. Les teinturiers s'en servent aussi très-fréquem- 
ment ; mêlé avec un peu d'alun, il sert aux dessinateurs pour 
laver leurs plans. 

La noix fraîche se mange avec plaisir ; on en fait aussi 
d'excellentes confitures. Les feuilles sont regardées comme dé- 
tersives ; le brou est êmétique , la confiture des noix vertes 
et tendres est stomachique. 

L'écorce de noyer est très-employée dans Tart du teinturier. 

On a trouvé une caille qui couvait douze œufs dans son nid. 

Le 9, apparition des premières grives de retour. 

Le 10, fleuraison du lierre arborescent (^rawa^wc des Piém.^ 

23 
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Bedera Hélix). Où le trouve dans les bois, dans les haies et 
contre les vieux murs. Les fciiiUes de cette plante sont cm* 
ployees pour couvrir les cautères et les ulcères, 011 les appli- 
quait aussi anciennement sur la tête des teigneux. 

Apparition de deux chevaliers rayés de passage , d*un ipou- 
chet, d'un trogiodue et d'une rousseline. 

Grand passage de cailles. 

Le 12^ récolte du chanvre femelle. 

Le 19, on a trouvé plusieurs nichées de cailles dans le 
millet. 

Le 24 , on a vu dans les rizières des troupes de canards 
sauvages. Les habitans du pays disent qu'ils y nichent , ainsi 
que la marouette , le blongios et quelquefois aussi la bécassine. 

Le 26 , semaille du seigle. 

Le 30, semaille du froment» 

Retour de l'alouette pipi. 

Il n'y a eu qu'un petit nombre d'accouplemens parmi les 
bêtes -à-cornes ; leurs naissances ont été nombreuses. 

s. IV. 

Parallèle entre les proverbes concernant l'agriculture 
et les observations relatives. 



Quand décroîtra la Lun$ 
Ne sème chose aucune^ 

Dans la préface de ce volume j'ai fait observer combien 
sont fautives les prédictions basées sur l'influence de la lune^ 
et que Toaldo même j dans les momens que la prévention iic 
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lui éblouissait pas la raison, convenait que les causes terrestres 
anéantissent les effets de Taciion de la lune sur les météores. 
Dans le Calendario Georgico pour Tan 1803, pag. 41, f ai prou- 
vé, par des expériences sur Tendive, sur la laitue et sur les èpî- 
nards, faites assez en grand, que la lune n'a aucune influence sur 
ces trois plantes que les jardiniers disent être des plus sensibles 
à son action , de sorte qu'elles ne manquent pas de monter 
quand elles sont semées en nouvelle lune, et de faire la tête si 
elles sont semées en vieille lune. Plusieurs autres ont fait de^ 
expériences et des observations qui prouvent, ainsi que les 
miennes , que la lune n^a aucune influence marquée sûr la 
végétation. Cependant les paysans, en général, ne manquent 
jamais d'observer la lune pour faire les semailles du chanvre, 
du mais, des légumes, ainsi que pour mettre à couver la grai- 
ne des vers-à-soie, pour ruuir le chanvre, pour greffer et 
couper les arbres etc., et ils laissent bien souvent passer le 
temps propre à faire certaines opérations d'agriculture pour 
attendre le quartier de la lune- que Ton dit favorable. 

Je ne parle pas des personnes assez instruites dans d'autres 
sciences et dans les lettres qui ont une confiance aveugle 
dans l'action lunaire* Toutes les fois que l'occasion s'est pré- 
sentée , j'ai fait observer à ceux qui en étaient à la portée ^ 
que le succès contredisait leurs maximes sut Tinfluence du 
quartier de la lune , et encore cette année, le mais semé en 
nouvelle lune a été aussi productif que celui qui a été semé 
en vieille lune dans le même champ, toutes les autres cir- 
constances étant égales, ainsi que je l'ai fait remarquer à plu- 
sieurs personnes. Un très-grand nombre de faits semblables 
ne peuvent pas manquer de tomber sous les yeux de ceux 
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qui veulent les observer ; mais , en génénîl , on aime mieux 
se tromper en croyant rinflucnce des astres que de connaî- 
tre la vérité. 

Quant au proverbe sus énoncé, il n*est pas même d'accord 
avec les maximes populaires sur ce sujet, et il serait encore 
à souhaiter qu'elles fussent conformes pour tous, ce qui n'est 
pas, parce qu'il serait plus facile de détromper ces hommes 
prévenus ; mais tous conviennent qu'il y a des plantes qu'on 
doit semer en nouvelle lune, savoir, croissante, et d'autres 
qu'on doit semer en vieille lune , savoir , décroissante , ainsi 
le proverbe se trouve basé sur une opinion contredite par 
les expériences directes' et les observations journalières , et 
il n'est pas moins en opposition avec les maximes de ceux 
qui croient à l'influence de la lune , qu'avec la pratique géné- 
rale de ne point en considérer les phases pour fixer l'époque 
des semailles du froment et du seigle. 

S. V. 

Mariages et naissances qui ont eu lieu dans le mois. 

MARIAGES. 

Garçons et filles, 22. Garçons et veuves 3. Veufs et filles 4, 
Veufs et veuves 2. Total 31. 

NAISSANCES. 

Légitimes tA2Xts 94, Femelles 87. Naturels Mâles 4, Fe- 
melles o. Abandonnés Mâles 16, Femelles 16. Total 9 17. 
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« S. VI. 

Maladies et mortalité des hommes. 

Les affections catarrhales et rhumatismales s'étant rendues plus 
fréquentes au commencement de ce mois, il y a eu plus de 
malades qu'en juillet et aoiit. On a aussi eu plus souvent à 
traiter la diarrhée et des fièvres périodiques, la plupart tier* 
ces ou doubles-tierces. Au reste, la dyssenterie a été plus 
rare , mais la fièfre putride n'a. pas fait moins de victimes 
qu'au mois précédent , et la petite vérole a encore causé la 
perte de trois individus , deux mâles et une femelle* 

Le nombre des morts est de 241 , savoir: 

Par Maladies aiguës avec fièvre 

sans fièvre 
Apoplexie • . • • * 
Asphyxie • . • • < 
Maladies chroniques . 
Enfans abandonnés, morts-nés > non 
déclarés • . . • < 

Total 

HÔPITAL DE SAINT-JEAN. 

Le nombre des oMlades entrés pendant ce mois est consi- 
dérablement moindre que celui des* deux mois précédens ^ 
mais encore plus grand qu'en aucun autre de l'année : on a 
reçu bien plus de monde dans la salle des hommes que dans 
celle des 'femmes. 



Mâles. 


FtmtlUs* 


Tout. 


37 


H 


SI 


17 


II 


?8 


3* 


I 


4 


3 


I 


4 


7S 


5S 


130 


10 


«4 


«4 


Ï4S 


96 


a4i 
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Les fièvres intermûtenres commençaient à être pins nom* 
breuses , et les fièvres contiiiaes inflammatoires à diminuer de 
fréquence; ces dernières, cependant, ont encore fourni un nom- 
bre de malades très^considérable , sur-tout dans les hommes. 
La fièvre ner\^euse a été rare , en proportion égale dans les 
deux sexes , mais bien plus dangereuse dans les hommes dont 
plusieurs en ont été victimes , au lieu qu*aucune femme n'y 
a succombé. La fièvre putride plus fréquente , sur-tout dans 
les hommes , y a fait une victime. La gangrène dorsale et 
lombaire en était souvent la suite , et sa guérison longue et 
difficile : un homme ^st mort de cette dernière. 

On a eu à traiter beaucoup de phlegmasies, sur-tout des rhu- 
matismes , quelques pneumonies, quelques esquinancies , plu- 
sieurs odontalgies et peu de fois l'hépatite. Ces maladies n'ont 
pas été dangereuses , et deux seuls individus ont succombé , 
un à rinflamniation du poumon, l'autre à celle du foie. On 
a traité avec succès une glossite très-violente , accompagnée 
d'esquinancie et de tumeur inflammatoire des glandes sous- 
maxillaires. 

On n'a observé d'exanthèmes que l'érysipèle dans quel- 
ques femmes , et point d'autres hémorrhagies que celle de 1r 
matrice dans peu de cas. 

Les catarrhes ont été assez nombreux, un peu plus dans 
le sexe, mais toujours de peu de durée: la dyssenterie au 
contraire, n'a été fréquente que dans la salle des hommes. 

Les afiections gastriques ont encore été moins fréquentes 
que dans les mois précédens. 

L*on a eu à traiter peu de coliques, quelques asthmes dont 
deux hommes en sont morts, et plusieurs diarrhées; celles-ci 
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^Dt fait quelques victimes dans la salle des hommes. 

Les hydropisies ont été un peu plus fréquentes y souvent 
accompagnées de diarrhée et marasme : quelques femmes et 
un homme y ont succombé. Un enfant de 13 ans a été vic- 
time de rhydropisie du cerveau. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est, en 
général , de 0,089 , ou : : i : 1 1 h- a*, . Pour les hommes 
: ; 1 : 8 J , pour les femmes : : i : 17 -+• 7. 

-DÉPÔT DE MENDICITÉ. 

Encore moins de malades qu^en août. La diarrhée^ toujours 
plus commune que toute autre maladie , n'a enlevé que des 
hommes. Au reste , ce mois présente à-peu -près les marnes 
observations que le précédent^ mais entre les individus at* 
teints de maladies chroniques, on a seulement perdu une fem- 
me à cause de Tasthénie sénile, et le rapport de la mortalité 
aux malades n'est que comme i à 6 f . 

Opérations chirurgicales faites par M.r Rossi. 

Opérations de la cataracte N.^ 7 dont 2 ne recouvrèrent 

point la vue. 
de la hernie • n 3 ^ morts. 

$. VIL 

Maladies et mortalité des animaux domestiques. 

Chevaux. Les différentes espèces^ essentielles ousymptoma- 
dques, de la maladie vulgairement appelée vertiges, qui depuis 
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quelques moîs régnaient plus que d'ordiuaire dans le Lyonnais, 
dans la Savoie et dans plusieurs régions du Royaume d*Ita- 
lie, se sont manifestées dans quelques dèpartemens du Pié- 
mont , et notamment dans celui du P6, L'on a remarqué ici, 
comme à Lyon , que cette maladie* a accompagné quelquefois 
les fièvres dites malignes soporeuses oii ataxiquîs. Dans le mé- * 
moire sur ce sujet lu à la Société d'agriculture par M.r le 
Professeur Bunîva , il est dit qu'on en attribue la cause aux 
chaleurs excessives, aux efforts et aux fatigues énormes , aux 
poids et aux différens stimulans qui exercent continuellement 
leur action sur la tête de l'animal, aux grands coups dont leur 
tête est souvent frappée par les conducteurs, à la grande 
poussière des routes , aux indigestions réitérées , à la com- 
pression trop forte des colliers et des harnois sur la partie 
inférieure de la gueule etc, etc. 

Nous avons observé que cette maladie n'est point conta- 
gieuse. 

Symptonus caractéristiques. Tête basse , appuyée contre la 
mangeoire ou d'autres corps , mélancolie , faiblesse univer- 
selle , arrière -main chancelante, hérissement des poils , con- 
tractions , cécité , stupidité , suppression totale des évacua* 
lions alvines, dans quelques-uns diarrhée, borborigmes , uri- 
nes rouges et en petite quantité, respiration altérée, pouls 
petit et intermittent, convulsions quatre ou cinq heures avant 
la mort. 

, Parmi les chevaux qui en sont atteints, les uns périssent 
au bout de vingt-quatre ou trente-six heures , d'autres au 
terme de deux à trois jours ; il en est qui vont jusqu'au cin- 
quième ; rarement la maladie dure jusqu'à sept jours. Cette 
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époque passée , l'animal ordinairement est sauvé. Jusqu^ici la 
méthode du traitemem n'est pas enct>re fondée sur des bases 
solides ; il parait cepctidant admis en principe général que 
dans le vcrtigo dit tran^juilie (la maladie étant presque tou- 
jours asthénique) Ton emploie utilement- la racine de gentia- 
ne I les baies de genièvre et semblables substances propres 
;i ranimer la force de l'animal ; que la saignée et les autres 
remèdes affaiblissans ne peuvent convenir que dans des cas 
bien rares » et notamment au commencement de la maladie ; 
que les vésicatoires et les cautères produisent pour l'ordinaire 
d'utiles effets , de même que les purgatifs légers et les lave- 
mens émoUiens j lorsque les circonstances Texigent- 

Lt% saignées^ même réitérées, ont été trouvées avantagea* 
ses, jusqu'à un certain point,, dans le vertigo dit/«rr/£«jr^ ainsi 
que Peau froide sur la tète et sur- le col, les boissons aqueu- 
ses miellées ; au reste , dans cette même espèce , les vésica- 
toires ont paru utiles lorsque Tintensité des symptômes a con* 
sidérablement diminué. Enfin la différence des circonstances 
dans le cas de vcrtigo symptomatique exige des changemens 
dans les traitemens. 

Bétes^à'Cornes. Rien de remarquable. 

Bétes'à^ïaine, Les troiîpeau)^ arrivent dans la plaine en bou^ 
état. On nous apprend que^ pendant leur séjour dans les Al- . 
pes, plusieurs ont été atteints du tournis, et plus particuliè-K 
îèment les agneaux antenois ; la pourriture a aussi fait deg * 
victimes dans quelques troupeaux. \ 
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. §. VIII. 

Mercuriales des denrées dans la Ville de Turin, 



Jours des Marchés ' 

7. 14. zt. iS. 

fr. c, fn c, fr. c. fr. c. 



Prix du 

doublc-décalûrc 
de 



Prix du 

myriagramme 
de 



Prix du 

stère du bois 

de 



Prix 
demi 

de 



'îx du 1 

hectolitre ) 

de i 



Froment 

Méteil 

Seigle, 

Blé de Turquie 

Légumes secs 

Millet 

Avoine 

Rîz 

Châtaignes vertes 

Id, blanches 



Foiiij prix moyen 
Paille 

Cbarboti 
Pommes de terre 
Huile de noix 

Chêne 

Aune 

^ Peuplier 

Vin 



6« 64. 

n 

60. 

22, 

70, 

13. 



o, 50.. 

o. 62. 

12. CO. 

5. 00. 

4. 00* 

3* <yo 

22. 10. 



6. 48. 


6. 3;. 


3$ 


>* 


s- 63. 


s- 34- 


3.61. 


3* 36. 


4- 77 


S- 6S. 


i- <'4- 


2. 61. 


7. 12. 


2- 33- 


7. 82. 


7' 13- 


^J 


J> 


*> 


*> 


G- SS- 


O, 60* 


0* so. 


0* 46. 


0. 62. 


a 66. 


Si 


*» 


lu 64' 


II. 64. 


S. 00. 


S- 40. 


V4. 2c. 


4. 20- 


3. 80. 


3* Sa 


22. 40. 


22. 41. 



6. $2. 



o. 6i- 



II. 64* 



ip 90, 



Octobre i8ii. 
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Observations Barométriques 


« Thermométriques. 








Jour* 


BAROMÈTRE 


THERMOMiiTR.INTERNE 


THERMOMÈTRE AU NORD THERMOMETRE 

1 


AU SUD 


du 
tnois 


Matin. 


Midi. 


Soir. 


Matin. 


MkU« Siiir. 


Matiii.' Midi. 


Soir. 


Matin. 
DegX>,xj 


Midi. 


Soir, 
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N.o 5. 1 


Récapuulaiion des Observadons Météorologiques. 


PoacmUgXen* 
Plus grande élcvation du mofcure dans le Baromctre. Le 19. 27. 8* 30 


Moindre élévation. . • . • . • Le 77. 26. 8. 


^ matin 27, 4. 40 


Elévation moyenne •••.•• I midi 27. 4. 76 


*- soif 27. 4. 48 1 


Moyenne du mois • • 27. 4. 55 


Deg.Cea. 


- mann 4* 10* 99 


Moyenne du Thermomètre interne . ♦ . / midi -1- 16. 

^ soir + 17. 76 


Moyenne du mois 4- 14. 92 ^ 

Plus grande élévation du Thermomètre au Èîord* Le I9 . -#• 18. 50 


Moindre élévation. . • • « . Le 28 . *i* 6. 


^ matin + 8, 83 


Elévation moyenne # ...../ midi 4» 14. 61 


^ soir + 13- 31 1 


Moyenne du mois , . 4^ X7, 3$ 


Moindre élévation du Thcnn* au Sud • Le 28 . . 4- 6. 


Plus grande élévation duTherm. exiiosé au soleil. Le 19 . . + 22. 


PoucJjg.Ccn^ , 
Pluie tombée #•..•.,•,♦ i, 9 


Neige tombée 0. 


Evapuration 3. 1 


Fréquence 
des Vetus, 

E. 9 fois. 

E. S.E. 

S.E. 4 

S. S. E. 

S. xo 

S.S.O. 

S-Q. tï 

O.S. a 
0, 2 

0. N.O. 
N. 0. I 
NN.O. I ! 
N. M 
NNE. 
N.E. 30 
E.N.E. I 


ÉTAT DU CIEL. 

Clair pur, jours N**' 3 les 5. 17. 31. 
Clair avec vapeurs „ 8 les 6» 7. 10, 15. 18. 19. 20* 21. 
Demi<ouvert • ^j 9 les 2 8, 9. 11. 11» 13, 14, t6. 30, ' 
Couvert . . • jj 4 les 22. 23. 25. 28. 


De phiie • . . „ 7 les i- 3- 4* 24. 26* 27, 29» 
De vent • • . „ 2 ks 24. 31, 

1 'fc 
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Parallèle entre les observations et les proverbes météorologiques^ 
soit en général^ soit relativement aux jours de la Lune. 

PROVERBES MÉTÉOROLOGIQUES. 

Neiula fert solem .... vérifié 1 fois sur a 
Temps qui se fait beau la nuit - Dure peu 

quand le jour luit , ou 
Serenfatto di notte - Non val tre père cotte . o I 

Brebis qui paraissent es- deux - Pont temps 

pluvieux ou venteux . . • • 4 '8 

Quand le soleil est joint au vent - On voit ' 

en Vair pleuvoir souvent • • • O 4 

Non fu pioggia sen^a venta • • • • 3 7 

Non fu vento senf acqua • ... 4 7 

PROVERBES LUNAIRES. 



{ 



Quarta qualis - Tota talis. 
Le 21 beau.; lunaison mauvaise. 

Quinta qualis - Tota talis. 
Le 22 mauvais; lunaison comme ci*dessus. 

Luna nuova - Tre di alla prqva. 
Les 18^ ig , 20 beaux; lunaison mauvaise* 
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S. m. 

Epoques naturelles et Observations rurales^ 

Le I ,*^S apparition des coibines* 

Le 2 , apparition des troglodites* 

Le 4 j passage des gros becs et des alouettes» 

Le 6 , apparition d'un pinson d'Ardenne et d'une mésange 
huppée. 

On a trouve quelques bécasses sur la colline de Turin* 

Le u, passage de quelques serins d^Italie. 

Le 13, chant d'une cigale à la colline. 

Le 15, apparition des draines, des mauvis et des lîtors. 

On a pris une nichée de cailleteaux à peine éclos dans un 
champ de millet. 

Chant de la cigale. 

Le 21 , passage des grnes- 

Le 22, passage •des merles d'eau et des râles d'eau. 

Passage des pluviers dorés et des vanneaux. 

Les corneilles vont de la montagne aux rivières. Il a plu 
le 23 et une grande pluie est tombée le 24, de sorte que le 
pronostic rapporté au §. 3 de janvier 1809 s'est cûcore vérifié. 

Le 23 f les grues vont de la plaine a la montagne. 

Le 26 , passage des bouvreuils et de quelques serins d'Italie.. 

Le 27 > apparition d'un héron pourpré huppé. 

Le 29, passage de sizerins. 

I-^ 30 , grand passage d'ortolans ordinaires. 

Le 31 ^ les corneilles vont de la rivière à la montagne* Le 
temps pluvieux depuis le 23 du mois est devenu serein pour 
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plusieurs jours: nouvelle vérification du pronostic ci-dessus* 
Le nombre des accoupleraens des bétes-à cornes n'a pas été 

plus fort que dans le mois précédent, et leurs naissances 

ont été moins nombreuses. 

Les naissances des bétes-a-laine ont été très-nombreuses et 

sans accideos fâcheux^ 



Parallèle entre Us proverbes concernant C agriculture 
et Us observations relatives^ 



Avaro Agficoltor non fu mai ricco. 

Ce proverbe italien , analogue à plusieurs proverbes pîè* 
montais , sur les avantages de bien fumer les terres , est su- 
sceptible de beaucoup d'interprétarions , parce que l'agriculieur 
peut être avare en fumier , en labours et en semailles. Quant 
au premier , tout le monde sait qu'il faut rendre au champ 
ce qu'on lui enlève si Ton veut conserver sa fertilité > pat 
conséquent il faut le fumer en raison des produits qu^on en 
tire et qui en absorbent les matières qui favorisent la végé- 
tation- Mais le cultivateur qui veut s'enrichir , doit connaitre 
les plantes qui conviennent le plus à ses champs et les asso* 
lemens les plus utiles pour ne pas faire des dépenses en fu- 
mier qui surpassent la valeur des produits , et pour que s€S 
terres ne donnent pas un produit inférieur a celui qu'il aurait 
eu s'il n'avait pas tant prodigué le fumier, ou s'il avait cul* 
tivé d'autres plantes , puisque toute ragriculture pratique se 
réduit à tirer le plus grand avantage de ses terres sans Us 
dctcriorer* %^ 
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Quant a l*ïivarice en labours, elle est la plus commune, par* 
ticulièremem daus les pays où les terres sont fertiles. La pa- 
resse n'est pas le vice le moins commun chez les agricul* 
teurs qui , en général , ne font que les travaux indispensa-* 
blés , et encore attendent-ils qu'ils soient devenus urgens ^ 
de sorte que souvent ils ne les font qu'en partie, ou mal et 
hors de saison ; cette négligence en Itbours n'est pas moins 
nuisible que Tavarice «r fumier^ puisque les agriculteurs pa- 
resseux , bien loin de s'enrichir , perdront même les avanta- 
ges des avances qu'ils feront au terrain pour en tirer le plus 
grand profit. 

La troisième avarice nVst point comprise dans le proverbe, 
puisque au contraire elle est recommandée par les meilleurs 
agriculteurs. En effet , si Ton met dans un espace de terre plus 
de plantes qu'elle n'en peut nourrir, leur produit sera inférieure 
celui d*un moindre nombre de plantes qui auraient végété par- 
faitement* Comme on espère toujours que chaque plante pro- 
duira son fruit, qu'elle prendra son accroissement naturel etc., 
on sème le mais et les raves trop épais , on met les arbres 
trop près les uns des antres, contre la maxime italienne qui 
fait dire à V arbre , DUcostati da me • Ed io fari per me e 
pet te , et , en général , on excède en semailles et en planta* 
tious , eu égard à l'étendue , à la qualité du térraia et à la 
nature des plantes* 

L'agriculteur peut encore être avare dans le choix des grai- 
nes à semer {i) , des arbres, des arbrisseaux etc. à planter. 



* (i) V. Calendario Georgica per tatino t;9S où j'ai donné <k$ expénea- 
ces décisives sur ce sujet- 
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et cette avarice » ainsi que celle du fumier et des labours ^ 
fera toujours le plus grand tort au revenu de ses cultures ^ 
de sorte que Tagriculteur qui sera avare sur Tun ou l'autre de 
ces trois points , ne pourra jamais s'enrichir. 

$. V. 

Mariages et naissances qui ont eu lieu dans le mois. 

MARIAGES* 

Garçons et filles 22. Garçons et veuves s* Veufs et filles 8. 
Veufs et veuves 4* Total 39. 

NAISSANCES. 

Légitimes Mâles 91 , Fen^elles ioi« Naturtls Mâles a , Fe- 
melles I* Abandonnés Mâles %2 ^ Femelles 1%. Total 23s* 

Maladies et mortalité des hommes, 

t/ est le mois où S y a éu le moins dé malades ; la constî- 
tàdttn médicale n*^a pas été différente de celle du mois pré- 
cédent , à cela près que la fièvre pntride a été plus meur- 
trièïè , et que les phlegmasies^ particulièrement celles des 
orgunés Yespirai^ires 9 sont devenues proportionnellement plu» 
communes. La pedtë vérole a emporté un garçon» 
Le nombre des morts est de 230 ; savoir ; 



iç6 



I 8 1 I. 



Par Maladies aiguës avec fièvre 

saos fièvre 

Apoplexie 

Maladies chroniques . 
Enfans abandonnés , morts-nés, qon 
^ déclarés * . . • 

• 

Total 



Mâies, 


FimiUu. 


TQtaU^ 


40 


27 


67 1 


12 


10 


22 


I 


l 


2 


72 


56 


Î28 



1 1 



132 98 230 



HÔPITAL DE SAINT'JEAN, 



;iij« i j i 11 



Le nombre des malades reçus pendant ce trfSÎS % été au- 
dessous du moyen. La salle des hommes eo a eacore eu une 
quantité plus considérable que celle des femmes. 

Les fièvres intermittentes qui, dès le mois précédent, avaient 
augmenté en nombre , ont surpassé dans ce mois de plus de 
la moitié celui des fièvres continues inflammatoires qui ce- 
pendant ont encore été d'une fréquence peu commune ea 
cette saison: une femme âgée de 70 ans, extrêmement mai- 
gre , a succombé dans Taccès d'une fièvre tierce* On n'a ob- 
servé aucune fièvre nerveuse , et même peu de fièvres pu- 
trides , un peu moins rares dans le sexe ; quelques indivijdus 
dans les deux salles en ont été victimes. 

Les phlegmasies ont été plus rares: on n'a traité que queK 
ques rhumatismes, un peu plus fréqueus dans \^ salle des* 
hommes, fort peu de pneumonies, quelques esquinancies et^ 
une péritonite puerpérale. ^ sTclTMa p1 

Parmi les exanthèmes , on a observé la petite vérole a^sez 
bénigne, quoique confluente, dans une fille âgée d'environ 
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13 anS| et quelques érysipèles dans la salle des femmes. 

Point d'autres hémorrhagies que rhémoptysie, même très-rare 
et exclusivement chez les hommes , parmi lesquels aussi les 
catarrhes ont été communs , tandis qu'ils ont été peu fréquens 
•dans le sexe; aussi y a-t-il eu nombre de morts par cette ma- 
ladie chez les premiers ^ et une seule femme y a succombé 
peu de minutes après avoir été reçue. La dyssenterie n*a été 
observée que dans la salle des hommesi et même elle y a 
été très-rare. 

On a perdu une femme qui était paralytique depuis plu- 
sieurs mois* 

On a eu à traiter quelques coliques dans les deux salles, et 
Bombre de diarrhées, un peu plus fréquentes dans le sexe. 
Quelques individus sont morts de cette dernière maladie. 

Les hydropisies ont été moins fréquentes qu'en septembre; 
cependant quelques hommes ont succombé à Thydropisie de 
poitrine et a celle du bas-ventre , et une fille âgée de 17 
ans , à rhydrocéphale. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est, en 
général, de 0,114 environ, ou ; : 1 : 8 ,^. Pour les hom- 
mes : : i : 13 ? , pour les femmes '; : i : $ | • 

DÉPÔT DE MENDICITÉ. 



Cest un des mois , pendant lesquels on a eu le moins de 
malades ; leur rapport avec la population de cet établissement 
est comme i a 34 7. 

La diarrhée a été fort rare; néanmoins elle a encore fait 
périr quelques individus* Au reste , la syuoque, chez les fera- 
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MaladUs et manaUté des ammaux iomesuques. 

' CieMms. Les Terdges dont on t parlé dans l'exposé cor* 
fespoodaot aa mois précèdent» ont contîmie leurs ravages en^ 
cette ville et ailleurs. 

Bitcfâ-cornes. * GasfritU. Cette inflasHnatton a atteint les. 
grands ammaux de fatigne* 

Cmuuê. Foin récemment récolté^ fatigues outrées etc. etc* 

SpmfiàmeM. Fièvre ardente , rumination supprimée , degoùt, 
âanc gauche météorisé» constipation» urines rougeàtres etc. etc« 

Traiument. Saignées^ boissons émollientes et tempérantes, 
kavemens huileux etc« Un petit nombre a péri de cette ma- 
ladie. 

B€t€ê'à4ain€. - Tamnis. îl a continué de faire des victimes; 
il attaque de préférence les antenois. 
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On nous assure que parmi les troupeaux stationnés sur le 
territoire de la commune de Quitrs et des environs , la pour- 
riture fait des victimes; ceux stationnés sur le territoire de 
notre ville jusqu'à présent en sont exempts. 
. Chiens. Un chien à la chasse voit une vipère « il se meif 
en arrêt; la vipère se remue vivement» le chien se porte 
sur elle ; la vipère le mord au nez , il s'en débarrasse ea 
secouant fortement la tète ; le chasseur la tue ; quelques in* 
stans après» le chien lâche de Teau en quantité, il sue consi* 
dérablement , il est agité par des mouvemens spasmodiques ^ 
la respiradon devient laborieuse , le trouble de tout le systè- 
me augmente de plus en plus ; il meurt dans le court inter* 
valle de cinq à six minutes. 
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§. I.' Observations Méiéorologiques. 
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Observations Barométriques et Thermométriques. 
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du 
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Observotîons Anémoscopiques et Udomêtriques, 
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N.° 3. 




i: i 




* 


Etat du Ciel 








Jours 












du 


AV LEVER DU SOT.FFL 


A M I D I. 


AU COUaiER DU SOT.FIL. 






1 mois. 












i 1 Clair et nuages à balayures. 


Cîair avec vapeurSt 


Clair avec vapeurs. 






2 ^Cla.r et brouillard à ras^tcrre. 


Clair avec vapeurs. 


Clair avec v.ijicuis. 






3 Couvert en voile et brouillard. 


Brouillard et soleil. 


Demi couvert do nuages brumeux. 






4 .Couvert en voile et brouilla rJ^ 


Couvert à éclaircîs et brouillard. 


Clair et nuages à Tliorizoni 






S Couvert à éclaircis et brouillard. 


Clair avec vapeurs. 


Demi-couvert de nuages à balayures. 






6 Couv, ontfiilc et un peu de brouillard. 


Couvert à cclaiicis et brouillajrd» 


Cbir et nuages rares. 






7 Couvert en voile et brouillard* 


Couvert et brouillard. 


Couvert à éclaircis et brouillard. 






% N agcs rares et brouiliard bas. 


Dcmi*couvert et l rouillard. 


Demi-couvert nuageux. 






9 EroutlL bas et nuages à rhorizon* 


Clair, brouillard bas et veut. 


Clair et vapeurs à Thorizon, 






lo C»juvcrt o 'di4é- 


Couvert et un peu de brouillard. 


Couvert brumeux et pluvieux. 






1 1 Couvert , brouillard et vent. 


Clair pur et vent. 


Clair pur et vent. 






12 Cla r pur- 


Qair et nuages rares. 


Clair et nuages rares» 






i^ Clair pur. 


Clair et nuages rares. 


Demi' cou vert de nuages brumeux* 






14 ^ Clair pur et givre. 


Clair pur et venteux. 


Clair pur. 






iS Clair pur et givre. 


Clair avec vapeurs. 


Clair et nuages à lliorizon- 






16 Clair et givre. 


Clair , nuages à lliorizon et vent. 


Clair et vent. 






17 Coiivcrt en voile et brouillard. 


Brouillard. 


Demi-couvert nuageux* 1 






iS 


Clair , givre, brouillard bas- 


Clair pur. 


Clair pur. 






î9 


Clair pur et givre 


Clair pur. 


Clair pur. 






20 


Clair et givre. 


Clair et nuages minces. 


Clair avec vapeurs. 






2t 


Couvert ondule. 


Couvert ondulé. 


Couvert ondidc. 






22 


Couvert de nuages en banes* 


Couvert brumeux et vapeurs. 


Couvert brumeux. 1 






^1 


Couvert ondulé à éclaîrcis. 


Couvert à éclair, et un peu debrouil. 


Couvert ondulé à éclaîrcis. 






24 


Clair et brouillard bas. 


Clair et brouillard bas* 


Clair avec vapeurs. 






25 


Clair et givre. 


Clair avec vapeurs. 


Clair pur, ciel rouge. 






26 


Clair ^ givre et nuages à balayures* 


Clair et venteux. 


Clair > nuages minces, ciel rouge* 






37 


Clair , givre et brouillard bas. 


Clair et wn peu de brouillard. 


Clair, brouillard bas, ciel rouge. 






28 


Clair, givre et brouillard bas. 


Clair et un peu de broudlaril. 


Couvert ondulé et rouge à riiorizon- 


i 




29 


Clair pur et givre. 


Clair avec vapeurs* 


Qnir pur, ciel rouge. 




t 


30 


Demi- couvert ondulé et givre. 


Clair avec vapeurs. 


Clair pur , ciel rouge. 


1 


• 


- 


,1 
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Récapitulation des Observations Météorologiques. 



PouctUg.Cem* 
Plus gtaiide élé^ration du mercure dans le Baromètre. Le 5. t;p. 8. o 

Moindre élévation. Leii*27, 

ç. matin 27, 

Elévation mayenne •••••• / midi 27^ 

^ soir 27 

Moyenne du mois • • • . • • • • 27. 



Moyenne du Thermomètre intetae 



.* matin 
/ midi 



sour 



Moyenne du mois », 

Plus grande élévation du Thermomètre au Nord. Le ii 
MoitiUre élévation. • . . • . Le 20 et le 26 

^ matin 
Elévation moyenne • ^ . . . . / midi 

^ soir 
Moyenne du mois •**«•#•• • 



o- S 

4- 34 
4' 6s 
4- 93 
4. 64 

DegCên, 
■•■ 4- S8 
4* tO* 80 
4* 10. 16 
4- 8, SI 
-#• 13. 30 
— I* 50 
4- 1. 04 
-»* 8- SS 
* 7- 4S 



SO 



Moindre élévation du Therno. au Sud . Le 20 . . — i. 

Plus grande élévation duTherou exposé au soleil* Le ii • « *#* 17. 

Pluie tombée . *. ,, •• »«*c. ^ 

Neige tombée • • o. 

Evaporatiou i.g 

Fréquence 

des Venf^, 
E. 

E. S, E. 
S. E. 
&S.E. 
S. 

S. s. o. 

S.O. 

o.s,o. 
o. 

0, N.O. 
N. o. 
N N.O. 
N. 

NNE, 
N.E. 
L. N, E. 



6 fois, 
o * 
a 
o 

M 

S 

28 

i 

S 

2 

3 
I 

7 

2. 

M 



ETAT DU CIEL. 

Clair pur, jours R** 6 les îi. 14. 18. 19. 25* 29* 
Clair avec vapeurs „ 11 les i, 2. 12* 15, 16. 20- 14» 16. 

27. 28. 30. 
Demi-couvert . „ 3 les 5. 8» 13. 
Couvert . . . ^, s les 6. 7* 21. 22. 33» 
De pluie ... ^^ i les 10. 
De brouillard . „ 4 les 3. 4. 9. 17. 




o 
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ParallèU entre Us observations et les proverbes météorologiques^ 
soit en général ^ soit relativement aux jours de la Lune. 

PROVERBES METEOROLOGIQUES. 

Par la blanche gelée - La pluie est présagée vérifié I fois sur 1 1 
Se rannuvola sulla brina - Asptita F acqua 

r aîtra mattina . . , . . \ € 

Prima il venta e poi la brina • V acqua 

in terra V altra mattina 

Nebula fert solem 

Dopo tre nebbie acqua . • • • 
Brouillard qui ne tombe pas - Dorme après 

de Peau en bas . • . • 
Temps qui se fait beau la nuit - Dure peu 

quand le jour luit , ou 
Ser en fattodi natte - Non val tre père catte 
Quand le soleil est joint au vent - On voit en 
' r air pleuvoir souvent 

(Non fu piaggia sen^a vento .. 
Non fu vento senf acqua . . . 

PROVERBES LUNAIRES. 

Quarta qualis • Tota talis. 
Le 19 beau ; lunaison belle. 

Quinta qualis - Tota talis.: 
Le 20 beau;, lunaison belle. 

Quarta , quinta qualis - Tota Luna talis - Uisi décima sit 
inaequalis. 
Les 19^ ao, 25 beaux; lunaison comme ci*des$us. 



o 
I 
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Epoques naturelles et Observations rurales» 

Le I.", passage des tarins. 

Le 5 , passage des linottea. 

Le 10 , chant du proyen 

Le 12, passage de quelques ortolans de haïe. 

Le 1 5 , on a pris près de Turin une caille noire. 

Le i6, apparition de quelques lagopèdes en habit d'hiver. 

Le 17 ^ apparition de plusieurs mauvis. 

Le 10, apparition de plusieurs grimpereaux de muraille 
et d'une grande quantité de fauvettes des Alpes- 

Le 22 , apparition d'un grand-duc. 

Le 27 , on a encore pris au fusil plusieurs cailles. 

Le 28, fleuraison de la primevère [Primula vidgaris) dans 
les endroits exposés au sud. 

Les accouplemens des bétes-à -cornes ont été nombreux ; 
il en a été de même de leurs naissances. 

Le nombre des naissances des bêtes-à-laioe a été aussi 
grand et aussi ht^ureux que dans le mois précédent, 

■ §. IV. 

Parallèle entre les proverbes concernant t agriculture 
€1 les observations relatives^ 

Sème de banne heure et taille tard. 
Et tu recueilleras pain et vin* 

Dans le Calendario Georglco per P anno t792 , pag. gi^j'ai 
prouvé par des expériences que près de Tojtone et ailleurs 
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il convient de semer de bonne heure pour garantir les blés 
de la maladie de la nielle et pour en obtenir un plus grand 
produit , ce qui paraît dépendre de ce que le froment semé 
long-temps avant Thiver , i.*' acquiert la force nécessaire 
pour résister à Taciion du froid humide qui fait le plus grand 
mal aux semailles^ 2.^ il multiplie ses tiges qni mûrissent 
leurs épis en été. Il est vraî que dans quelques endroits, les 
champs semés de bonne heure souflVent ^ dit-on , du ver , 
de sorte qu'ils offrent des vides qu*on doit resemer , ainsi 
qu'il est arrivé cette année » mais^ calcul fait^ je suis per- 
suadé que les avantages des semailles précoces surpassent , 
en général j les dommages qu'elles peuvent en souffrir. 

Quant a la maxime de tailler tard, la récolte du vin que 
le proverbe promet, ne laisse point douter qu'elle ne soit re- 
lative à répoque de la taille de la vigne , sur laquelle les 
vignerons ne sont point d'accord, parce qu'elle doit différer 
en raison des différences dans l'exposition et de celles du 
sol et du climat ou la vigne est plantée , et chaque vigne^ 
ron établit en principe général ce qui convient à sa vigne* 

La taille tardive est recommandée à ceux qui font cette 
opération en automne, parce qu'on assure que si on taille 
la vigne avant la chute entière des feuilles , avant que le 
bois ait acquis le terme de sa maturité , îl ne restera pas 
aux plants trois ans d'existence ( V. Cours complet d'Agri- 
culture, Paris 1801 , tom. X, pag, 235 ); mais il faut aussi 
éviter l'époque des grands froids et ne pas retarder la taille 
après que la sève a repris son cours , parce que la plus 
grande partie s'en dissipera en pleurs et en perte pour la 
végétatioïu 
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Il y en a qui partagent la taille en deux époques, en au-* 
tomue pour les branches ( corJe des Piéra. ) à emporter , et 
au printemps pour les sarmens à raccourcir ; je ne' dirai pas 
que dans plusieurs endroits , par des circonstances particu- 
lières , cette méthode ne puisse pas être préférable; maïs 
il n'entre pas dans mon plan d'indiquer la culture de la vi* 
gne , ni Tépoque de la taille , ni de dire qu'il faut la faire 
g un doigt [centimètre) de l'œil le plus voisin et du coté 
opposé pour éviter que la gelée s'étende jusqu^à la bourre 
et pour la préserver de la chute de Teau et des pleurs di- 
rigés par le talus de la coupure etc* Ce r/est que le pro* 
verbe que j'examine , et d'après ce que j'ai observé à Té- 
gard des semailles du froment et ce que j'ai noté à l'égard 
de la taille de la vigne , il tne parait qu'en général ce pro- 
verbe doit convenir à ce pays. 

S. V. 

Mariages a naissances qui ont eu lieu dans le mois. 

MARIAGES* 

Garçons et filles 27. Gjirçons et veuves ï. Veufs et filles i ï. 
Veufs et veuves 3. Total 42. 

NAISSANCES. 

Légîtimti Mâles 119, Femelles 87, Naturels Mâles 4, Fe- 
melles a. Abandonnés Mâles 28, Femelles 29. Total 269. 
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Maladies et mortalité des hommes. 

Il y a eu, pendant ce mois> une plus grande quantité de 
maladies aiguës qu'au*niois dernier; les phlegmasies ont pré- 
dominé , le catarrhe sur-tout est devenu fort commun et a 
fiÊUt nombre de victimes : les fièvres putrides , au contraire^ 
et les affections gastriques ont été moins fréquentes. On a 
d'ailleurs observé un peu plus souvent la dyssenterie et U 
rougeole ; la petite vérole a fait périr un garçon et une fille. 
Au reste ^ ce qui a grossi le uombre des morts ^ tient aux 
maladies chroniques. On a spécialement perdu, à cause de 
rinanition , plus d'enfans qu'à rordinaire. 

Le nombre des morts est de 2S7 , savoir: 

Par Maladies aiguës avec fièvre 

sans fièvre 
Apoplexie • . * . 

Maladies chroniques 
Enfans abandonnés , morts-nés , non 
déclarés . • » . . 



3S 


24 


S9 


U 


10 


24 


6 


I 


7 


88 


81 


169 


»3 


iS 


2S 



Total 



156 131 287 



HÔPITAL DE SAINT-ÎEAN. 

Le concours des malades à rhôpital a été assez médiocre^ 
et ce mois , soit pour le nombre des entrés, soit pour le ca- 
ractère des maladies, a été fort analogue au mois de no*- 
vembre 1809. 

17 
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Les fièvres périodiques ont encore prédominé , moins ce- 
pendant qu'en octobre. On a observé quelques pernicieuseSj 
et une femme en est morte. La fièvre inflammatoire a été 
assez fréquente, la fièvre nerveuse très-rare ; un individu de 
chaque sexe a succombe à cette dernière. La fièvre putride 
a été très commune; plusieurs hommes et une femme en ont 
été victitnes. 

Parmi les phlegmasies , les Thumatîsmes ont prédominé ^ 
sur-tout dans les hommes chez lesquels la pneumonie a été 
aussi plus commune. L'on a observé quelques esquinancies 
dans les deux salles: toutes ces maladies ont été,- en gené- 
tal , assez bénignes; une seule femme a du succomber à 
rinflammation do poumon. 

Parmi les exanthèmes, on n'a observé que la petite vé- 
role dans un enfant qui en est guéri sans aucune suite fâ- 
cheuse , et quelques érysipèles dans la salle des femmes. 

Les hémorrhagies que l'on a eu à traiter, n'ont été que 
des vomissemens de sang dans quelques femmes et peu de 
fois la métrorrhagie : la phthisic pulmonaire a emporté on 
homme* 

Las catarrhes ont été nombreux et assez graves; plusieurs 
femmes et un homme y ont succombe. La dyssenterie n'a 
été observée que rarement; un homme est mort de cette 
maladie compliquée avec une fièvre d'accès* 

Un fossoyeur de rhùpital âgé de 41 ans, cachectique et 
astlimatique depuis long-temps , a été frappé d'apoplexie le 
ag du mois et en est mort en peu d'heures; une femme 
dès long-temps paralytique est morte de marasme. 

Parmi les spasmes, Thystérie, Tasthme et la dyspnée, les 
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convulsions > la colique et la diarrhée ont amené nombre 
d'individus à l'hôpîial ; quelques individus des deux sexes 
ont été victimes de cette dernière maladie • 

On a traité peu d'hydropisies : cependant Tanasarque et 
rhydrothorax ont emporté chacun une femme. 

Le rapport de la mortaHté au nombre des malades est, en 
général, de 0^164 environ , ou : ; i : 6. y : pour les hom- 
mes 1:1:77^; pour les femmes : : i : j -j, 

DÉPÔT DE MEKDICITÉ. 



Le nombre des malades survenus surpasse d'un sixième 
celui du mois dernier : il est pourtant encore au-dessous du 
médiocre. 

Les affections catarrhales et la synoque ont été, de même 
qu'en octobre , les maladies les plus communes , quoiqu'elles 
se soient présentées sur très-peu d'individus; d'ailleurs la diar* 
rhée a emporté quelques femmes et Tatrophie sénile en a 
fait périr trois autres ; ce n'est que parmi les femmes qu'il 
y a eu des décès. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est 
comme 1 à 1 -|* 

Opérations chirurgicales faites par M. Rossu 



Opérations de hernie 

de la taille * 
de rhydrocèle 



N.^ 2 guéris. 
,^ I guérL 



Xl% 



i 8 I i: 
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Maladies et mortalité des animaux domestiques. 

Chevaux. La maladie du vertigb qui a régné les deux mois 
piéccdens , est répandue dans tous nos départemens , tou- 
jours parmi les chevaux de fatigue ; sa qualiié non conta- 
gieuse Qst encore constante. 

Bêics-à'cornes* Des veaûx et des génisses sont atteints de 
fièvres putrides bénignes ; les individus atteints de la fièvre 
putride maligne ^ lesquels ont été en petit nombre , en sont 
morts. On a attribué la cause de 'ces fièvres aux herbnges 
trop abondans et gras. Elles se sont manifestces par le dé- 
goût , le pouls petit , la fièvre , par la gêne de la respira- 
tion , par des spasmes , par la suppression du lait dans les 
vaches qui en ont été atteintes. On les a traitées avec succès 
avec l'eau blanchie acidulée , les vésicatoires et les toniques. 

Un bœuf est tué a la boucherie à cause du mal de la pierre. 

Bêtes-'â'laine. La pourriture continue d'en détruire sur le 
territoire de Quiers et des environs ; nos troupeaux en 
soot toujours exempts. Les bergers attribuent la cause de 
cette maladie au vent qu'ils appellent marin ; les pâturages 
, humides, marécageux et couverts de rosée doivent y avoir 
aussi beaucoup de part. Elle se manifeste par la mclancch'e, 
les yeux ternes et couverts d'humidité, les gencives pâles, 
et au dernier période, par Tépanchement d'eau dans le bas* 
ventre et par une tumeur lymphatique sous le menton , de 
la grosseur d^un œuf etc. etc. 

L'emploi du sel marin dissous dans Te au et quelques as- 
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tringens employés par les bergers pour la guérison de cette 
maladie n'ont produit aucun effet notable. 

Les propriétaires ont pris le parti de les livrer à la bou- 
cherie immédiatement après la mam'festation de la maladie. 
La perte a été considérable dans les régions ci-dessus dé-> 
signées. 

Le nombre des bètes-à-laine atteintes du tournis a été bien 
moindre que dans le mois précédent. 



\ 



1 




■' 


§. VIII. 1 


I 


Mercuriales des denrées dans la Ville de Turin. ^H 


■- 


Jours Jes Marchés 


■ 


H 


x^ g. i6, ij. 30. 


H 


^^^^^B 


/r. c, /r- c. /r* c. /r. c, fr. c. 


H 


■ 


[Froment 


6. 81. 


6, 74. 


6. s6- 


6* 74. 


6. B6. 


^H 


^B. 


>léteil 


jj 


a 


j* 


S- 6s. 


6. 03. 


^H 


^H 


Seigle 


s. ai- 


4- SS- 


4' 61. 


S* tr. 


s- 22. 


^H 


■ 


Blé de Turquie 
Prix du h r 
'double-décalitrc^^^""^^^ ^^^^ 
^ de MiUet 


3- i7' 

2, 61* 


3- 41- 

2* 4g. 


3* 47- 

JJ 
2. 6r. 


3, 6s. 
5* 22. 
2. 74, 


4. 19. 

1. 70, 


■ 


^H 


1 ivoine 


a. o6> 


2, ïg. 


0. 00. 


I. 96. 


2. 09* 


^H 


^H 


IRiz 


7* 2S* 


7. 17- 


7* i> 


7. 78- 


7- 60. 


^H 


^^^■i 


1 Châtaignes vertes: 


Jl 


JJ 


JJ 


JJ 


jj 


^H 


B 


\ld* blanches 


JJ 


JJ 


*j 


JJ 


JJ 


H 


^L 


Foîn^prix moyen 


o* 65, 


0- 65, 


0. 65. 


a 60- 


0. 60. 


■ 


^^H 


Prix du ^^"1^ 


0. 49. 


0. 49. 


0, 49, 


0, 49. 


0. 49* 


^1 


^^H 


niyriagrammeJch,,boa 


0- 66, 


0. 66. 


a 72- 


0* 72- 


0. 7^' , 


^^1 


^^M 


Pommes de terre 


0. 69, 


0. 67. 


i> 


jj 


1 
0. 70. 


^1 


^H^ 


Huile de noix 


iS« SI 


rj. 05. 


12. 47 


13. 47 j 


ï 

12. 74.: 


H 


■ 


fChcne 
Prix du \ 
stère du bois (Aune 
de / 

^Peuplier 


S- 40. 
4, 20. 
3- 80. 


5- 40- 

4. 2C» 

3- 80. 1 


S, 40* 
4* 20* 
3* 80. 


S- 40- 
4- 40-1 
3^ 80. 


1 
4» 20/ 

3- 8a î. 


1 


H 


Prix du Wjji 
de C 


20. 6s. 


iS. 90. 


19. 40. 


18. 85. J 


[9^ ^^M 


1 


•^. 






^^^^^^1 



^^^ 


^^^^^^^" 


à^^^^^^^^^H 


1 


1 


BV 




Décembre 


iSii.^B 


1 


P 


*"é 






§. I. Observations Météorologiques, 






'M 






N. I 

Observations Barométriques 
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et Thermoméiriques. 
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Observations Anémoscopiques et 


Udométrîques^ 


Jouis 
du 

inois. 


ANÉMOMÈTRE 


HYGROMÈTRE 


UD OMET RE 


ATMIDOMETRE 1 




Matin. 


Midi. 


Suir. 


Mstiii. 


Midi. 


Suir. 


Mattnp 


Midi. Suir. 


Malin. 


Midi. 


Soir. 1 




Dir. Force 


Dir, Force 


Dir, Foret 


Deg.Cen. Deg.Ctnl 


Deg.Ctn. 


F.LDix. 


P.L.Di*. 


t.L.Dix: 


P.LDix. PX.Dix,\P.LDix^ 












hum. 


A«nt. 


kum. 
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1 






■ - N.o 3. 


4^ 








Etat du Ciel 








Jours 












du 
mch. 


AU LEVER DU SOf FJL- 


A MIDI. 


AU COUCHER DU SOLEIL. 






I Clair pur. 


Clair et un peu de brouillard. 


Clair pur, ciel rouge au S. 0. 






2 Clair et gîvre. 


Clair et un peu de brouillard ta*:. 


Clair avec vapeui*s , ciel rouge. 






^ Clair pu r, givic et bronil. à ras-tetre. 


Clair et un peu de brouillard bas. 


Clair avec vapeurs , ciel rouge. 






4 Cyiiircrt bruineux. 


Couvert brumeux. 


Couvert brumeux. 






S Couvert brumeux «i tieîgeux» 


Neigeux. 


Couvert brumeux. 






6 Brouillard. 


S Icii et brouillard bas» 


Ocmi-couvert de nuages coureurs. 






7 Ciair pur et venteux. 


Clair et un peu de brouillard bas- 


Clair pur, ciel rouge au S. 0, 






g Clair pur et givre* 


Clair et un peu de brou Uard bas. 


Clair et vapeurs basses. 






9 Clair , givre et nuages à balayures- 


Demi-couvert de nuages à balayures. 


Demi-couvert de nuages minces. 






to Nci^e. 


Neige, 


Neige. 






f t PUivieiîx et neige fundue* 


Couvert brumeux. 


Couvert brumeux et petite pluie. 






12 Cla r , givre et hrouil*aril bas. 


Clairet un peu de brouillard bas. 


Clair et brouillard las. 






i^ Clair* givre et bruuHIard bas* , 


Clair et brouillard bas. 


Clair et brouillard à rasierre. 






I4 Couvert de neiges minces à «ïclaîrc. 


Couvert brumeux â éclaircis. 


Couvert de nuages minces à éclaire. 






15 Couvert en voile i éclaitxis* 


Demi-couvert de images minces. 


Clair pur. 






r6 Clair pur. 


Brouillard et un peu de soleil. 


i/2Couv,dcntîagescour.cincjgelanuit» 






17 


Couvert à cdatrcis et vent- 


Denû-couv. de nuages minces et vent 


Couvert de nuages minces et vent, ^ 






1 iS Clair, nuage rares ci vent. 


Claît et un peu de brouillard bas. 


Clair et nuages rouges à rhorizon. 






19 


Clair , givre et nuages en barres. 


Demi couvert de nutvgesà balaVutes. 


Demi-couvert de nuages en barrep. 1 






20 


Clair et givre. 


Clair et brouillard bas. 


Clair pur , ciel rouge au S. 0. 






21 


Deini*coiivert ondulé et gîvre. 


Clair et nuages rates. 


Clair et nuages rares. 






22 


Demi-couvcrt ondulé et givre. 


Clair» nuages rares et venteux* 


Clair et nuages raies. 






25 


Clair pur. 


Clair pur. 


Clair pur. 






24 


Clair pur. 


Clair et vent. 


Clair et brouillard bas* 






25 1 


Clair et givre. 


Clair et brouillard bas. j 


Clair pur. 






26 


Couvert ondulé et gîvre* 


Couvert ondulé et brouillard* 


Couvert ondulé et broujllatd* 






27 


Cuuvert brumeux. 


Couvert brumeux. 


Coiivcit brumeux. 






28 


Brouillard, 


Couvcit et brouillai'il» 


BrouUlard. 






29 Br iuillaid , givre et venL 


Clair pur. 


Clair pur. 






30 1 Clair , givre et vent. 


Clair pur et vent. , 


Clair pur. 


( 




31 Clair pur et givre. 


Clair et brouillard bas. 


Clair pur- 






28 


• 


1 


-_^--^IHH 




miL .-JHHIHi^l^^^i 



I 



11 


8 




N.o 4. 1 


Jours 
du 

; OlOÎS, 


Jours 

et 
Phases 

de la Lune. 


Décli- 
naison 
dû la Lune 
à midi. 






D, M. 


l 


16 


18 27 B. 


2 


^T 


18 41 


- S 


li 


17 s6 


4 


19 


16 î2 


S 


20 


13 S<> 


6 


21 


ir I i 


7 


22 D, ÇK 
23 


7 41 

4 S-^/^«^-l 


' 9 


24 


19 B, 


10 


2S 


3 30 A. 


it 


26 


' H 


12 


27 


10 44 


13 


2g 


13 SO 


14 


29 


£6 21 


ij 


I AT. L. 


iS 2 


i6 




l^î 4<î 


17 


3 


liî 23 


iS 


4 


l5 54 


19 


S 


14 2 i 


20 


6 


10 ^i)Psr. 


2Ï 


7 


6 58 1 


22 


8 P. p. 


2 3S ^- 


24 


9 
10 


I 57 ^. I 
<:> 21 


2S 


11 


10 22 


26 1 


X2 


ij 48 


l 27 


n 


16 26 


28 


14 


.8 7 


29 

30 


IS ^- ^' 

àyh,2o'ioir* 

16 


18 47 

18 2$ 


31 


17 


.7 8 






I S I I. 


1 N.° 5. 1 


RécapiiuLidon des Observations Météorologiques^ \ 


Poti€*UgXem, 


Plus grande élcvatioii du mercure dans le Baromètre. Le 1. 27» 8* 80 


Moindre élévation. • . • • . . Le 29. 25. 7* 50 


^ matin 27. 2. $0 
Elévation moyenne •«..«. ^ midi 27. 2. 80 

^ soir 27, 2. 40 


Moyenne du mois • • . . • • . • 27. 2* S7 


Dég Cm. 


- marin 4- i* U 


Moyenne du Thermomètre interne . • • / midi 4- 3-20 1 


^ soir -^ 3. IQ II 


Moyenne du mois ..,,..•. «f-2. 4^ 


Pins grande élcvaâon du Thermomctie an Nord* Le i • •♦• 6. 10 


Moindre élévation* . . • m . Le 31 • ^ 7* S<> 1 


^ matin — 2. 23 
Elévation moyenne » , • \ ^ \ i midi 4- i* 77 

^ soir 4^ I. 05 


Moyenne du mois . . ♦ . . . * . . 4» 0- 20 


Moindre élévation du Therm. au Sud . Le ^^i . • — 7, 80 


Plus ^aiiJc élévation duTherm. exposé au sokil. Le i . * + 9. 40 . 


Pluie ttimbiit* . . « - . *i- 


Neige turabce Ii. 2 


Ëvaporation ..........0. K 


Fréquence 




des Ventr, 


ÉTAT DU CIEL. 


E. • 5 fois. 




il. S.E. 
S. E. 2 


Clair pur, jours N." 9 les i. 2. 3. 23. 24. ïS* 29. JO. 31. 


S.S.E. 


Clair avec vniJ€urs „ 7 les 6. 7. 8. 1.2. 13. 1 8. 20. 


S. 12 


I>eini-couTert . „ 6 les 9. 1$. 17. 19. 21. 22. 


S. S. 0. i 


Couver» . . . „ 4 les 4. 14. :6. ay. 


S. 0. $2 

O.S.O. 


De n-ige . , . „ 3 Jes s-*ïo. Ii. ' . 


0. I 


De brouillard . „ 3 les 16. 22, iS. 


0. N.O. 


De vent ». • « 4 les 17. 24. 29. 30. M 


N. 0. i 


II 


NN.O. 


I 


N. 


m 


N.N E. 3 


■ 


N.E. 8 


■ 


E.N.E. I 


-1 
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S. Il 

Parallèle entre tes observations et les proverbes màéorologiques^ 
sait en général ^ soit relativement aux Jours de la Lune* 

PROVERBES METEOROLOGIQUES. 



Par la blanche gelée - La plaie est prisagce vérifié i foissur IQ 
Se rannuvoLi sulla hrina - Asp^tta f acqua tal- 

ira mattina • • , . . o I 

Trima il venta e pot la hrina - V ac^ua 

in terra P alîra matîina 
Nchrtla fcrt soltm ♦ . • . 

Btouillard qui ne tombe pas - Donne après 

de Peaif en bas • • . • 

Quand le soleil est joint au vent - On voit 

em tûir pleuvoir souvent . • 

Non fu pioggia scn^a vento • 
Non fu vento senf acqua . • 



o 
I 



{ 



o 
o 
o 



lo 
I 

10 



PROVERBES LUNAIRES. 



Quarta qualis - Tota talis, 
^ Le 19 beau ; lunaison belle, 
Quinta qualis - Tota talis. 
le 20 beau ; lunaison comme cî-dessiii. 

Quarta , quinta qualis - Tota Luna talis * Nisi décima sii 
inaeqftalis. 
I^es 19 1 ^^t ^5 beaux; luaaison beU^f 
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S. IIL 

Epoque î naturelles et Observations rurales^ 

Le î,^S passage des cabarets, 

ie 7 , apparitioa d'un râle de genêt et de deux pluviers gns^ 

Le lo, apparition d'une grande quantité de fauvettes des: 

Alpes. 
Le I S j apparition de trois corneilles mantelées et d'une 

pie-grièche grise* 
Presque toutes les corneilles sont passées aux rizières^ faute 

jde trouver de la nourriture aux environs de Turin, 
Le 24 , appariiion de pinsons de neige* 
Le 27, apparition de beaucoup de lagopèdes. 
Le nombre des accouplemens des bêtes a-cornes a été eu- 

core plus grand que dans le mois dernier; les naissances n'ont 

été qu'en petit nombre , mais le succès en a été heureux* 
Le nombre des naissances des bêtes-à-laine n'a plus été 

aussi fort que dans les deux mois précédens-. 

S. IV. 

Parallèle entre les proverbes concernant t agriculture 
et les observations relatives. 

Se vedi moUo , spera poco ^ 
Se vedi poco y sptra assai* 

C*est d'après cet ancien proverbe toscan qu'anciennemeni? 
le Magistrat de raïuimie ( d$lla provvhiom ) de Florence j^ à 
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h fin de janvier, montait sirr une tour pour observer la cam- 
pagne ; s'il la voyait dépouillée , il restait tranquille , s'il la 
voyait verdoyante , il faisait des provisions* 

Ce proverbe paraît contredire la première partie de celui 
que j'ai examine dans le mois précédent et la théorie que 
j'en ai donnée, puisque, si Ton sème de bonne heure, au 
mois de janvier les blés seront plus élevés et plus touflTus^ et 
par conséquent on en verra plus que sî Ton avait semé tard- 
Cependant les expériences en grand , sur lesquelles ma théo- 
rie est basée > ne paraissent permettre aucun doute sur les 
avantages des semailles précoces, et d'un autre côte Tusage 
d\ni Magistrat de faire les provisions d'après le proverbe ci- 
dessus ne laisse pas même douter qu'il ne sou généralement 
confirmé par Texpérience , puisque si k proverbe était né de 
quelque hasard, ainsi que plusieurs autres, Tcxpérience Tau- 
rait souvent démenti et le Magistrat ne Taurait pas suivi 
pour régler ses opérations. 

Comme la vérité ne peut se contredire^ c'est dans rexplî^ 
cation du proverbe agricole examiné dans le mois de janvier,, 
auquel est analague le proverbe de ce mois, qu'on trouve la 
conciliation des deux maximes , Sème de bonne heure et tu re* 
cueilUras du pain ^ et, Se vêdi molto , sjjcra poco. En effet, 
dire la campagne verdoyante à la fin de jamitr , c'est dire que 
Gennajo mise erha , ce qui n'a rien à faire avec les blés de- 
venus touffus avant l'hiver qui peut être sec et froid , tel 
qu'on le croit favorable aux blés , sans cjue janvier ait poussé 
assez d'herbe pour présenter la campagne verdoyante. 

Du reste , j'ai observé des campagnes de blés qui promet- 
taient très-peu à la fiii d'avril , s'améliorer en mai par de^ 
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TOodificarions atmosphériques favorables et donner une récoltfi 
abondante ; au contraire, j'ai vu des champs qui en avril don- 
naient les plus grandes espérances , ne présenter qu'une ré- 
colte très-mcdiocre , à cause des pluies tombées aiu^ époques 
oii la bonne réussite des blés exige la sérénité. 

s. V. 

Mariages et naissances qui ont eu lieu dans le mois, 

MARIAGES. 

Garçons et filles 21* Garçons et veuves 3. Veufs et filles $. 
Veufs et veuves 3, TûT/Vl 32.' 

NAISSANCES- t 

légitimes Mâles 107, Femelles 98. Naturels Mâles o , Fe* 
melks a. Abandonnés Mâles 34 i Femelles 22. ToTAk ^63* 

S. VL 

Maladies et mortalité des hommes. 

te nombre des malades , déjà bien considérable vers la fin 
du dernier mois , est devenu -encore plus grand dans celui-ci# 
pendant lequel la constitution des maladies dominantes a été 
essentiellement infiammatoire , et les affections catarrhales ont 
régné plus que jamais. Outre le catarrhe pulmonaire , on a vu 
beaucoup d'angines , des odontalgies et des oreillons j la sy-^ 
Doque a même été assez fréquente. La fièvre putride , quoi-- 
que fort peu commune > a néanmoins encore fait plus de vic^ 



DÉCEMBRE. aij 

tîmes qu*au mois précédent. On a aussi perdu deux garçom 
par la petite vérole qui n'a pourtant jamais été considérable* 
ment répandue. En outre, les maladies chroniques, notararaeni 
rinanition des enfans et Patrophie sénîle , ont été fort meut* 
irières et presque autant qu*ea janvier. 
Le nombre des morts est de 361 > savoir t 

MàUu FemelUf. Total. 

Par Maladies aiguës avec fièvre 

sans fièvre 
Apoplexie . . • • . 
Maladies chroniques . * 
Enfans abandonnés > morts-nés , non 
déclarés • • . . < 



So 


29 


79 


16 


»7 


33 


4 


7 


II 


120 

• 


91 


311 


14 


î3 


27 



Total 



104 IS7 361 



HÔPITAL DE SAINT-JEAN. .; 

C^est de lous les mois de cette année celui* dans lequel il 
est entre le moins de malades à l'hôpital , mais ri y en restait 
un bon nombre des mois précéd<?ns ,. les maladies commen- 
çant à être de plus longue durée. 

Les fièvres périodiques ont été encore moins fréquentes ^ 
et la syuoque, au contraire , a prédominé décidément, sur- 
tout dans la salle des femmes. La fièvre nerveuse a été ra* 
re , cependant elle a emporté un individu de chaque sexe» 
La fièvre putride, un peu plus commune et en nombre égal 
dans les deux salles , n'a fait que deux victimes dans celle 
des hommes. 

Les phlegmasies , e;i général , ont été peu nombreuses et 



]êJ_ 
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légères : les rhumatismes ont néanmoins été assez répandus 
dans la salle des hommes , et tendaient à Pétat chronique; Us 
ont été quelquefois suivis de Tarthropuosis, On a eu à traiter 
quelques pneumonies et un peu plus d'esquiuancies ; la pre- 
mière de ces maladies a fait deux victimes. Un homme est 
mort de Tinflammation du péritoine. 

On n'a observe d'autres exanthèmes que Terysipèle, même 
assez rare. 

Point d'autres hémorrhagics que, rarementi celle de la ma- 
trice : la phthisie pulmonaire a fait deux victimes. 

Les catarrhes on^ été très nombreux : plusieurs ont donné 
lieu à la phthisie trachéale sans hémoptysie précédente. Plu- 
sieurs hommes et deux femmes ont succombé au catarrhe 
chronique* 

La dyssenterie a été assez rare , mais un peu moms dans 
la salle des hommes^ 

Parmi les spasmes, on n'^a eu à traiter que Thystérie et Tas- 
thme avec quelque fréquence, fort peu de coliques et de 
diarrhées* Les maladies asthmatiques ont fait quelques victimes 
dans les deux salles, la diarrhée a m*me éxé plus meurtrière; 
la colique a emporté un homme. 

Les hydropisies ont été plus fréquentes , sur-iout dans la 
salle des ^mmes ^ où la troisième partie des décès a été cau- 
sée par cette maladie : elle a été beaucoup plus rare chez 
les hommes dont un seul y a succombé. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades est, en 
général, de 0,159 environ', ou : : i* : 5 ^, Pour les hommes 
; : I : 6 '^ , pour les femmes ; : i ; 6 ^ . 
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DÉPÔT DE MENDICITÉ. 

n y çst tombé en ce mois moins de malades que jamaié ; 
le rapport avec la population du dépôt en est conmie f a 

38 ^ 

Le catarrhe a encore été observé sur quelques hommes; la 
diarrhée, toujours plus rare depuis le mois d'octobre, n'a^ 
enlevé qu'une femme ^ et parmî les individus atteints de ma-« 
iadies chroniques,, on n'a perdu qu'un homme à cause de l'as^ 
thme. 

Le rapport de la mortalité >tt nombre des malades est com^ 
me 1 à s* 

Opérations chirurgicales faites par M^r Rossi. 

Opérations de la prunelle artificielle N.^ a , i avec succès*. 
Extirpation du cancer à la lèvre inférieure ^ i , guéri. 
Amputation du testicule • . » ^^ i , guéri* 

S. VIL 

Maladies et mortalité des animaux domestiques. 

Chevaux. Même maladie que dans tes mois précédens et 
presque également répandue, mais déjà le froid et, la dimi- 
nution de la fatigue ont commencé à diminuer le nombre det 
chevaux attaqués de cette maladie.. 
Bètis à'cornes. Rien qui soit digne de remarque» 
Bétes-à'laine. Le lœnia kydatigent continue d'occuper le cer». 
veau de plusieurs antenois. Le trépan n'a été avantageux qut 
pour, les individus qui ne recèlent qu'un seul tœnia. 
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Mercuriales des denrées dans la Ville de Turin, 







Jours des Marchés 
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3t 
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S» M- 


S- ^2* 
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doubie-décdlitrc 
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3* oc. 
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2* 17. 
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•■ 
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JJ 
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»J 
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0- 49. 


0* 49. 


0. 49. 
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0.72. 
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0. 72. 


C 72. 




Pommes de terre 


0. 00. 


0. 00* 


0. 7S. 


0. 00. ! 




Huile de noix 

9 


13- 3^^ 


12. 47* 


12, 09. 


12- 20, 


Prix du 

stère du bois 

de 


.Chêne 
jAune 
^Peuplier 


S- 00. 
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3. 80. 
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3- 90. 
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19* 00. 


19. II. 
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27 
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27 
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8S 
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Si 
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37 
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59 
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posé au nord , le 9 juin 
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Moindre élévation , le 4 janvier 
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09 


^H 
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SO 
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2 
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40 
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40 
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10 
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IS 


S. 


88 
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9S 
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as 
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ï4 
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De grêle . . . 


6 
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IS 
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O.N.O. . 
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N.O. . 
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N. . . 
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0,36 


4 


0,39 


4 
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ItisUMÉ, i}r 

le parallèle des résultats prccédens avec les termes moyeiif 
rapportés dans le résumé des Annales de 1809^ nous porte, i 
classer Tannée iSii parmi les humides et chaudes, quoique 
elle n*ait pas été aussi humide que Tannée iSia, 

Quant à la fréquence des vents , j^ai remarque dans Tintro- 
duction à ce volume, que la direction du S* O. au N. E. de 
la colline, au pied de laquelle la ville de Turin est placée, 
devait influer sur la marche de Tanémoscope ; aussi voyons- 
nous dans les trois résumés des Annales de 1S09, iSio et 
18 u que le vent du S, 0* est celui qui est indique le plus 
grand nombre de fois, et qu'ensuite vient le N. E. dont la 
fréquence surpasse encore de beaucoup celle des autres vents* 

Afin de confirmer Tinfluence de la colline de Turin sur 
l'anémoscopc de TObservatoire, et d'examiner la marche simul- 
tanée de trois baromètres bien comparés et placés à quelque 
distance Tun de Tautre, le 30 mai de cette année 1711 M.r 
Caréna a bien voulu se porter au sommet du Musinct^ mon- 
tagne à trois lieues à Touest de Turin , pour y faire les ob* 
servaiions météorologiques qui devaient être comparées avec 
celles que Ton était convenu de faire , à la même heure , à 
TObservatoire de TAcadémie, et à ma campagne, à une petite 
lieue à Touest de Turin. 

Le baromètre , depuis le lever du soleil jusqu'à midi , eu 
égard aux changemens de température , a baisse à Turin de 
0,331 ; à ma-campagne^ de 0,306; au sommet du Muslnet, 
de 0,233 : il y a donc eu une différence dans le mouvement 
du baromètre é Turin ^ à une petite lieue et à trois lieues de 
la ville. 

ie àermoraètre s'est élevé inégalement dans les trois ea* 



k 



tix 1 8 I I. 

droits. L^anémôscope ^ dans la matinée , a indiqué le S. 0. à 

Turin , le S, S* E. à ma campagne et TE. au sommet du Mu- 

sioet. 

A midi Turin Barom. 27. $• 4- Therm. 24*^, 5* Aném, ouesu 



Ma campagne 27» 4» 3» 
Musinet « 24* g. 4. 






On voit donc que ie vent à Turin avait une direction op* 
posée à celle qu'il avait à une petite lieue de Turin et au 
sommet du Musinet. 

D'après les observations barométtiques faîtes par M-. Caréna 
le 30 mai 1811 et par moi le 4 septembre 1804, comparées 
avec celles faites à la même heure par M. Bon in à TObser^ 
vatoire de Turin , le Musinet est élevé de 457 toises ou de 
8go mètres 71 centimètres au-dessus de la plate-forme de 
l'Observatoire de TAcadémie ; l'élévation de ma campagne , 
prenant la moyenne d'un grand nombre d'observations, esi de 
9 toises au-dessus de la même plate-forme^ 

Par le parallèle des observations faites en 1811 à Turin ^ 
au Montcenis , à Bcne , à Casai, à Busca> à Saluées et à Ni» 
ce , on voit aussi que les plus grandes variations du baromè- 
tre dans ces divers pays ont eu lieu à des époques diffère a-- 
tes , savoir ; 

Plus grande élévation da Baromètre, 
A Turin , le 10 mars, au soir • 27. 9. 10^ 
Au Montcenis^ le 19 octobre, au soir 23» i. 45* 
A Bene , le 9 août, à midi . » 27. 10. 50» 
A Casai, le premier décembre, à midi atS* i. $,, 
A Busca,^le 10 septembre, au matin 26. 11. gc 
A Saluées, les 10, u , 27 mars au mat* 27, 5^ 
A Nice « le premier décembre , à midi 28* g^ 



RÉSUMÉ. 



* Moindre élévation du Baromètre* 

A riirin, le 29 décembre, au matin 26. 7» 50. 

Au Motitcenis, le 3 janvier, au matin et a midi 11* 8. 26. 

A Beiie , le 26 décembre, au soir . 26. o, o» 

A Casai, le 27 octobre, au soir . 27, o, 3. 

A Busca, le 14 février, au soir . 25. ii, o» 

A Saluces, les 28 et 29 décembre, au matin 26. 4. o, 

A Nice^ le 27 octobre, au matin et à midi 27. 3. o, 

I La très-grande diversité des époques des plus grandes va- 
riations barométriques dans les 'dîfferens pays est une nou* 
velle preuve que ce n*est que des moyennes élévations baro- 
métriques et thermomctriques prises sur un très-grand nom- 
bre d'observations que l'on peut avec confiance déduire les 
hauteurs, et encore faut-il être bien sur de la marche uni- 
forme des instrumens. 

Je présente ici les moyennes des observations barométriques 
et thermométriques faites depuis le premier janvier^ 181 ï jus- 
qu'au même jour 1812, et les hauteurs des pays au-dessus 
du niveau de la mer en toises et millièmes de toise , que 
M. Plana, Professeur d'astronomie à TAcadémie, a calculées 
d'après la détermination de M. Risso , que son baromètre à 
Nice est à toises 19,260 au-dessus de la mer. 




30 



134 
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Moyennes élévations 

annuelles. 



Elévation au-dessus 
du niveau de la mer. 




En TOISES, EN METRES. 



Turin 
Montcenis 
Bene 
Casai 

Busca 

Saluces 

Nice 



loi , 103 

908, 413 

39, 106 
214, 911 
127, 342 

10, 260 







197, 


043 


1770, 


400 


269, 


3S7 


76, 


207 


4l^ 


840 


287, 


•Sli 


20, 


coo 



s. II. 

ParûllèU entre les observations et les proverbes météorologiques^ 
wçit en général ^ soit relativement aux jours de la Lune. 

PROVERBES MÉTÉOROLOGIQUES. 

^ar lu blanche ^elée ^ La pluie est présagée vérifié 2 fois sur 24 
Se ranmuvola sulU brinm - Aspetta r acqua 

r <iltra méfttina ^ • . . l % 

Prima iV^erUo « poi la brina * V acqua in 

mtTa ir<aUra tnattina > • « p % 

NebutA fert soient • . • ^ « u 19 

Dopa ire nebbie , acqua . % . • I 3 

Brouillard qui ne tombe pas * Donne après 

de Veau en bas . • . . l 4 

Temps qui se fait beau la nuit - Dure peu 

quand le jour luit , ou 
Serenfaito di notte - î^on val tre père cotit .10 1 j 



' 


nisuMé. 


»3S ^^H 


■ 




Bfeiis (t) ^ui paraissent es-cieux - Forit temps 




^^^^H 




pluvieux ou venteux . . . • 


35 S» 


^^^^^^1 




Quand le soleil est joint au vent • On voit 




^^^^^1 




en Vair pleuvoir souvent • « • 


25 63 


^^^^1 




r Non fu pioggia sen^a vento 


54 9S 


^^H 




\ Non fu vento senf acqua • • • 


S8 Ï31 


^ 




Proverbes qui se rapportent à un temps déterminé de l'année* 


■ 




Janvier fait U pont • Février le rompt » 


. non vérifié 


1 




Au commencement ou à la fin - Avril a coi^ 




Km 




tume £itre mauvais. • • « 


• véfifié 


a 




Aprile una gocciola al die - E spessa tutto il die vérifié 


^H 




5- Antonio { i y janvier ) gran freddura ^ 




■ 




5. Loren^o [ l o aoiit ) gran caldura ; 




■ 




1 V uno e r altro poco dura 


. non vérifié 


I 




Septembre est le mois de mai en automne 


vérifié 


■ 




Pluie de 5. Mkkel - Soit devant soit der^ 




1 




riêfi - Elle ne demeure en ciel » 


vérifié 


^m 




Septembre emporte les ponts ^ Ou tarit les 




^H 




fontaines . • • • • 

# 


> non vérifié 


^ 




PROVERBES LUNAIRES, 




1 


• 


{}uarta qualis - Tota talis . • vérifié S fois sur l a 


fl 




Quint a qualis - Tota talis 

Quarta quinta qualis - Tota Luna talis - 


S 12 


H 




Nisi décima sit inaequalis 


4 ô 


^H 




Luna nuova - Tre di alla prova 


3 7 


1 


(i) Par ce root on entend ces nyages qui sont indiqués dans les Tableau t 




métiSocologiqiies sous le nom de nita^es moutomUs > amoncelés^ attroupés. 


9 


ff 


• 

» — 


' 


1 



>3« 
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Epoqius naîufdUs et Ohserrattûns ruralis* 

UbiTer a été. beaa ^ le froid xi*a pas été an delà des plos 
glands froids ordinaires. 

Le printemps a été assez prèccsce , mais les gelées hlacdies^ 
les pluies et les brouillards d'avril ont fait beaucoup de tort 
aux firuits ^ cependant ^ en général , la maturité diS récoltes 
et les nichées ont derancé de i S jours i*epoqne ordinaire de 
chacune. Les pluies de mai ont caosé <|iieli|iie$ îoofidatioiis et 
elles ont été nuisibles aux vers-à-soie qui ont maugè de la 
feuille détachée des mûriers pendant qu'elle était baignée^ aux 
raisins et aux blés qui étaient en deur. 

Elles ont encore (ait plus de mal aux blés en é^, vers la 
fin de juin, pardculièreniem à ceux qui ont été mouilles plu- 
sieurs fois après avoir ete coupés. L'bumidité , nuisible, ans 
fromens et aux seigles , a été trés-favoraUe aux foîns , aux 
maïs , aux produits des herbes que Ton sème après les blés, 
dont il y a eu une récolte abondante ^ particulièrement dans 
les régions qui n^ont pas été ravagées par la grèle. 

L*automne , serein et chaud , a favorisé la maturité des rai- 
sins et des produits de la seconde récolte dans les plaines. H 
tn a été de même des pommes de terre que Ton a cultivées 
en très-grande quanôié dans les hautes vallées , sinsi qn^'oii a 
£dt du mats dans la plaine^ pour s'assurer de quoi se nour- 
rir jusqu'à la récolte des blés de 1S12. 

La condnuation des chaleurs automnales a eu ime inflneace 
si forte sur la végétation « que plusieurs arbres fruitiers ont 
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donné une seconde récolte , paniculièrement des poiriers, des 
pommiers et un cep de vigne dont on avait pris les premiers 
raisins avant leur parfaite maturité. Un poirier qui a fleuri à 
la fin d'octobre, a de nouveau fleuri au printemps de 1812 et 
a donne une grande quantité de fruits. 

§. IV. 

Parallèle entre les proverbes concernant tagriculture 
et les observations relatives* 

Les proverbes Quando Gênnajo nnUc ésrba - Si fu hai grano 
e tu lo seiba ; Se vedi molto sfgra pocQ - Se vtdi poco spera aS' 
sai , sont des maximes de prudence. 

L^s proverbes Cài vuoîc un buon bacato • Per 5. Marco o 
posta , nato ; Quand il pleut en août ~ Il pleut miel €t bon 
moût i Semé de bonne heure $t taille tard - Et tuTécueilleras j^ain 
et v/^se vérifient presque toujours. ' 

Le proverbe Au mcis Je mai - Pain et vin naît est Vrai dans 
tous les pays oii la fleura ison des blés et de la vigne a lieu 
en mai* 

Le proverbe Avaro Agricoltor non fa mai ritco tst une vé* 
rîté pour tous les pays. 

Le proverbe Eau à la S. Jean - Ote h vin et ne donne point 
de pain s'est vérifie. 

Les proverbes Se ogni mese. mangia carne - Ogni sterpo mette 
gkiande ; Quand décroîtra la Lune - Ne sème chose aucune^ sont 
des maximes sans base et conirouvées. 

Du proverby Janvier et février - Comblent ou vident le gre- 
nier la seconde partie se vérifie plus fiicilement que la première. 

Le proverbe Vincentii festo - Si Sol radiet mcmor esto - Para 
tuas cupas - Quia multas colligis uvas est un pronostic proba^* 
ble quand la Heuraison de la vigne a été heureuse. 
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S. V. 

Mariages et naisfances qui ont tu lieu dans Cannée» 

Il y a eu 527 mariages ^ savoir : 
Entre Garçons et filles gsô. Garçons et veuves 42. Veufs et 

filles 98. Veufs et veuves 31. 

Il y a eu 3008 naissances , savoir : 
légitimes Mâles 1240, Femelles 11 76. Naturels Mâles 23, 

Femelles 14. Abandonnés Mâles aSs, Femelles 270* 

$. VL 

Maladies et mortalité des hommes^ 

Il y a eu, pendant cette année, une plus grande quantité de 
malades que dans les années précédentes: les mois de janvier, 
février, mars , avril, novembre et décembre ont été les plus 
remarquables à cet égard ; mais , au contraire , août et octo- 
bre sont ceux qui en ont moins fourni. 

De même qu'en 1810, les affections catarrhales oui prédo- 
miné en toute saison, excepté les mois de juin et juillet ^ 
pendant lesquels on a eu à traiter beaucoup de maladies gas- 
triques, les aflTections vermineuses ayant enlevé en juin un 
assez grand nombre d'enfans. Les fluxions de poitrine se sont 
présentées avec bien de fréquence pendant les trois premiers 
mois et encore plus en avril. Il y en a même eu au-delà de 
l'ordinaire pendant le dernier trimestre , époque à laquelle 
les maliidies inflammatoires ont progressivement acquis plus 
d'intensité , de sorte qu'en décembre le nombre des malades 
était très-grand , la constitution médicale essentiellemeni ia- 
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flammatoÎTe ^ et outre le catarrhe et les pneumonies^ il y avait 
assez communément des angines , des oreillons, des odoutal- 
gies et des synùqnes. Cependant la fièvre putride qui n'a 
jamais été considérablement répandue , a fait bien des ravages 
pendant le deuxième et le troisième trimestre , en octobre 
même et en décembre; c^est qu'elle a presque exclusivement 
régné sur le menu peuple , et qu*outre Tabattemeut engendré 
par la disette dans la plupart de ces gens , une autre cause 
non moins puissante favorisait en eux le développement et 
le danger de cette fièvre ; Tusage aussi pernicieux qu'enraciné 
d'avoir recours aux saignées et aux purgatifs toutes hs fois 
que leur santé se trouve dérangée. On a d^ailieurs observé 
beaucoup de rhumatismes aigus vers la fin dij mois de mars, 
en avril et en septembre : la dyssenteric a été bien fréquente 
aux mois de mai, pin , juillet, août, novembre j et elle a 
emporté plus de monde que daûs les dernières années. 

Les fièvres périodiques ont été fort rares , et , en général, 
de courte durée, même en août, septembre et octobre, mois 
pendant lesquels il y en a eu davantage. 

Pour ce qui tient aux maladies exanthématiques , la scarla- 
tine a été assez souvent observée pendant le premier semes- 
tre , et plus particulièrement en juin; la rougeole, en jan^ 
vîer, février , mai et novembre ; la petite vérole , au corn* 
mencement de Tannée et pendant le second semestre. Cette 
dernière maladie , qui n'a pu se répandre à cause de l'inocu- 
lation de la vaccine maintenant adoptée par la plus grande 
partie de nos concitoyens , a pourtant encore enlevé dix-sept 
individus (12 mâles et S femelles), tandis qu'il n'en est mort 
que six pour la scarlatine et cinq pour la rougeole. 
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Il importe d*a jouter que les maladies, aiguës , les fébriles 
sur-tout , out emporte plus de moude que Tanaée dernière ; 
qu'elles ont fait bien des ravages, u^ en avril, ^.^ en dé- 
cembre, 3-^ en mars , 4. ^^ en janvier, $*^ en mai; qu*au 
contraire, en février, août et septembre ces maladies ont été 
moins meurtrières qu'en tout autre mois* 

Quoiqu'on s'écrie vulgairement que les morts soudaines de- 
viennent de plus en plus fréquentes , les tables nécrologiques 
prouvent que, pendant les deux dernières années, le nombre 
en a toujours diminue, et que la même diose avait eu lieu 
dans les années antérieures au 1809 (*)• L'^ipoplexie a enle- 
vé ^, pendant Tannée dont il s'agit, encore moins d'individus 
qu'en 1810, et si Ton trouve plus grande la quantité des 
morts par asphyxie (1) , c'est qu'il y a eu plus de personnes 
noyées , spécialement des garçons qui s^exposeut à nager dans 
des endroits périlleux du fleuve , contre les ordonnances de 
Police ^ sagement publiées tous les ans: aussi voit-on que c'est 
aux mois de Tété qu'on a perdu plus de monde à cause de 
l'asphyxie* Quant aux apoplectiques ,. décembre est le mois 
auquel il en a péri un plus grand nombre, janvier tient la 
seconde place à cet égard , et juin la dernière. 

Le nombre des morts par les maladies chroniques avait dé^ 
augmenté Tannée dernière , et il est devenu encore plus con- 
sidérable cette année. La phthisie pulmonaire et Tinanitian des 
enfans ont été les plus funestes ; Thydropisie a fait moins de 



(j) y. la page 126 du second semestre 1S09. 

(2) Touchant raccepiion de ce mot, V. la pag. J97, lîgn* 9 et suivan* 
les du second seiBCStrif 2810* 
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victimes qu'en 1810. La mortalité causée par ces maux ea 
général, et en particulier par Tatrophie des enfans et des vieil- 
lards , a été fort remarquable en janvier et décembre , pro* 
portionnellement très-petite en mai. Parla phtliisie pulmonaire 
on a perdu le plus de gens au mois de janvier, et le moins 
en février. En faisant le parallèle du nombre de ceux qui 
ont succombé à cette maladie avec le total des morts en cha- 
riinp A^^ années 1809, 1810 et 1811, on trouve que le 
rapport en est, à-peu près, comme i a iw ^^^^ i* ^^^^:^r^ 
I à 7 pour la deuxième , î à 6 pour cette dernière- 

Quant à la mortalité mensuelle , sans distinction de mala- 
die ni d'autre circonstance , elle a été fort grande , i .^ en 
janvier, ainsi que dans les deux années précédentes, 12*^ en 
décembre , 3- en avril , 4-^ en novembre , S-^ en mars, et 
progressivement moins considérable en février, juillet, juin, 
mai, août, septembre, enfin octobre. 

Le nombre total des morts en cette année se trouvant aug- 
menté au-delà d'un septième sur celui de Tannée dernière , 
tandis que la population ne s'est accrue que d'une quantité 
peu remarquable , le rapport de la mortalité est devenu plus 
grand- Au premier de janvier 1811, la population de Turia 
était de 67162 individus (mâles 32185, femelles 34977); 
il y a en 3008 naissances : les militaires sous les drapeaux 
étaient au nombre de 1952. Parmi les 3347 morts (1) (mâ- 
les 1815, femelles iS^^-) on compte 67 de nos concitoyens 
décèdes dans d'autres communes de TEmpire et 373 étraii- 



(i) On fait taujoufs absiraciîon des siîppliciés» 



r 
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gers qui ont péri en cette ville , y compris 105 militaires fif. 
D'après ces bases , et suivant la règle adoptée [1) , la pro- 
portion entre le nombre des morts et celui des habitans est 



IJS' 



au-dessus de 0,041 , ou comme i a aj J- 



it^7 



11 est à propos d^observer que le nombre des tnMes se 
trouvant moins grand que celui des femelles , puisqu'il irar- 
live qu'aux 0,48 de la population de cette ville (3) , il y a 
néanmoins toujours plus de morts parmi les vre^'^^^s. Amci 

;i y . „ ^« iw3 0^518 sur le total de Li mortalité du 1809^ 

les 0,530 en 1810, les 0,545 en 181 u 

Quant à la mortalité considérée sous le rapport des âges, 
elle a été moins grande que Tannée dernière pour les indi-^ 
vidus au-dessous de sept ans , et le nombre des morts avant 
d'avoir atteint la vingtième année ^st encore au-dessous de 
celui des morts dans les âges supérieurs* Le premier et le 
dernier trimestre ont été , en général , les plus funestes , i 
cela près, que parmi les enfans de trois mois à quatre ans 
il en a péri une plus grande quantité pendant le troisiè* 
me , c'est-à-dire , aux mois de la chaleur. 

Au reste , les tableaux suivans présentent la difTérence de 
la mortalité en chaque trimestre et dans toute Tannée , soit 
sous le rapport des diverses maladies,, soit sous les rapports 
des âges et dt% sexes. 

(t) On doit obseEver que rhôpital militaire a été transporté de Moa^ 
calîer à Turin en juin de cette année. 

(3) V. la page 117 du second semestre 1809» 

(3} En 1809 et iSio les mâles en formaient à-peti-près le OJ479 ; en 
ï8ti> les 0,4^0* Dans ce parallèle, outre les naissances ^ on a compris 
los militaires sous les drapeaux , comme dans Tévaluation de la mortalité 
de chaque sexe on comprend les militaires et les étrangers qui ont gérl 
m cette viUe, ainsi que les citoyens de Tum décédés ailleyts.^ 
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PENDANT LES TRIMESTRES 



PREMIER. 



Mil, Fm, 



Total 



DEUXIEME, 

Mâl.Fem. ToiaJ, 



Par Maladies aiguës 
avec fièvre 



Maladies aiguës 
sans fièvre 



Apoplexie 



Asphyxie 

et 
Syncope 



Maladies 
chroniques 



Fnfans aljandonnés, 

morts-nés , 
non déclarés 



Total 



l 12 



93 



20? 



S«> 



39 



9S 



12 



19 



13a 



90 



212 



S8 



iS 



i'3 



142 



279 



40 



30 



S2I 



70 



12 



109 



178 



3S7 



36 



32 



68 



TROISIEME. I QUATRIEME. 

Mâl.Fem. I Total. Ivtil.Feni. Total 
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II 



Mal. Fcn. Total. 



109 



61 



173 



4 S 



45 



90 



12 



13 



-«S 



i8< 



12s 



80 



205 



37 



79 



II 



20 



478 



324 



802 



201 



176 



377 



37 



23 



60 



'>S 



400 



38 



34 



72 



280 



22S 



S08 



34 



32 



66 



94^ 



870 



16 



i8i( 



148 



ta8 



27r 




f 
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MORTS 


PENDANT LES 


TRIMESTRES 




D 

L' A 


A H s 

N N É E. 1 


PREMIER. 


DEUXIÈME. ' 


TROISIÈME. 


QUATR 


ÈME. 






^4Bl. Fim. 


Total. 


«•lai. Ftm. Total. 


Mal.Fem. 


Total. 


.131. Fcm. 


Totil. 


Mal. Feoi. Total. 1 


Au-dessous de 3 mois 


122. 90 


212 


'^1- 7S 


'S6 


93- 75 


168 


113. 87 


200 


409. 


327 


736 




De 3 mois à la 


16. 14 


30 


34. 17 


SI j 


20, 16 


36 


14. lo 


24 


84. 


57 


I4« j 




De I à 2 ans 


15- 13 


28 


19. iS 


37 


25, 2(J 


54 1 


17. 9 


26 


76. 


69 


MS 




De 2 à 4 


15- 31 


46 


29. 21 


SO [ 


27. 27 


S4 


21. 20 


41 


92. 


9"} 


»S' 




De 437 


16. 23 


39 


'S- 15 


30 


I4< 16 


30 


21. 16 


37 


^e. 


70 


Ï36 




De 7 à 10 


3- 9 


12 


7- 7 


14 


6. s 


1 1 


9- S 


14 


25. 


26 


SI 




De 10 à 15 


4. ,9 


■3 


7. 10 


17 


11. 8 


19 


12. 6 


iS 


34. 


33 


67 




De 15 à 20 


t6. 13 


29 


12. Il 


23 


î6. 8 


•^4 


13- »3 


26 


57- 


45 


102 




De ao à 25 


•io. 9 


29 


24. 13 


37 


50, 10 


60 


47- 16 


63 


141. 


48 


189 




De i^j à 30 


19. 9 


28 


15. 11 


26 


16. 6' 


22 


29. 12 


4' 


79- 


3^' 


ti7' 




De 30 à 3S. 


10. 21 


3' 


14. 12 


26 


II* 14 


2-5 


23- '4 


37 


58. 


61 


119 




De 3$ à 40 


IS- 18 


33 


IS- H 


29 


13. 16 


29 


12. 13 


25 


55. 


61 


116 




De 40 à 4 s. 


16. iS 


34 


14. 30 


44 


lU 13 


24 


19. 19 


38 


60. 


So 


140 




De 4S à so 


16. 15 


3> 


'S- 9 


24 


14. 14 


28 


16. 14 


\ ^° 


61. 


52 


i'3 




De 50 à S5 


41. 24 


6S 


^3- 13 


36 


18. is 


33 


i8. 20 


38 


100. 


72 


172 




De 5S à 60 


17. 19 


36 


24. 20 


44 


10. ï 1 


21 


25. 18 


43 


76. 


68 


144 




De 60 à 65 


21. 30 


SI 


31- 30 


61 


15. 16 


3» 


25.. 20 


45 


92. 


96 


iS8 




De 65 à 70 


I9. 21 


40 


II. 11 


2 2 


12. \2 


24 


21. 22 


43 


63. 


66 


129 




De 70 à 75 


27. 22 


49 


25. 1 1 


36 


iij, 8 


27 


17. 21 


38 


88. 


62 


150 




De 75 à 80 


IS. 22 


40 


'S- 7 


22 


13*. 6 


iS 


12. 14 


26 


57- 


49 


106 




De 80 à 8s 


9- 13 


12 


II. 4 


'5 


g. a 


II 


6. 12 


iS 


35- 


31 


66 




De 8s à 90 


8. a 


10 


3. 


3 


2, 2 


4 


•• 3 


4 


14. 


7 


21 


L 


De 90 à 9S 


o- 3 


3 


0. 





i. 


I 


I. 2; 


3 


2. 


S 


7 




De 95 à 100 


0, 





I. 


I 


0. 





0. 





1. 





1 




i TaTAL 


463.44S 


911 


^45.359 


804 


iH'i'^9 


754 


192.386 


878 


1825.3 


1522 


3347 


1 


\ 








1 


»► ■ 
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HÔPITAL DE SAINT -JEAK. 



le nombre des malades entrés à rhipital pendant cette 
année a été de beaucoup supérieur à celui de î8io, et plus 
fort même qu'en 1809, î8o8 ei 1807, C*est en juillet qu'on 
en a reçu davantage. Aoùt^ à cet égard, lui tient de fort près, 
et la difiérence entre ces deux mois est très-peu considéra- 
ble : ks autres mois se rangent , sohs ce rapport , ainsi qu'il 
suit; septembre, juin, mars, mai, janvier , octobre, avril, 
novembre , février et décembre. Que si , ayant égard au 
nombre des restans le premier jour de chaque mois, l'on 
cherche quelle a été la population de l'hôpital , sous ce der- 
nier rapport la série des mois se trouvera: avril, juillet, 
août, septembre, mai, juin, octobre,, décembre, mars, jan- 
vier , novembre et février. 

Les conditions des individus ont été , en général , les me» 
mes que dans l'année dernière » à cela près, que le nombre 
des cultivateurs reçus à rhùpital, sur-tout dans le premier 
semestre , a été plus considérable. 

11 y a eu, toute Tannée, une quantité de malades pres- 
que égale dans les deux sexes; la supériorité du nombre ce* 
pendant se trouve cette année , contre Tordinairc , du côté 
des hommes. 

Le nombre des malades domiciliés hors de la ville et de 
sa banlieue, n'est au total des malades reçus que de 0,105 
environ pour les hommes et de 0,137 P^""^ 1^^ femmes: on 
voit par-là que cette proportion est plus que le double de 
celle de Tannée dernière, ce que Ton doit attribuer à la dir 



Hûmmes* 




Femmet. 


0,10s 




o,c6o 


0,20D 




0,226 


0,268 




0,343 


0,179 




0,131 


0,141 




c,o8) 


0,0s 2 




0,036 


0,013 




0,008 


0,004 




0,002 


0,002 




0,001 
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sette qui a été blea plus sensible dans ks villages que dans 

la ville. 

Les différens âges des malades de Tun et de Tautre sexe 
reçus à lliùpital sont dans la proportion suivante: 

De s ans à 15 
De 1$ à as * 
De 2$ à 40 . 

De 40 à SS • 

De SS à 6s . 

De 65 à 7S . 

De 7S à 80 • 

De 80 à 8s . 

De 8s à 90 * 

La proportion des malades entrés dans les divers états ^st 
la suivante : 

Hommet* Femmet, 

Célibataires . 0*483 . 0,445 
Mariés . • 0,346 • 0,257 
Veufs • . 0,171 . 0,298 

les fièvres intermittentes ont été assez nombreuses peu* 
dant les cinq premiers mois de Tannée ; elles l'ont été ce- 
pendant moins que les 'continues inflammatoires qui , ainsi 
que les phlegmasies et , en général , les maladies de diathèse 
hypersîhcmque, ont dominé dans cet espace de temps. Mais 
en juin les fièvres périodiques ayant acquis une supériorité 
décidée, les phlegmasies sont devenues bien plus rares, ainsi- 
que les autres maladies analogues : en juillet et août , ces 
deux sortes de fièvres ont été en nombre presque égal, mais 
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en septembre les périodiques ont recommencé à dominer, et 
le nombre des inflammatoires est devenu moindre en pro- 
portion jusqu'au mois de décembre , dans lequel ces der- 
nières ont repris une supériorité très*marquée# Il résulte de 
ces détails que , peudaut cette année, les maladies prédomi- 
naotes ont toujours été les fièvres périodiques ou les conti- 
nues inflammatoires, et que ces deux maladies ont toujours 
pEfru s'exclure l'une Tautre et être , par conséquent, de dia- 
thèse opposée et produites par d^s causes contraires; aussi 
la plitpart des fièvres périodiques ont été de nature à éloi- 
gner tout soupçoij de diathèse hypersthénique, et, en dépit des 
tentatives les plus variées et les mieux conduites à L'égard 
des fébrifuges indigènes , il a fallu ^ dans plus des ~ des 
cas ,. en venir à Técorce péruvienne, et, maigre Tusage de 
€e remède exotique , beaucoup de ces fièvres ont encore 
donné lieu à des maladies clironiques. Les lièvres putrides et 
les nerveuses ont été,^ cette année, un peu plus fréquentes que 
Tannée dernière : les hydiopisies ont été aussi plus nombreu» 
ses, sur-tout en janvier, septembre et décembre, et les ma- 
ladies exanthématiques toujours fort rares* On n'a observé la 
petite vérole que trois fois > et toujours suivie d'une heu- 
reuse issue. Les apoplexies et autres affections soporeuses 
ont été rares et n'ont paru tenir de prèféreuce à aucune 
époque. 

En général , les convalescences ont été longues et péni* 
blés , et les récidives plus nombreuses même que ne le fai- 
sait présumer le caractère des maladies dominantes. 

Le rapport de la mortalité au nombre des malades traités 
dans les salles médicales est de 0^120 environ, ou i m : 8 jg 
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en général- Pour les hommes, de 0,128 environ, on : : î : 7 Î2, 
Pour les femmes, de 0,111 environ, ou : : 1 : 9 l* 

Les âges de ceux qui sont décédés, sont au total des morts 
dans la proportion qui suit: 

De 5 ans à 1$ 
De 15 à 25 
De 2$ à 40 
De 40 à SS 
De 5S à 65 
De 65 à 7S 
De 7S à 80 
De 80 à 8s 
De 85 à po 

La proportion des individus morts dans les ilivers états 
est au total des morts ainsi qu'il suit: 

Hommes Femmum 

Célibatvqîres . 0,431 . 0,308 
Mariés . . 0^420 . 0,262 
Veufs • . 0,170 . 0^431 

La série des mois, suivant le rapport de la mort^ilité , a 
été > 1.** janvier, 2*^ février, 3.^ tiovenibrc, 4.^ décembre, 
5.^ mars , 6.*' avril et mai , 7.^ octobre , 8,*^ septembre , 
9.^ juin, 10*^ août, 11 juillet; elle n'est d'accord avec celle 
de Tan 1810 que par rapport au mois de janvier qui a été 
en cette année, comme en celle-là, le plus funeste» Cette 
série , considérée sous le rapport du nombre absolu des morts, 
est, 1*^ janvier, 2,^ avril et décembre, 3.^ février et no- 
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vcmbre, 4.*^ mars et mai, 5.^ octobre, 6."* septembre , 7*» 
août, 8.** juin, et, en dernier lieu, juillet. 

Dans les salles de chirurgie, la mortalité a été de o,no, 
en. général; pour les hommes, de 0,129, pour les femmes, 
de 0,063. ïl ^^^ bon d'observer qu'en cette année le nom- 
bre des femmes malades dans Ja salle de chirurgie n'a pas 
surpassé de beaucoup la moitié de celui des hommes. 

Le résultat de tous les calculs faits ci-dessus pour chaque 
salle , réunis ensemble , donne Texpression de la mortalité 
au total des maladies traitées, de 0,116 en général: pour 
les hommes , de 0,128; pour les femmes, de 0,104, La 
mortalité a donc été de 0,021 plus forte qu'en 1810. 
I 

DÉPÔT DE MENDICITÉ. 



Il y a eu , pendant cette année , moins de malades qu'en 
1810, seulement les deux tiers environ, la population de 
cet établissement ay;mt été à-peu-près égale dans les deux 
années. En général, c'est au mois de juin qu'il y en est en- 
tré le plus grand nombre. Juillet tient la seconde place à 
cet égard, puis mars, ensuite janvier; février, an contraire, 
octobre et décembre sont ceux qui en ont fourni le moii\s. 
Séparant les malades de chaque sexe , on trouve pour les 
hommes juin encore le premier, mais janvier le suit îmmé- 
di ueraent , puis juillet; le dernier est novembre: pour les 
femmes on a, 1.^ mars, puis juin, ensuite août et novem- 
bre , en dernier lieu , janvier. 

La diarrhée qui avait fait bien des ravages pendant Tannée 
précédente, n*a plus été si funeste; cepeudani il est mort 

3^ 
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de cette maladie la moitié environ de ceux qui ont succom- 
bé dans Tannée. Elle a été assez fréquente en janvier, mai, 
juin^ juillet, août et septembre: d'ailleurs, on a eu à trai- 
ter des synoques en janvier, février, avrils ^^h octobre et 
novembre ; des afi'ections catarrhales , presque toujours lé- 
gères, en février, mars et au quatrième trimestre; des af- 
fections gastriques en avril/ juin et pendant Tété; des fiè- 
vres intermittentes depuis le mois de mai jusqu'à la fin de 
septembre , et, à commencer du mois d'août, ces fièvres n'ont 
cédé qu'au quinquina; enfin, il y a eu quelques individus 
atteints de fièvre nerveuse en février et en juin. Les mala- 
dies dont on vient de parler, ont enlevé très-peu de monde, 
mais les maladies chroniques , sur-tout Tatropliie sénile, ont 
été fort meurtrières, notamment en février, juin et novembre. 

Le nombre des morts pendant cette année ne s'élève pas 
même à la moitié de celui de Tannée dernière : le mois de 
juin est celui qui a apporté la plus grande mortalité absolue, 
tandis qu'il n'est que le cinquième dans Tordre de la mor- 
talité relative aux malades: suivant Tordre de la mortalité 
absolue I on a en second lieu février, 3.^ mai, 4*^ janvier 
et août, 5.^ novembre , 6.^ mars et juillet, 7.** octobre, 
8,^ avril et septembre, enfin décembre. 

Le rapport de la mortalité aux malades traités pendant 
toute Tannée, est comme i à 3 | ; il a été fort considérable, 
i,^ en novembre , 2,^ en février, 3,^ en mai, bien moindre 
en décembre , avril et septembre. 



$• VIL 

Maladies et mondité des animaux domestiques. 

Le nombre des chevaux morveux et farcineux a excédé ce- 
lui des autres anoées; M, Luciano, Artiste vétérinaire delà 
Garde d'honneur de S. A* L le Prince Gouverneur Général 
et de la Mairie , Membre de la Soc. d'Agric, auteur de ce §» 
a essayé sur quelques individus le traitement nouvellement 
proposé par M. Collaine, Professeur àrécole royale vétérinaire 
de Milan; il lésa plus ou moins soulages. L'on ne peut pour- 
tant pas avancer qu'il les ait parfaitement guéris; les essais 
seront réitérés, et les résultats communiqués. Le nombre des 
chevaux victimes des différentes espèces de vertigô a été 
considérable; en général, quatre sur six, atteints de cette 
maladie, en ont été victimes. Elle s'est bornée à atteindre 
les chevaux sujets aux grandes fatigues ; les chevaux des 
particuliers, eu général, en ont été exempts; aucun de ceux 
de la cavalerie n'en a été atteint. 

Les bétes-à-cornes n'ont rien offert de bien cxtraordînaire; 
les empâumens du foie , principalement parmi les veaux tués 
dans les boucheries , ont cependant été plus frcquens qu'à 
Pordinaire. Le charbon a été plus rare que les autres années. 
Le mal de la pierre a également été plus rare. 

Plusieurs troupeaux de bétes-à-laine ont été beaucoup en- 
dommagés par la pourriture sur les Alpes , mais plus particu- 
lièrement depuis qu'ils ont transhumé en plaine et dans ce 
denùer trimestre. Les troupeaux stationnes sur le territoire 



d>î: h cz/rTimuTit de Qukrs et dans les environs ont soodfert 
c//raidur;(b>jfn irrita 

Aucun nmhdc n'a été cmplnyi: avantageusement par les 
hcrv,^T\ \uf le* animaux atteinte de cette maladie. On a pré- 
féré de ]c'« livrer a la boucherie immédiatement après la 
communication* 

1a: tournis a atteint de préférence les agneaux antenois; 
iVipération du trépan n'a été avantageuse que dans les indi^ 
vidu^ qui ne recelaient qu'un seul ténia dans le cerveau. 

La clavclic qui avait attaqué quelques troupeaux » a été 
étouffée moyennant la prompte séquestration pratiquée en 
parcillcH circonstances. 

\m ladrerie a été rare parmi les cochons gras livrés aux 
boucheries. 

LcH chiens n'ont souffert rien d'extraordinaire; la morve 
et la raf^e n'ont plus été aussi fréquentes que les années pré- 
cédentes. 

Le produit des abeilles a été assez considérable. Elles 
n'ont fourni aucune particularité digne de remarque. 

Le produit des vcrs-à*soie a été médiocre. 
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^jglc commun - Falcù Fulvus L* - 

Aquila ea Plémontais, 
Aîgic ( grand) ou A* Royal - F. Chry^ 

saitos L. 
Aigle (petit) - F Mdarmiws L. 
Aigrette - Jrdea Gar[itta L, 
Airoun - nom Picni. du bcron. 
Ajassa - Qoni de la pie dans les Langues* 
Ahaid arbâfta - V, Alouette lulu. 
A. arvaisis - V. Alouette, 
A* Calandra - V. Calandre* 
A, Caîandrella - V» Calandrelle. 
A* crisiata - V, Cochcvis, 
A* Italica - V. Girole, 
A. mmorpsa - V. Akiuette lulu. 
A. Taîarica - V. Calandre ooire. 
A. trivialis - V, Alouette des bois, 
Aktio Isplda - V, Martin pêcheur. 
Alouette - Alauda aircnsis L, - Lodna P. 
A- des bois, ou CujeUer (i) - ^/î- 

thus irivialis Mey. - Vainçta P. 



Alouette huppée - V. Coche vis. 

Alouette huppée (petite) ou lulu -Alauda 
ariforea L. a nemorosa Gm. - Lod- 
nm , ludvic, taragoa , subiarola P. 

A. Pipi BufF. (texte) (i) ^ Anthtu pra* 
unsis Mey- - Vainçia , vaînçta d*î 
camp , vainçta d' 1 uiaj j ovîna P- 

Aloueue d'Italie - V. Girole, 

AlùU€tte de matais - V, Rousseline. 

Alouette-de-mer - Tringla Cinclus L. 

Alouette-de-mcr grise (i), 

Alouene^dc'^mer (petite) '^ Y ^ Guigoette. 

Ambra - nom Pic m, Ju bruaoc, 

Amhroun - nom Piém, du proyer- 

Ampelis Ganulus - V< Jaseur, 

Anas acuta - V- Canard à longue 
queue. 

A. A f ricana - Y, Sarcelle d'£gyp(e« 

A* Anscr - V, Oie. 

A, Boschas - V. Canard. 

A, clangula - V. Garrot. 



»5<î 
'a. ctyptata - V. Soucliet. 
A. Cncca - V. Pciit;i Sarcelle, 
A. firina - V, Millouiit, 
A* fidiguîa - V. Morillon* 
A* marila - V, MUloulaaa. 
A* moschata - V. Canard musqué. 
A. nyraca - V, Sarcelle d'Egypte. 
A^ Olor - V* Cygae, 
A. Ptntlope - V* Canard sîfflcur. 
j#. QuerqucJula - V. Sarcelle* 
A* Strepera - V. Chipeau. 
AniafounJa - nom P. du canard sauvage. 
A» gncû - Dom P. de la petite saxcelle* 
A. muta * nom P. du canard musqué. 
A. sarvaja * Dom P* de la plùpan des 

canards, 
Anthus aquaticus Mey, • V. Farlouse, 
A* camptîtris M. - V. Rousseiine. 
A^ pmtmsis M. - V. Abuecte pipî. 
A- tiivi4Uù M» « V« AlouoCte des bois. 
AquiU * oom P. de l'aigle commun* 
Ad^ntm - oom P* du lagopède* 
AfJiS aU^ - V. Héron blanc. 
A. Ckwum « V, Cigogne blanche. 
A* €inêna Lath* - V* H^ron. 
A. camats * V. Crabîer de Kiahoo. 
A* GéUjMé - V, Aigrette, 
A^ Grm - V, Grue, 
A. major - V, Héroû. 
A^ mimus - V. Bloogios» 
A* mgrm - V. Cigogne brune* 
A* f WffÊ Êitéi • V, Héron pourpre huppé. 
A. smihm - V. Butjr. 
A* ^^tf^ - V, Demobelle dk Nuraîdîe. 
Af^^ms - ttooi de la dnicç sur tt col* 

lîiie. 



Arpan - nom du pinson de neîge sur 

le Monterai î. 
Arsigneut - nom du rossignol à Turin* 
Autour - Falco palumharius L. - Far* 

ctoun , capastr P. 
Avosettïi ' Recurvi rosira Avûceita L* • 

tuée sur les bords du Pô par Mr 

Cautii» 
Balbuz.'ird - Takù Haliaitos L, 
Balanm , Ealanna v^'Ja ~ nom de ta 

bergeronnette à Tunn* 
B. d^l coular , B, iTfoumel * nom P* 

de la lavandière* 
Balata - nom P, de la guîgnette. 
Barassa ^ nom de Tcngoulcveat daas 

les Langues, 
BartagUn - nom donné par quelques 

Picmontats ati grand -duc. 
Bartisa - un des noms P. du bruant fou* 
Barge - Seotapax lîmosa L. - Subîareul R 
B. varice ou grise - Scolopax Glùttis L< 
B, brune - Scolopax fusca L. - Cra- 

vçrta P, 
Banavelle - PerJix Gratca Briss, - Bçr- 

tavela d'Ousta, pçmis d^mountagna F. 
B^cafig - nom P. du becfigoe et tm de 

ceux du loriot. 
B^OÊSSA - nom P, de la bécasse. 
Bécasse - Scolopax mstic^ L. - Bç- 

cass2» galHoassa F. 
Bécasseau * Trùxga Qckropus L. - Bçcas* 

sio cJbianc P. 
B^assvi - nom P. de b bécassioe;. 
B» attiamc • nota P. du bécasseau. 
Bécassine * Sc^^fmx Gaëùugo L. « 

Bçcassb P. 



^^IM 
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Bécassine (double) - Scolopax major L. 


Bouarim -nom oc la bergeronnette ^^^^^^^| 


- Louiiibard , gaip , sgaip, sgnep P. 


à Vcrceil. ^^^^^| 


B, (petite) - Scolopax Gaîlinula L. - 


Bouciard - nom P. du rossignol de ^^^H 


Voulat R 


^^^^H 


Bqcassoun * nom P. du coiulis* 


B» d' i roc - nom du rouge*queue sur ^^^H 


B^cassounot - nom P. ^u couiiîeu. 


les Alpes. ^^^H 


Bec^an-crous * nom P* du bec-croisc* 


BouscafU - V, Eifarvatte. ^^^H 


Bec- croisé - Lu xi a Curvirostra L. - 


Bousoufi - nom du grèbe sur le lac ^^^| 


Bec-ao-croLis F* 


de Viveron* ^^^H 


Bec'dur - nom du gros-bec dans les Lang. 


Boauctut * un des noms de la mésange ^^^| 


Bcc'fi^uc - V. Gûbe-niouche à collier. 


à longue queue sur la colline» ^^^| 


Bergeronnette jaune - Moiacilla Boa- 


Bouvreuil - Loxia Pyrrhula L. - Cifo- ^^^H 


rula L. - Bouarina j Ballaiiru « B. 


lot j piouvana P. ^^^H 


vçrda , pouvr îi.i P. 


Bruant - Embcriia citrinella L. - Ambr& P. ^^^H 


Bergeronnette de printemps • Motacilla 


Bruant fou ou Ortolan de Lorraine « ^^^H 


Jiava L- - en piém. comme Tespcce 


EmbiLtr^a Cia L* tt Lothari/tgica Gm* ^^^^| 


précédente. 


- Fanât ^ fanio , barbisa P. ,^^^H 


B^ria - nom P, de la pîc. 


firunette * Trtnga Alpina h* ^^^H 


Bqnavila y B* Ma Langa - nom P. de 


Busar - nom de la buse dans la val- ^^^H 


h perdrix rouge. 


lée de Lanzo# ^^^H 


B. <r Ousta - nom P. de la bartavelle. 


Busard - Falco aeruginosus L, ^^^H 


Bertou - nom du geai dans les Langues» 


Buse * F. Buteo L. - Poundrà^ busar P. ^^^| 


Btanchet - nom de la fauvette grise 


B. pattue - F, Lagopus L, ^^^M 


sur la colline* 


Butor - Ardea StdUris L. - Butor, ^^^| 


Blhor^'au - Ardca Nyctkorax L* 


troumboun , capounas, giacou P. ^^^| 


Birou, birilin - noms du dindon dans 


Cabaret - Unaria minima Br. - Tarin ^| 


les Laagues, 


d* mar ^^Ê 


Biset - Columha livia Br. - Couloumb 


Caille - Tetrao Coturnix L. - Quaja P. ^^^H 


tourei P. 


Calandre - Alauda Calandra L. * Ca^ ^^^^| 


Blougtos - Ardia minuta L. - Fus, 


landra , re die lodne P. ^^H 


sgourghçtta , dou P, 


C. noire * A* Tatarica L, ^^^| 


Bond fée - Falco apvorus L, 


Caland relie * A. CalandrtUs Boneltî « ^^^| 


Borgnat - nom du roitelet dans la val- 


Mém. de l'Acad. de Turin. ^^^H 


lée de Lanzo. 


Calavna ^ nom du lagopède dans la ^^^| 


Boumirc - nom des pies-gricchcs à Car* 


vallée de Po. ^H 


magnole. 


Canard - Anas Boschas L. -^ Canar , ^^H 







aaia sarva]a , aoia founda P. 
Canard à longue queue - Anas acuta 

L- • Aoia sarvaja P. 
C. musqué - An. moschata L» - Ania 

mu€a ;F* 
C. sîiflcur - An^ Ptndope L. 
Canarin - nom P, du serin de Caaarîe. 
Canarin tt mountagna • nom P. du serifl 

d'Italie, 
CanavroU - nom des fauvettes à Verceil. 
Canavrou - nom des fauvettes à Turin, 
C* £ bussoufi - nom de la fauvette ba- 

billarde à Turin* 
C. i/<i ^^w«^ - nom de différentes fau- 
vettes à Turin, et particulicremenc 

de celle de roseaux (Buffon pi. enL}* 
Canavrousa '^ nom de leffarvatte à RîvoE 
Cantaris - un des noms P. du proyer. 
Capasir - nom de l'autour dans le bas 

Montfjrrat. 
Caplua * nom de Talouette huppée dans 

les Langues. 
Capnegher - nom P, de la fauvette à 

te te noire* 
CapounAs - nom du butor à Caselle. 
Capussa - nom de la huppe dans le 

Bas-Montferrat. 
Canocpctîcr« - Otis utrax L- - Pcîta 

Ou tarda P. 
Caprimuîgus Eurcpatus - V. Engoulevent. 
Carbouni - nom du mouclict à Tuiin. 
Carcababi - corn Az l'engoulevent à Turin- 
Cardinal - nom P; du durbcc. 
Cdrilin^carlin^ noms P. du chardonneret. 
Cardlin nal - nom P, de la vaiiéic ;ip- 

pelée à Paris Sixain 



Cassa*tas9U - un des noms de ta mé- 
sange à longue qu^ue sur la colline. 
Cassûssoui - nom du gFcbe dans le Bas*" 

Montferrat, 
Ca^se-noîi - Corvus Céiryocatdctes L. - 

Gai d' mouatagna , tigné P. 
Castagneux - Colymbus jluyiatîlis L. - 

Pioumbin P* 
C^ras ~ un des noms P« de la drame. 
Cçrlac * un des noms P- de la rousseltne. 
Ctrthia familians - V, Grimpcreau. 
C, JMxfftff/tf - V.Grimpereau de muraille. 
Charadrius Alex^ndrinus - V* Pluvier à 

collier, 
C apricarius - V. Pluvier doré a gorge 

noire. 
C* Calydris * V. Sandcrling, 
C Tïiaticula - V, Petit Pluvier à collier. 
C* ffimantopus - V. Ecbasse, 
C. Morinellus - V* Guignard. 
C* OEdycncmus - .V, Pluvier gris. 
C. Pluvialis - V, Pluvier doré. 
Clmrbonniirc - V, Mésange. 
Charbonnière (petite) - Parus ater L. 
Chardonneret * Friugilla CarducUs L. 

Cardlin « carlin P. 
Char- huant - Strix stridula L» 
Chevalier - Tringa pugnax L, • Eque^ 

siris Gmei - Sivaitc P. 
C- aux longues jambes - Tringafusca Lat. 
C aux pieds rouge^^ C rayi-^ V. Gambette. 
C. riverain - Trinoa Glarcola L, 
Chevcchû - Strix passerina L* - Sivi* 

toula y souçcta P. 
Clilpeau - Anas Strepira L, 
Choucard - Cp/>z^i Pyrrhacùrax L- - 

Visii I giQJa d* muuotagoa , cioja P* 



choucas - Con/us MonedtiU L. * Pcît 

Couinajas F. 
C d^s Alpes - V. Choucacd. 
Chouetre - Strix Ulula L. « BracliyO' 

tes Gm* - Civçttaj sivircniloa Pn 
Cia-aac ^ nom P. du merle à plastiOQ 

blanc. 
Cia-ciat - un des noms P. de la mc- 

sauge à loogue queue. 
Ciaffeu^ ciaj/h - noms de la fauvette 

des Alpes à Tiirin^ 
Ciauc'm - nom P. du pouîUot. 
Ciava , Ciavts - nom du coracias dans 

les Alpes. 
Cibibi - nom de la mésange à Poirino. 
Ckh^cich - nom du gobcmouchc à Turin, 
Cijoalot - nom P. du bouvreuil. 
Cigogne Waoclic - Ardea^ Cicoma JU - 

Sigogna F. 
C* brune - A* nigra L. 
Cincia , cincimotira - noms P. de la mé- 
sange bleue. 
Oncle • V, Brunette. 
Ciouc - nom P. du scops. 
C. S mountagna * nom du moyen duc 

à Turin. 
Ciruft ' nom du fri<juet à Turin. 
Civ^tia - nom P. de la clioueue. 
Ciuciatap - un des noms P. du Motte ux* 
dus ' nom de la hulotte aux AJpes» 

du scops dans les Langues. 
Coclievis ou Alouette huppée - Alauda 

crisiata L. - Lodnoun » opada^ lod- 

na corridoura ^ caplua P. 
Cùl*vcid - nom P. du souchet* 
Colombaude (petite) fiuff. - Turdus 



CaUmûXifius Nozcm. - Canavrott 

grossa , ic die caoavrotc P, 
Columta iomestica - V,Pi|^coû domestique» 
C. Uvia • V, Biset. 
C. Otnas - V. Pigeon sauvage. 
C. Palumhus * V, Ramier. 
C RUoria - V. Tourterelle à coiliec» 
C saxauUi - V* Rocheraye. 
C. Turtur - V, Tourterelle, 
Colymhus cristatus * V. Grèbe. 
C minor - V. Castagneux. 
C Urinaior * V, Grèbe. 
Combattant - Chevalier malc en livrée 

de printemps. V. Chevalier. . 
Coq - Pkasianus Gat/usL, - Gai, galllni P. 
Coq-dc-bruycre'T^rrjo l/rogalIus*S\n P. 
C. (petit) ou à queue fourchue - T-e- 

uao Tetrix - Fasan d^mountagoa P. 
Coracias - Corvtts gracculus L. - Cia^ 

va 9 ciaves ^ cîo]a , gioja P. 
Coracias garrula - V, RoUier. 
Corbeau - Corvus Corax L - Corv, crov. 
Corbine ou Corneille noire - Connus 

corane L. - Crouas P. 
Cortieu - V. Courlieu. 
Cormoran - PeUcanus Carbo L. 
Corneille niantelée - Corvtis Comix L. 

Cournajas gris» cournaja, croassa^ 

cournac d' aqua P. 
Corvo ' nom du corbeau à Turin» 
Corvus Caryocaiactes - V. Casse -noix. 
C Corax - V. Corbeau. 
C. Cornix - V. Corneille manteice, 
C. Coronc - V, Corbine. 
C. frugiUgus - V, Freux. 
C. glandarius * V. Geai* 
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Cûfvuf gfâccuîus - V. Côfiickf. 

C MontduU - V, Ctioucas. 

C Ptca - V, Pie. 

C Pyrrhocorax * V, Chottc^n 

Cotm^nura - un des noms P. du mcrîo 

à plastron blaoc* 
Caud'rous - nom P. do rouge-quctie. 
C ^aiic, C groi - noms P. du mcilô 

de roche. 
Coua^fùussa - nom de la gorge-bleue 

à Turin. 
Couaroiissot - un des noms du rouge* 

queue dans les Alpes. 
Cùucdï - Qom de 1 epouvaotail sur le 

lac d'AvclIlini:. 
Coucou - Cuculus canorus L. * Cou- 
cou , coucu , eue P 
Couloumb m nom ?♦ du pigeon dômes* 

tique. 
Cm J* moumagna - nom du rocheraye à 

Turin, 
C favé - nom \K du ramier. 
C« sarvai - nom P, du pigeon sauvage. 
C roiijv/ * nom P. du biset, 
Couhumhada ^ nom du lagopède à Sa- 
luées. 
CaMmpart*pirOM - nom du lortot sur 

«{Uelqucs collines. 
CpmrMomn ou Scouraioim - nom P. du 

Phtvîcr gris et nom de Tcchasse dans 

ie Bas-Montfcrrat* 
Courlis * Scùlopax artuata L» * Bçca»« 

souo F. 
C* dt unt - V. Pluvier gris. 
Courlis vert d'Italie * Tdnxalus FaUU 

ntUas L. 



Courlreu * ScohpdJC Phaeûpus - Bçcas* 

SOUDOt. 

Coumac - nom du freux dans le Bas- 
Montferrat. 

C, iT acqua ' c^\\x\ de la corneille man- 
telée dans le même pays. 

Cournaja ou Coumajas gris - noms P. 
de la corneille mame^^:e. 

Coumajas * nom du freux à Turin. 

C (pcit) - nom P. du cliaticas. 

Crabier de Mahon - Ardea comata L- 

Crapaud rolant - V, Engoulevent. 

Cravata - nom P. de la barge brune, 

Cresse relie * FaUo ùnuaculus L. - Cri- 
vela P. 

C. à manteau gris (5) (espèce nouvelle 
tuce à Condove en mai i8o| et 
comniuniquca par M. le D* Re ) - 

Cristofou - un des noms P. de la gui- 
gnette. 

Crivela - nom P. de la cressereUc. 

Crouas - nom P. de la corbine, 

Crouassa - un des noms P, de la cor- 
neille mantelc^ 

Crov - nom P. du corbeau. 

Cmi * un des noms P. du pluvier grîs. 

Cuhianc - nom P. de Tbi ronde Ile de fe- 
nêtres; 

C d^ t€fa * nom du motteux à Turin* 

Cuc - nom du coucou dans les Langues, 

Cuculus canorus - V. Coucou, 

CujtUtr - V. Alouette des bois. 

CttManc * V. Motteux. 

Cygne sauvage - Anas Olor L - C^ 
ou ûm F, 

o 

Dama - nom P* de TeiFraie. 
Daauna - un des noms P. du roitelet. 



^^^ 


%ù% 


j 


Demoîsclle de Numîdîe - Ariea f^irgo 


Ecorchcur - Lanius CoUurîo L. - Dcr- 


^^^^^^^^1 


L, (tuée co novembre iSciprcsdc 


gna bussounera , bourucra, scîoun- 




Cavalrmour ) . 


ga, farvala jassà F. 


^^1 


Dergna - nom de la pîc-gncc!ic grise 


Effarvatte, Bjuscarlc ou pîrite Rousse- 


^^1 


à Turin. 


roUe - Sylvia arundtna£ea Latin - 


~^B 


i>. ajasscra - nom de la pîe-gricche 


Lescariaa , canavrousa F. 


^^^ 


rousse à Tynn. 


Effraie - Strix fiammca L - Dama » 


^^H 


D. tusvounera - nom de récorcheur à 


dona F. 


^^H 


Turin. 


Emitriia Cia - V, Bruartt fou. 


^^1 


2?. dominicana - nom de la pie-grtèche 


£• Cirlus - V. Zîii. 


~^^B 


dltalre a Tuiio. 


£. Citrifiilla - V. Bruanr. 


^^1 


Diaou (T mountagna - un des noms P. 


£. hortufana - V, Oitolao, 


^^Ê 


du grand-duc* 


£. Lotkaringica - V, Biuaut fou. 


^^^ 


Dindon - Mdeagris gaîlo^pavù L- - Pi- 


£. miliaria - V, Proyer, 


^^1 


tou, diaiou, birou , biribîn F. 


£. nivalis - V, Ortolao de neige* 


^^H 


Dindou - nom du dmdon dans les 


E. Schocniclus - V, Ortolan de roseaux. 


^^1 


Langues, 


Emcrillon - Fako Âesalon L, - Farcat 


^^1 


Dona -nom de reffrate dans les Langues. 


d'mouDtâgna, farchet dlc passere F. 


^^1 


Dorin - nom P. du jaseur. 


Engoulevent - Caprimulgus Europaeus L, 


^^1 


Dou - nom du blongtos sur le lac d'A» 


- Carcababi , scanababi , barassa F* 


^^H 


vcillaoe* 


Epeîche - Picus major L. - Pic, pic gai F, 


^^1 


Douseul - nom du scops dans la val- 


E. (petite) - Ficfis minor L* 


^^H 


lée de LanzOt 


Epervier - FaUo Nisus L - Farcat^ 


^^^ 


Draine - Turdus visci^ûrus L, - G ri vas. 


sparavc F, 


^^1 


arçoa , cçras , sgher , grlvoun F, 


Epouvantail - Sterna fissipcs L. - Cou- 


^^1 


Duc ( grand) • Strix Buho L - Ou- 


caï, raouniçta F. 


^^H 


louc , granJuc , barbagiaa , diaou 


Erlou - nom P. du harle. 


^^1 


d'mouDtagoa P. 


Etourncau - Sturnus vuîgarU L. - Sttu- 


^^H 


D. (moyen) - V. Hrboiî. 


nel, stourn F, 


^^H 


i>* ( petit ) - V. Scops, 


Faîsan - Phasianus Cokkicus L. - Fa- 


-- ^^1 


Durbcc - Loxia EnucUator I» - Car- 


sao gentil F. 


^^H 


dinal P. 


Fûlco Âesalon - V. Emérillon, 


^^H 


DuriUc - nom du gros-bec à Turin. 


F. acruginoius - V. Busard, 


^^H 


Dusou • nom du hibou aux Alpes. 


F, apivorus - V, Bondrée, 


^^1 


Echasse - Ckaradrius hymanwpus L. • 


K tarbatus - V, Vautour barbu. 


^^1 


Cuuratoun P. 


/, Butio - V. Buse. 


• ^^^^^^^Ê 



■p 
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^^^^^^^^^1 


^^^^^^^r 




'mH^ 


^^^^^^H 


^^^ 


Falco eanMcans - V. Gsrfault. 


rousse dfans le Bas-Montferrat ^^H 


^^p^ 


F. 


Ckrysactos - V, Grand Aigle. 


Fasan à* mountagna - nom P. du petit ^M 


H. 


F. 


communis - V, Faucon. 


coq de bruyère, ^H 


■ 


F. 


Cyaneus - V. Oiseau S. Martio» 


F* gentil - ûum P. du faisan. ^M 


V 


F. 


Fulvus ^ V. Aigle commun* 


Fasanot - ooiii de la gelinotte dans les ^| 


H 


F. 


genûlis - V* Autour. 


Langues. H 


H 


F. 


Hali^ifos - V. Baibusard, 


Faucon - Fako communis Gm. a pc-^ ^M 


■ 


F. 


Lagopus - V. Bu5C patcue. 


regrinus L. - Farcoun P. ^M 


H 


F. 


Lithnfalco - V, Rochier* 


Faucon aux pieds rouges ( variété du ^M 


H 


E 


Mdanaitos - V. Petit Aigle* 


hobereau BuC pL eufuni, n. 4)1) ^Ê 


H 


F. 


Mdvui - Y, Mila^T. 


- Falco vesp^ninus L. - Ousié P. ^M 


H 


F. 


Nisus - V. Epervier,. 


Fauvette à tcce ûorre— MotacdU atrim ^M 


■ 


F. 


falwnhatius • V. Autour. 


cûpilla L. - Capnegher P. ^^H 


H ' 


F. 


piregnnus - V, Faucon. 


Fauvette à poitrine jaune (petite) - V» ^^H 


B' 


F. 


Pygargus « V. Soubuse, 


IMuillot à ventre argenté.. ^^^| 


H 


F. 


rubripes - V. Faucon aux pieds rougcf. 


F, babillarde (Buffl texte) - M, curruca ^^H 


B 


F. 


Subhutiù - V. Hobereau. 


L. * Canavrota d' bussoun P^ ^Ê 


H 


F. 


tinunculus - V. Cresserelle* 


F. taédlarde ( Buff, pL eol. j8o fig.j) H 


■ 


F. 


visfcninus - V. Faucon aux pîeds 


- V. Fauvette grise., ^M 


H 




rouges. 


F. Brétoiiue - Sylvia honemis var.. B*. ^^^Ê 


H 


Fanât, fania - ooms du bruant fou à 


Lath. - Cauâvrota (4}. ^^H 


H 




Turin. 


F* le chanteur a queue d^éventatl, Lev* ^^^| 


H 


Fveat - notn de l'cparvier à Turin- 


via pL 5>8 - Syhin salicana Latli. ^^| 


H 


F. 


/ mountagna - nom de Péaicnllon 


- Massacaa F. ^^H 


B 




et du hobereau à Turin. 


F. jaune (j) .... - Canavrota Ma cauna P- ^^| 


H 


Farchei Me passoure - nom de l'émiri- 


F. de ruseaux ( BuC pi. enl jSr. jîg^ ^^| 


K 




Ion dans les Langues. 


I ) - V. ci-dessus Fauvette jaune. ^^H 


B 


Farcoun - nom P. du faucon. 


F. des Alpes - Motacdla Alptna L. - ■ 


H 


Farctoua - nom P. de l'autour. 


Ciaffà , ciaffeu , parouel , foUera F, ^Ê 


H 


Farlouse ( Alouette Pipi Buff. pi. cnl. 


F, des bots- ' V. Roussette. ^^H 


H 




66i. fig. i) - Anthus aquaticat M^y. 


F. cpervière - Sylvia nisoria - fiechst. ^^^| 


H 




- Va'mçta d*eva^ vainçta d'mounta- 


• F* grise ( BufF. texte ) - Syhia cinerea ^^^M 


H 




gna , va'îcçta dçl gias P. 


Latli, • Canavrota « biauchct P. ^^^| 


H 


Farvala jassi • nom de l'écoicbeur 


F. grise (BuC pi. en!. J79. fig. / ) - ^Ê 


H 




dans le Bas-MoncferraL 


V. Fauvette babillarde. ^^H 


k 


F. 


roussa - oom de la pîe-grièche 


F. (petiu) - V. Passerioetta ^^H 


■ 




- 


^^^^H 
^^^^^^H 



^^^^^^^^^^^^^^^^^^^H 


!<;) ^^^^^H 


Fauvette tâchctce - MotacUia naevia L, 


F. Porphyrio * V. Poule Sultane* ^^^^^^H 


- Massacan F. 


Fuhun • nom de la gambette dans le ^^^^^^^| 


Flammaot - Pkaenicopums rubcr L* 


Canavais* ^^^^^1 


FqU ' nom de la foulque à Turin» 


Fus - nom du Llongios a Turin. ^^^^| 


FûlUra - Dom de ta fauvette des Al- 


Gabiourne - nom des pies-gricches dang ^^^| 


pes à Lanzo» 


les Langues. ^^^| 


Foulque - Fulica atra L- - Fola, poula 


Gabiûusne - nom d^ pies-grlcches dans ^^^| 


ci api fia P. 


TAstesaoe, ^^^| 


Frangcil - nom du piosoii dans le Bas- 


Gabiousna £ mariha - nom du guêpier ^^^| 


Montferrat. 


dans quelques parties de TAstesane, ^^^| 


Frangouï, fnnguel - noms du pîûsoii 


Cachet - varicté de I cponvantail. ^^^| 


à Turin. 


Gâ - nom du geai dans les Langues. ^^^| 


Frangouî £ mountagna - nom P. du 


Gai * nom du geai à Turin. ^^^| 


pinson d'Ardanoes. 


G, d' mountagna - nom P. du casse-noix. ^^^| 


Freux - Corvus fmgUtgus L, - Courna- 


G, marin - nom P, du roi lier. ^^^H 


jas, couroac P, 


Gaja - nom du geai dans le Bas-Mont- ^^^| 


Fringilla catUbs - V. PlnsoD. 


^^H 


F. Ca/taria • V. Serin de Canarîe, 


Gai ^ nom P. du coq. ^^^| 


F. cannabina - V. Grande Linotte des 


G. baravantan - nom P. du Coq Irisé. ^^^| 


vignes. 


G* lapin - nom P. du coq du Japon; ^^^| 


f. carduilis - V. Chardonneret. 


G. padouan - nom P. du coq de eaux, ^^H 


F. citrintUa - V. Setin dltatie. 


Gailihafaraouna - nom P. de la pcintade. ^^H 


F* domisùca - V. Moineau. 


Gallinassa - un des noms P. de Ja bé- ^^H 


F. Linciria - V, Sizerin. 


^^^1 


F, moniana - V, Friquef. 


CalJqtta - nom du roitelet à Turin. ^^| 


F. monti fringilla - V. Pinson d'Ardenncs, 


GambaUvrot - nom du pluvier gtis dans ^^^| 


F. mvii//j - V, Nivcrolle, 


les Langues. ^^H 


F. Petronia * V. Soulcie, 


Gambette ^ Tringa striât a ti Scolopax ^^^| 


F. Strinus - V. Serin. 


Calibris L. - Tutu » fuloun P. ^^H 


F, 5pim^5 - V, Tarin, 


Garbcou » Sgarbeou , Garbou » Garba - ^^^H 


Friquct - Fringilla mcntana L< • Cirici 


noms du loriot dans le Bas-Mont« ^^| 


passfa d'sâJes, mrarifia , miarola P. 


^^^Ê 


Ffisoun - UD des nomi P, du grqs-bec. 


Gargot - Dom P. du garrot ^^^| 


fulica atra - V. Foulque. ' 


Garrot - Jnas clangula L. - Gargot P. ^^^| 


F, Chloropus - V. Poul^i d'eau. 


Geaî - Corvus glandarius L. - Gaî, ga- ^^H 


F. maculata^ F. nacvia - V, Grinetfe. 

t 

f 


ja , bcrtou , ghé, gà P. ^^| 
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Gelinotte - Tarao Bonasis L. - Va-* 
sanot P. 

G. blanche ( BiifF. pi enl.) -V, Lagopède. 

GcrfauU - Falco candi^ians L. 

Ghé - nom du geai à MondovL 

Ghepié - nom du guêpier à Turi)% 

Giacou - nom des hérons et plus par- 
ticulièrement du butor dans les Lan- 
gues» 

Giajat - nom de la grande linotte des 
vignes dans nos collines. 

Gilardiha - nom P, de la marouette. 

Gilardoun • un des noms P. du râle. 

Gioja - nom du coracias à Turin. 

G. d' mountagna - nom du choucas des 
Alpes à Turin. 

Girole - j4lauda Italica L. 

Glareola Austriaca - V. Peïdrîr de mer. 

Gnip ^ Gnep ou Sgnep -- un des noms 
P. de la double bécassine , plus par- 
ticulièrement dans la Lumellioe». 

GobeQK>uçhe - Muscicapa Grisola L. « 
Cic-cic P. 

G. à collier » de Lorraine ou Pecfigue 
• Muscicapa atricapiila L. - Bçcafig P^ 

Goéland brun - Larus Catanhactes Le 
- Ochçtta d* mar P. 

G. (grand) G. varié - Larus marinus L* 

Gorge-bleue - Motacilla Suuica L- - 
Couarroussa P. 

Grèbe - Colymkus cristatus et Col. uri- 
natcr L. - Bousoun^ cassasout P. 

Griat - nom de la petite maubèche à 
Turin. 

Griffon - Vultur Fulvus L. 

Grimpereau * Certhia familiaris L. • 



Ramplati rampighln , rdmtpicat P. 
G, de muraille - C. muraria L. -* Pic 

muradour, pic dla mort, picarcK 

che, pic murau P^ 
Grinette - Fulica naeyi4 </ macuUta Gm., 
Grisard ou Goéland varié - Larus nae^ 

vius L. . jeune âge du grand gocland.. 
Griva , G. cçca , ou G. d^l gçneiver -• 

nom P. de la grive. 
Grivqta, Griva roussa, Griva subiolinûk 

- noms P. du mauvis. 
G. Savoujarda - nom du merle à plas«. 

tron blaqc à Turin.. 
Grivas - nom de Li draine à Turin. 
G* d* mountagna. - nom de la litorne 

à Turin.. 
Grive - Turdus Masicus L^ - Griva, 

cçca, griva dçl gçneiver, tourd P. 
Çrivoun - nom. de la draine dans les 

Langues.. 
Gros- bec - Loxia Coccothfaustes L.. — 

Duri-bec, fnsoun ^ bec-dur P. 
Grue - Ardea Grus L.. - Grua, gru Pi. 
Guêpier - Aterops Apiaster L. - Ghe- 
pié, rocaireul, gabiôusna d'marîna,. 

sereaa d*i pra P., 
Guignard - Charadrius Morinellus t. 
Gfiifette - variété d'âge de Tépou vantail. 
Guignette - Tringa Hîppoleucos L.. - 

Baloia , cristofou P. 
Gypaète des Alpes - V. Vautour barbu. 
Haematopus OstraUgus - V. H ui trier. 
Harfang - Strix îfyctea L. 
Harle - Mergus Merganser L. • Erlou P. 
H. huppée - Mergus serrator L. 
Héron - Jrdca cinerea Lath. - Airoun P. 




Heroa blanc - Arita alta L. 

H. pourpré huppé - ArJéa furpurea L* 

Hibou - Strix Otus L. - Ciouc d'moua- 

tagna , duso F* 
Hiroadelle de chenirnce - Himndo rus* 

tica L, - Roirodoula , riondoula F, 
H, de fenêtres - Htn urb'ua L, - Cu- 

bianc , martlût, maniera, ravaireu P. 
H* de mer ( graade } ou Pierre-garin - 

Suma Birundo L. - Pçscaiio , sca- 

napas P. 
H, de mer ( petite ) - Suma minuta L# 

- Pçîcarlo P. 
H. de rivage - ffirundo riparia L. - 

Martlat» martlia P, 
H, grise de rocb^r - Hirundo montana L 
Mtrundo A pus - V. MartJûcr. 
H, Melia - V. Martmet a venrre blaoc, 
H. momana * V. Hiroodetle grrse de 

rochiir* 
H. riparia • V. Hirondelle de rivage. 
H. rustîca - V. HrrondcUc de cheminée, 
H. urbica * V. Hrroodelle de fenêtres. 
Hob;;reau - FalcQ Subbuuo L. - Far- 

cac dVmouotagoa P. 
Sochequem - V. Lavandière. 
Hui trier - Hatmatopm OstraUgus L 
Hulotte - Strix Aluco L. - Cius , suit' 

toun F. 
Huppe - Upupa Epops L. - Pupu , 

^oupou , upia, capussa, putta F, 
Jaseur - Ampehs garralus L, - Dorin F, 
Jassa * nom de la pie dans le fias- 

Montferrat. 
Laimmcrgeyir - V. Vautour barbu. 
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Lagopède - Tttrao Lagopus L * Ar- 

bçnna , cahvria , couloumbada, pçr- 

nis biauca F. 
Lanius Colluria - V, Ecoicheur. 
£• Excubitor - V.' Pie-gricche grise. 
£. minor - V. Pie-grieche grise d'Italie* 
£, Rkfus - V. Pie-gricche rousse, 
Larus cincrarius L. * V. Petite Mouette 

cendrée. 
L. Catarrhactes - V. Goéland brun, 
L. marinus - V* Grand Goëland. 
£. nacvius - jeune îge du précèdent. 
Lavandière - Motacilla alba L. - Bal- 

laririi d* fournel ^ bailarîna dçl cou* 

lar ^ ba]larina grisa F. 
Lqscanha - nom de Pcffarvattc à Turin, 
Livrât in ^ Livrasse ul - nom du pluvier 

gris dans les Langues. 
Liavl - nom de la mésange dans l'As- 

tcs a Dc« 
Linot - nom P. de la grande linotte 

des vignes. 
Linotte (petite) - V. Cabaret* 
L* des vignes { grande) - Fringilla can* 

nabina L. • Lioot * gtajat F. 
L, des vignes [petite) - V, Sizerin. 
Litorne • Turdus pilaris L» - Grivas 

d'mountagna F, 
Lodna - nom R de Talouetre, 
L^ corridoura <« uu des noms P. de Pa- 

louette huppée à Turin. 
Lodnrn - un des noms P, de l'alouette 

luiu. 
Lodnoun - nom de l'alouette huppée 

a Turin, 
loriot * Oriolus Galbula L. - Oarieuli 
J4 
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bçcafîg , gcirbeo , garbi , scalombeo, 
comparc-pcrou P. ^ 

Loumbard - oom P. de la double bc- 

cassioe. 
Loxia Ckloris ~ V. Verdier. 
L, Coccoihrausus - V» Gros- bec* 
L, curvirostra * V. Bec-croisé, 
£. EnucUûtor - V, Du* -bec. 
£. Pynhula - V. Bouvreuil 
LiiJvic - nom de Taiouette lulu à Turlo, 
Lulu ( Aloueiu ) - V, Peiite Alouette 

huppée. 
Marouette - Rallus Por^ana L. - Gi- 

lardlna P. 
Martln-pccheur - Akedo ispida L. - 

Sereiia j merla-pçsquera P, 
Marti Qec • Hirundo Jpus h, - Pivî , 

rondouQ P, 
M. à ventre blanc ( grand } - Hirundo 
Mclta L, - Re d' i pivi , pivi die 
roche , rondouloun P. 
Mitnhit , MarîUn - noïii de Thirondelle 

de rivage à Turin. 
Martloi i Manhra - nom de riiîroD* 

dcile de fenêtres dans nos Alpes. 
Massacan - nom P. de h fauvette ta- 
chetée y de celle des bois cl du chan- 
teur à queue d*éveataii* 
Maubcche (petite) espèce nouvelle ((?) 
• •,.*.- Oriet, sguraioursot P. 
Mitilène - V» Bruant fou. 
Mauvis - Tardas lUiacus L - GrlvçUa, 
griva roussa A griva subiouIliH, su* 
bloulot F, 
Meleagris Gallo^pdVO - V. Dindcti* 
Mcrous aliellas - V, Piette. 



Mt'fgus Mcrgans€r - V. Harle. 
iW. Serrator - Y, Harle huppé, 
Mi^rla pfisquira - nom du merle d*eau 
et du martin* pêcheur dans les Lang. 
Merle - Turdiis AUrula L. - Merlou P. 
M. à plastron blanc - Tuf dus torquaius 
L, - Griva savoujarda ^ cia-ciac ^ 
cnua-neira P, 
M, blî^u - Trirdt/s Cyanus L. - Passra 

soulitaria bleu P. 
M. d eau - Sturnus Cinclus L, * Merlou 
d*eva, piouiiibin , pioungioun, nierla 
pçiquera /\ 
M. de roche - Turdus saxatUis L - 
Passra sa ulîtaria roussa , couarous 
gros 'y couarous bouc. 
M. rose - Turdiis roseus L. - Strungl 

d* marina F. 
Merlou y Mcda - noms P. du merle. 
M. d' eva - nom P* du merle d eau. 
Mcrops Apiaster - V* Guêpier. 
Mésange - Parus major L* - Testa 
moura j testa neira , cîbibJ, parussi- 
na , liavi P. 
M. à gorge noire (Buff. pi enl yoi. i). 
M. à longue queue Parus caudatus JU 
^ Tupinat, t*iscat, iiani\ boutrouet, 
cie^cietf cassalasou F. 
M. à tête noire - V. Petite Charbonnière. 
M. bleu - Parus cacrukus L. * Ciûcî- 

raoura > cincia y testa bleu F. 
M* de marais ou Nonnette cendrée - 

Parus pa/ustris L. 
M- Moustache - Parus Biarmicus L- 
Miariiia, Miarola - noms du friquet 
dans les rizières. 
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Milan - Fûko MUvus L 


MotaclUd Trochilus ^ V. Poulllût. ^^^1 




MUlouîii - Anas ferina L. 


Af. Troglodytes - V. Troglodyte. ^^^H 




MlHomnaii - Anas Mariîa L. 


Motteox ou cut-bLuic de terre - Afo* ^| 




Ml beau - Fringtlla domcsîica L. 


iacUla OEnanthc L, - Cubianc d'tera^ ^J^B 




M, J'Iutie (7) - Passra , passra Smu- 


pitamoute » pitanioutas ^ cîucîatap P. ^^^| 




raja > passarot P, 


Moucher - Motacilla modularis L, * ^^^H 




MùnlU - V, Fûulc]ue. 


Carbouûc ; vittouncta P. '^^^H 




Morillon - Anas juligrda L, 


Mouette ceodiée (pette} - Lams ci* ^^^H 




MùiaciUa aléa - V, Lavandière. 


mrarius L. • Ochçtta» inuliné P. ^^^| 




Af. alpina - V. Fauvette des AIp^s* 


Mouni^ta ^ nom de Icpouvaûtai] à Casai. ^^^^k 




M. arundinacea - V. EfFarvatte. 


Moustache - V, Mésange moustache. j^^H 




M. ûîrkapiUa - V» Fauvette à te te noire. 


MuUni - uû des noms P. Je la petite ^^^1 




M. boarula - V* Bergeronnette jaune* 


mouette cendrée. ^^ 




JM. cinerca - V. Fauvette grise. 


Muscicapa atricapilla - V. Gobemouchc -^^^B 




M, curruca - V, Fauvette babrUardc. 


^^^H 




M. Eryîhacus - V. Rouge*queue, 


M. grisola - V. Gobemouche* ^^^f 




M, Fiecdula - V. Gobemouclie à collier. 


Nanï - un des noms P. de la mésange ^^^| 




M. fiava - V, Bergeronnette de prin- 


à longue queue. ^^^| 




temps. 


Niverolle eu Pinson de neige • Frin" ^^^H 




M. Hyfolais - V< Pouitiof à ventre 


gilla nivales L. * Arpan^ passçra ^^^H 




argenté. 


d' iiiountagna P, ^^^M 




jM. horumis - V. Fauvette breton ne. 


Numida MeleagHs - V. Pcintade. ^^« 




Af. Luscinia - V, Rossignol. 


Oca sarvaja - nom P* de Toie. ^^^1 




itf. modtthiris - V. Mouchef. 


Och^ia - nom de la petite mouette ^^^| 




iW, naevia - V, Fauvette tachetée. 


cendrée à Turin, ^^^^ 




M, nisoria * V. Fauvette épcrvicrç. 


0. d' mar - nom du goéland brun à ^H 




M. OEnanîht * V. Motteux. 


Tutîn. ^^^H 




M. pass€rma - V. Passe ri nette. 


Oie sauvage - Anas Anscr L. - Oca ^^^H 




iW. PhocnUunis -VJiosslgool de muraille. 


sarvaja F. ^^^^| 




M* provincialis - V. Pitte-chou. 


Oiseau S. Martin - FaUo Cyaneus L» ^^^| 




M, Regulus - V. Roitelet* 


• c'est une vieille soubuse. ^^^| 




JM. Rubccula - V. Rouge-gorge. 


Oriùlus galtula - V, Lori'^r. ^^^B 




Af. Ruhtra - V. Tarier, 


Ortubo - Emhriia hortulana L. - Or* ^^j^H 




AL Ruhtccla - V. Traquet. 


toulao P. ^^^1 




M SchùinoBaenus - V. Roussette» 


0. d^ Lorraine ou des èois * V. Bruant ^^^| 




Af. 5«f^iVtf • V, Gorge-bleue. 


fotl. ^^H 


• 


• 

• 


^^^^^1 



J" 
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Ortolan dit kaici » V. Zîzî. 
O. dé neige - Embcriza nivalis £. 
O, de passage • jcuoe ortolao dû aeîge. 
O, de roseaux - Emberiza SchoeoiclLis 

X, • Passra d'kjca ^ scrivan P- 
0/« f4îr^ - V. Outarde. 
O. ftfrriix - V. Canncpcticre, 
Oulouc - nom du grand- duc à Turin, 
Oupadû - un des noms de lalouette 

huppée a Turin, 
Oiifieu - uoin du loriot dans les Lan- 
gues, 
Ourieul • nom du loriot à Turin. 
Ounoulan - nom P, de l'ortolan, 
Oiislé - nom du faucon aux pieds rou- 
ges sur Ja colline. 
Outarde - Otis tarda L. - Outarda , 

pitou sarvai P. 
O. ifitiu) - V, Cannepeticre* 
Ouviha - nom de Talouette pîpî à Sa- 

villan, 
PaoQ - Pava cri status L. - Pavoun P, 
Paounassa • un des noms P, du vanneau. 
Parouel * nv>m de la fauvette des Al- 
pes dans son pays. 
Parus aur - V, Petite C liât bon nîcre. 
P, ytarmkus - V. Mésange moustache. 
F. caudatus - V. Mésange a longue queue. 
P. crisiatus - V. McsaDge huppée. 
P, majcr - V. Mésange. 
P. palmtrîs - ¥• Mésange de marais* 
P. piftdiilmus - V. Pendtilinc. 
Parussim - nom de la mésange dans 

les Lingues. 
Passra , Passra d' muraja , P4Ssaroi • 
noms P. du moineau d'Italie. 



Passra d* Ipca - nom de l'ortolao de 

roseauîc à Turin, 
P, d' mauntagna - nom du pinson de 

neige sur les marcIics de Turin, 
P. d' sales - nom P. du friquet. 
P. marenga - nom P, de la soulcie, 
P. neira " nom du rougt-queue sur 

quelques montagnes. 
P. sûulitaria tUu •* nom P, du jnerle bleu, 
P. souUtaria roussa - nom P. du merle 

de roche. 
Passerinette . Moiadlta passerina L, - 

Canavrota P. {4). 
Pavo cristatus - V. Paon, 
Pdt-re - 00m P. du troglodyte. 
Peintade ou Poule de Numidie * Nu- 

mida Melcagr!s£» - Gallîm/araouna P* 
Pekcanus Caréo - V, Cormoran. 
P. Onocrûtahis - V, Pélican, 
Pélican * Pelecanus Onocrotalus £, • 

pélican , ania d" marina, 
PenJuline - Pcrus pendulinus L, - f?^/i- 

doîdin P. 
Percnoptcre 0/^ Petit Vautour - Fultur 

Percnopterus L 
Percnoptire (Buff. pi» enl») - V. Griffon, 
Perdrix de mer • Glartcia Austriaca L« 

- Pçrnis d' mar P. 
P. grise • Tetrao Perdix L. - Pçrnis P. 
P. rouge - Tetrao Rufus L, - Pçrnîs 

reossa , pçrnis g.ija ^ bçrtavela d' la 

Langa P. 
P ternis - nom P. de la perdrix grise, 
P* tianca - un é^^ noms P, du lagopcde. 
P. i* iTïitr - nom P* dg la perdrix de 
mer. 



Pqmb J^mountagna - un des noms P. 

de la bartavelle. 
P* roussa ou P. gaja - nom P, de la 

perdrix rouge. 
P<iscann - nom des hirondelles de mer 

à Turio, 
Phastanus Cokhims * V. Fabao, 
P* Galhis - V. Coq. 
Phoenicoptems ruttr - V, Flammand. 
Piangin ~ nom de la sittellâ dans la 

vailéo de Lanzo. 
Pic t Pic gai « nom P. de répekhe. 
Pic bieu^ Pic senermt ou Pichtt - noms 

P. de la sittelle. 

Pic dla mort \ noms P. du 

Pica-rocht > grimpereau 

Pic mufadour^ Pic murau ) de muraille. 

Pic iP mounta^na 7 -^ , , . 

^ . ( noms P, du pic nom 

Fîc ncir ) 

Pic noîr - Picus Martius L - Pic ndr, 

pic d'mouncagaa P, 
Pic'piotms - nom de la sittelle dans les 

Langues. 
Pic nal^ Pic vtri t Picas - noms P, 

du pic vert. 
Pic varié - V, Epeichc. 
Pic vert "Picus viridis - Pic verd* pî* 

cas, pic real P. 
Piciourous , PcMcus ~ noms P. de la 

rougc-gorge, 
PicQs major - V, Epeiche. 
P. Martius - V. Pic noir, 
P, minor - V. Pccite Epeiche. 
P, viridis * V, Pic vert. 
Pie - Corvus Pica L «- Berta j ajassa j 

jassa P, 



Pie-gricchc d'Italie - Lanius minor L. 

* Dergûa douminicafia F, 
P, grise - L Excuhitor L. - Dergna > 

sciounga ^ bourneira , gabiourûa, ga- 

biousna, farvala P. 
P^ grise { petite ) - V, Ecorclieur. 
P, rousse - Lanius ru/us Br, - Dergna 

ajassera , bouroera, farvala roussa P, 
Pîettc - Mergus albdlus L. 
PigeoQ domestique - Columba domestica 

Br, - Couloumb F. 
Pigeon sauvage - Cclumha OEnas Br, 

- Couloumb sarvai P. ( V. encore 

Biset et Rocheraye ) . 
Pinson - Fringilla Cdeh L. - Fraogouî, 

franguel , schinson F. 
P, d'Ardennes - Fringilla MontifringiHa 

L, - FraDgoui d' mouotagoa F, 
Pinson de neige - V. Niverolle, 
Pioumbin * un des noms P. du merle 

d'eau et nom du castagneux à Tuiin, 
Pioungioim ^ non) du merle d'eau dans 

les Alpes. 
Piouns - un des noms de la si ï telle 

sur la colline, 
Piouroksa <- un des noms P. de la rous- 

selioe. 
Piouvaha - un des noms P, du bou- 
vreuil 
Pitamoute^ Pitamoutas - noms du tra* 

quet et du tarier à Turin. 
Pitou • nom du dindon à Turin. 
F. sarvai - nom P, de l'outarde. 
Piitc-chou - Motacilla Provincialis L. 
Pivi - nom P. du martuier. 
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Pivi Me roche - un des noms P. da 

grand inartiûct, 
Pivié - nom P. du guigoard. 
P, douminkan - oora P, da vanneau, 
P, dourà , P, nal * noms P, du plu. 

vier dore. 
Platalea Lcucorrkodias - V, Spatule. 
Plovier doré - Charadrius pluvialis L. 

* Pivic dourà ^ pivié real F, 
P, doré à gorge noire - le même en 

livrée de printemps, 
P, gris ou Courlis de terre *- Chara^^ 

drius OEdymemus JL - Couraroun, 

tarluc j Içvratin^ gambaJçvrotj crui, 

IçvrasseuL 
P, à collier - Charadrius Ahxandrinus L. 
P. à collier (petit ) - Charadrius Hya- 

ticula L, - Stevou P. 
Pouillot - Moiaciila Trochilus L, - Ciau* 

cîn P, 
P, grivelc - nouvelle espèce (8J . , . . 

- Ciaucin P, 
P, à gorge blanche - nouv, espèce (9). 
P, à ventre argenté - Motacilla Hypo- 

tais - Ciaucin P. 
Poula ciapiua - nom P, de la foulque. 
P. d'cva - nom P. de la poule d'eau, 
P. orba - nom de la poule d'eau dans 

les Langues. 
Poule d eau - Fulica Chloropus L. * 

Poula d'eva, poula orba P, 
P. Sultane * Fulica Porphyrto L. 
Pùundrâ - nom P. de la buse, 
Pounta d'mttia^wnn du traquet àTurtn. 
Poupou - nooi de la huppe sur la colline. 



Pouvriha - nom de la bergeronnette 
dans le Bas-Moniferraf. 

Prcdicatour * nom du proyer à Turin. 

Proyer - Emhriia Mtliaria L. * Pre- 
dicatour ^ ambroun , tupin^ cantaris P. 

Pupu - nom de la huppe à Turin. 

Puita - le même oiseau dans les Alpes, 

Quaja - nom P. de la caille» 

Quatrcui •* un des noms du xoitelet \ 
Turin. 

Rai^ Rai - noms P. du râle. 

Râle d'eau - Râllus aquatkus L. * Rai, 
rai y gilardouQ P. 

R, de genêt ou Roi des cailles - Rai* 
lus trex - Re da quajc P, 

Rallo-maroucne (Enc, méth.) - V, Grî- 
nettc. 

Rallus aquaticus - V. Râle d*eau. 

iî. Crex * V. Rate de genêt. 

R. Por^ana - V. Marouette. 

Ramier - Columha Palumbus L - Cou- 
louuib favé P. 

Rampitt ^ Rampighin - noms P, du 
grimpercau. 

Rampicha - nom du même oiseau dans 
le Bas-Montferrat* 

Rati - nora de la sou buse sur la colline. 

Ravaircu - nom de l'hirondelle de fe- 
nêtres dans les Langues. 

Re da quaje - nom P. du râle de geoct* 

Ri du lodnc - nom P. de la calandre^ 

Rc d' i pivi - nom P. du grand mar- 
tinet à ventre blanc. 

Re d* i rossigneui * nom Pt de la lous- 
seroUe. 




Re Me canavrote - nom P. de la pe- 

dtc colombaude. 
R^atcl - oom du troglodyte dans la vdl^ 

lée d^Ma. 
Recurvirostra Avocttta - V. Avoscttc. 
Regiha - uo des noiîîs P. du roitelet. 
Remis - V. Pjoduljne, 
Riondcula - nom de rtiiroodetle dans 

les Langues, 
Rocaireul ^ oom du guêpier dans TAs- 

tesane. 
Roclicraye - Columèa sdxatllîs Br* - 

Couloumb d mountagna P. 
Rochier - Fatco Lithofalco L. - (c*est 

UQ vieui émériilon) , 
Roi da cailUs - V, Râle de geDcf. 
Roitelet • MotactUa Reoulus L - Ga- 

Jçtta, regim , quatre ujj damiiiaj bor- 

goat , steîle d* or P, 
R. à moustaches (lo). 
Rollrer - Coracias garrula L - Gaî ma- 
rin P. 
Rossignol - Moîacilla Luscinta L, - Rous- 

sîgoeul , ar signe ul P, 
R, de muraille - MoiacUla Phocnicurus 

Lp - Bouciard P, 
Rouge-gorge - Moîacilla rutaula L. - 

Piciourous P. ' 
Rouge-queue - Motacilla Erythacus L* 

- Couarous , bouciard d' i roc, pas- 

sçra neira , couaroussot P. 
Roundoula - nom P. de rhirondellc de 

cheminée. 
Rûgndoun * nom du moitinet dans k 

Bas-Moûtferrat. 
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Rousse lîoe - Anthus campestrls Mey, - 

Stroubioun , piourousa ^ cçrlac P, 
Rousserolle - Turdus Arundinacem L. 

- Re d'i rossigucui P, 
Roussetie ou Fauvette des bojs - Mo*' 
taciUa Schotnatamus L. - Massacaa P. 
Roussigneul , Arsigncul - oom P. du 

rossignol. 
Saodcrling - Charadrius Catydns L 
Sansonnet - V. Etourneau, 
Sarcelle - Ana$ Querqutdula L. - Sas- 
lot P. 
S, d Egypte - Anas AfncanA a Niraca 

Gm, 
S. dMiiver ou Petite Sarcelle - Anas 

Creccd L - Auia greca P, 
Saslot - Dom P. de la sarcelle. 
Scanapas - nom de llii rondelle de mer 

à CasaL 
Schlnsoun - nom du pinson (Uns la 

vallée de Suse. 
Scioungke - nom des pies-gricches sur 

la colline* 
Scolopax arcuata - V. Courlis. 
S. Calydris - V. Gamb-tte. 
*S. fîisca - V. Barge brune, 
S. gallinagù - V. Bécasse* 
S, gallinula - V, Bécassine* 
5. glottis - V. Barge variée. 
S. limcsa - V. Barge* 
S, major - V. Double Bécassine. 
S. Phaeopas - V. Courlleiv 
5*. rusticola - V, Bécasie. 
Scops - Sirix Scops L, a Zorca Qm^ 
• CiouCj cioucot^ dguseul P. 



^ 
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^^^j 




Scrivân - nom de I*ortoJaa de roseaux 


Soubuse - FaJco Pygargus L - Raté P. ■ 


H 


dans le Bas-*MoDtferrar. 


Souchet • Ânas clypcata V - Colvart P, 1 


■ ' 


Strma - nom P, du manin-pccbcun 


Soulcie - FringiUa Petronia L. - Passçra ■ 


r 


S* £ 1 pra - uû des noms P. du gucpier. 


mareoga P. ■ 


m 


Serin eu Cenî - Fringiila S<rinus L. - 


Sparavi - un des noms P. de répervîer, ^^B 




Snis P. 


Spatule - PlataUa Ltucoradîas L, ^^H 


^H • 


Si dltalie eu Ventuton de Provence • 


SteiU d^ cr - nom du roitelet à Mon- V 


^H 


Fringiila ciirintlU L. - Cajiaiîn d' 


calier. ^^H 


^H 


mounugoa P. 


SuoM * nom P. du petit pluvier à colUer« ^^H 


^H 


S« des Caoanes - FringîlU Canaris L 


Suma fssipes • V. Epouvântail ^^H 


^^■^ 


- Canaim F. 


5* hirundù - V« HFrondcUe de mer. ^^H 


^^^B 


Sgkit - nom de U dniae dans le Bas- 


S. mhutu - V. Petite HiroodcIIe de mer. V 


^^^H 


Monrierrat. 


Siourm • nom de fétoumeâu dans le 1 


^^^H 


Sgnip ou Sgntp - nom de la double 


Bas-Moncfcrrat, ^^| 


^^^^B 


bécassine daiis U Lumellioe. 


Strix Almco - Y* Hulotte. ^^Ê 


^^^H 


Sgmf^ték - nom du blongios dans les 


5. trmcfyMùs - V. Chouette. ^^B 


^^^^1 


rizières de Foncanet. 


S, ftrfa • V. Grand-Duc* 1 


^^^■^ 


S^urahûmn^ . nom de la petite roau- 


5. /mmm - V. Enraie. ^H 


^^^H 


bcche i Coo!, 


5, maéUM * V^ Hartang. ^^H 


^HH 


Sign • nom P. du Cjrgtie, 


5. Otms * y* Hibou. ^^| 


^H 


S^logÊéL - Dom r. de la cigogne Uancbe* 


S. PasS€nM - V. Chevcdhc. . ^H 


^H 


San - ooni P* du grand co<i de bnif ère. 


5. Ji'^jff - V. Scops* ^^1 


^^H 


Sim Em^fmm - V, Sicteik 


S. strubdm - Y. Chat-fauaiit. ^H 


^H 


SimSe - Sim Bmwf^êà L • Pioims^ . 


S. mUs * Y. ChoiKtae. ^H 


^H 


piebet» pic senereoi ^ pungin^ pic 


S, ZmtM * Y. Scops. ^^H 


^^B 


kkm^ pic pcoims K 


5ifMfmft.jiomdcUioa«GiieàTitria. ^^| 


^^Ê ' 


Smm - MB du chevalier k Turin. 


5mmi <- mam P. de l'ciounieaa* ^^| 


^^1 


Sè^iimU • nom R de la chefêcbc. 


5« d manhd * nom P. du merle mt8#\ , V 


^^■k 




«Scanwf cptdkf * Y« Metfe d'eam ^^| 


^^^B 


MB de h dMMie a Toriii. 


X €«^Zmt - Y, Fanvetie des Alpes. ^H 


^^^B 


Siiem * Ffù^am Immim L . Tarm 


5 rmtgmris - Y. Etoimieas. ^^| 


^^^H 


d*>ttr F. 


StdiMTd • Booi dà mauvis dans la viW ^^m 


^^^H 


Sm - nom P, da seiia 


tée de Lanxo. ^^| 


^^^1 


SOàm^iMmk) • V. Merie bka. 


Smk^nU, SmUmim^ mmt émm^mn ^1 


1 


Smcm * MMiife h cfaevicbe daiisk 


à AsQ et Aleziiidm. ^M 
MiMrf . Mm P. de II buse. ^M 



Siétarola - nom de la pcthc alouette 

huppée à Rivoli- 
Suêficidlfha (griva) - un des noms du 

mauv s à Turio. 
Stâtûun - nom de^ la hulotte daûs le 

flâs^Moaifcrrat. 
Suhane - V, Poule Sultaoe. 
Tûltve de Madagascar (Buff. pL eiil) 

- V, \\m\c Sultane* 
Tantalus FaUincllus - V, Courlis vert 

d'Italie. 
Taragna - nom de h petite alouette 

huppée aux picdî des Alpes. 
Tarier * Motaalla mbctra £• 
Tarin - Fnn^ilU Sptnus * L * Tarîa , 

virafeuii; , vçrJin P* 
Tarin d* mar - nom P. du cabaret et 

du siicrin, 
Tariuc ou Starluc • nom du pluviec 

gris à Turin* 
Taschet » nom de la mésange à longue 

queue sur la coliing. 
Tesfa hlcu - nom P, de la mésange bleue, 
Tisïa moura - nom P. de la mésange, 
T, neira • nom de la mésange sur Jes 

colltnes« 
Ttttao Fonasia - V, Ccllnotte; 
r. Coturnix - V. Caille, 
T, Lagopus * V, Lrïgrpcdc- 
T. Ptrdtx - V, Perdrix grise. 
T. Ptfdtx Graeca - V, Bartavelle, 
r, Rtifus - V, Perdrix rouge* 
T* Tarix ' V. Coq dé bruyère à queue 

fourchue. 
T. l/rogallus - V. Coq de bruyère. 
Tùras • V, Coq de bruyère. 
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Tétras j queue fourchue - V. Coq dft 
bruyère à queue fourchue* 

Tctte^chivrc - V. Engoulevent. 

Tigrii - un des noms P. du casse^noîx. 

Torchepot - V, Sittelie. 

Torcol • Yunx torquUla L. - Torsacol P. 

Torsacol - nom P. du torco! et dans 

quelques eudroits de Pépeiche. 
Tourd 7 nom P. de Ja grive. 
Tourterelle - Columba Turtur L* - Tour- 

loura sarvaja P. 
T. à collier - Columha risoria L. - 

Tourtoura doumestia P* 
Tourtoura - nom P. de Ja tourterelle. 
Trainc^huisson - V. Moucher. 
Traquet - Motacilla rubUola L. • Pounti 

d^melia , pitamoutas. 
Tringa Alpina - V. Brunette, 
T. CincUis * V, Alouette de mer. 
r. equestris - V. Combattant* 
r. Fusca - V, Chevalier aux longucg 

jambes* 
T. Gambetta - V. Chevalier aux pieds 

rouges, 
r. Glareola - V. Chevalier riverain* 
T. Helvetica * Vanneau pluvier en li- 
vrée de printemps. 
T. Hypoliucùs - V, Guigoette* 
T. Ocliropus - V. Bécasseau. 
T^ pugnax - V. Combattant. 
T. Squatarola • V. Vanneau pluvîer. 
T. striaia - V. Gambette* 
T* P'^antllus - V. Vanneau. 
Troglodyte - Motacilla Troglodytes jU 

- Pcît-rc, reatel P* 
Troumboun * uo des noms P» du butor. 

ii 
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Tupin - uû des noms P. du proyer* 

Tupinct - nom de la mésange à lon- 
gue queue à Turin» 

TurJus Jrundtnaceus - V. RousseroUe, 

r. Calamoxmus - V. Coloiiibaude* 

T, Cyanus - V. Merle bleu* 

T. Iliacus - V» Mauvis» 

T. M.-rw/rf - V, Merle* 

T« Miislcus - V. Grive. 

T* pilaris - V. Lîtorne» 

T. rojtfj:^5 - V. Merle rose* 

T- saxatilis * V* Merle de roche. 

T. soUtarius - V. Marie bleu, 

T. torquatm - V. Merle à plastron blanc» 

r. visavoms - V» Draine* 

T/:fi// - nom de la gambette à TurÎQ* 

Upia - nom de la huppe dans les Lan- 
gues, 

Upupa Epops - V» Huppe. 

Kain%ta - nom de 1 alouette des boîs 
à Turin, 

K d' eva - nom de la farlouse à Turin* 

K / i camp j K d* l mei - oom de 
Talouette pipi à Turin* 

y^ £ l gias y V^ ê moumagna - nom 



de la farlouse sur les Afpes. 
Vanoeau - Tringa P^andlus L, •• Plviiî 

douminican , paounassa F, 
Vaoneau Pluvier eu Vanaeau Suisse - 

Tringa Squatarola et HdvHica L. 
Vautour birbu ou Gypacte des Alpes 

- Fiikû bitrbatns L 
K. Fauve ' V, GrilToa. 
y. ( petit ) - V, Percnoptère, 
yenturon - V* Serin d*Italte. 
Verdier- LoxiaChloris L* - VçrdounP. 
y^rdia - nom du tarîn dans les Lan- 
gues^ 
y^rdoun ~ nom P. du verdier» 
yirafeuje * nom du tarin sur les collines.. 
yissi ~ un des noms 1\ du choucard. 
yitoun^ta - nom du mouchet dans la 

vallée de Lanzo* 
youlat - nom P. de la petite bécassine^ 
yuliur Fulvus - V. Griffou. 
y^ Percnoptems - V, Percnoptcre, 
y, tarbaîus - V, Gipacte des Alpes, 
Yunx Torquilla - V* Torcol. 
Zizi ou Ortolan des haies - Emberi^a 

Cirlus L, - Zizi , barbisa jP. 



Total des espèces « if^ 
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Ce Catalogue contient, à quelques-uns prcs> sur lesquels je manquois de ren- 

seignemeos certains , tous les oiseaux qui^ ont été observés jusqu'ici dans les 
cinq déparcemens du Piémont. 

Ce même Catalogue offre encore aux personnes qui ne connaissent que le 
nom Linnéen , ou quelqu'un de ceux qui sont en usage dans le pays > Pavan- 
tage de trouver sur-le-champ le nom français et vicevcrsa. 

J'ai adopté pour les espèces bien connues la nomenclature française de Buf- 
fon et la latine de Linné j on ne saurait disconvenir que la méthode ornitholo- 
gique de Linné n'ait sqs défauts et qu€ les travaux de quelques Ornithologistes 
plus modernes , qui ont traité partie ul'rcrement des oiseaux d'Europe , ne soient 
préférables ; j'ai néanmoins cru devoir adopter la première de préférence à toute 
autre parce que jusqu'ici eUe est encore la plus généralement connue > et celle 
par conséquent qui convenait mieux dans un Catalogue purement alphabétique. 

A la suite du nom Linnéen j'ai donné tous les. noms piémontais que j'ai pu 
recueillir de chaque oiseau , et que j'ai marqué d'un P. On trouve sous cha- 
cun de ceuxK:i spécifiée la localité où il Q%t en usage. 
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NOTES, 



(i) Le^ 4 oiseaux indiqués dans ce Catalogue sous les noms d* Alouette pipii deFarlouse^ 
de Cujclici' et de Roussclnie j ijui coftcsiionû^iu :àiix Jntkus praiensis ^ aquaticus , tri» 
vUdtJ et campçsiris de Mcycr, sont tous %Lirés d'une mamère irèstcconnaissable dans 
lc« iilîinchtfs cnhimiiiiîcs de BufFonj le premier à la pL 660. f. 2 , sous le nom d'Alouciic 
des huis ou Cajciicr , le second ii la lA. 661. £2, sans le nom d'Alouette pîpij le trai- 
siOmc à la pi. 660. i\ i, sous le nnn d Aluuctte^ des prés, le quatncine à la pi. 66r. 
f« 1 » iOU$ le nom de Ruusscltne pu AL de marais. Mais je n'oserois assurer que ces 
citations puissent s'appliquer également au texte; ce qu'il y a de bien certain c'est, i-^ 
que rAlouette pipi que Bi (Fan dit dtre la plus petite des alouettes ne peut Ctre celle 
qui c$t li^urée «ous ce nom , mais bien celle qui porte, le nom d'alouette des bois^ pi. 
cul, 660. ù Ii 2.^ que ralouetic des bols est celle qui porte dans la pL euL 660. £, i le 
nom d'alouette des prés, c«ii>^ qui habite réellement les bois > qui perdie, et qui dificre 
de la vi-êie AI pipij outre la uille qui est un peu pluslorte^ par un caractère qui in- 
dique précisément sa taculté de petrher , c'est-à dire , par son ongle postérieur court et 
courbe , tandis qu*il est à peine arqui5 et fortement alongc dans Taloueite ptpi ; 3.^ que 
la plupart des faits liistotiques que Bufibn rapporte à la rousseline ou alouette de ma* 
nis, ne conviennent nullement à Toiseau qui pone ces noms dans la pi. enl 66f. ù 1 , 
mftis plutôt à celui qiii dans la même planche C i porte le nom d alouette pipij et qui 
poïie des noms analogues dans tes diflïremes langues étrangères ^ ainsi que dans le dia* 
lecit pKmoutats. L'oiseau tiguré sous le nom de rousscUine ou d^aluuette de Enarals ha- 
bite , an contrairCi les cbamjis et autres eodraits secs. 



(1) Alouette de mer gtisc, espèce piobifckiiient aourelle. de ta taHe de Taloiiette de 
mm didiMtre» mais toute il*ttii gris cendré en dessus tt Utncte en dessous, avec le 
bec hMig OBC feis et tm quart «ntant que la tcte , et le tarse long une fuis et nn qcait 
MMit qoele doigt de a&Qtett » tndts que ces deux parties som proponîoaoeUeiicfll plos 
liiMitt dMM TaloiiaM de mer iMi£ttMew 
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{3} Cressctclle i manteau gtis. Espèce inédite, dont le catactèrc essentiel consiste daiw 
la couleur du dos et des ailes qui sunt d'un cendré bleuâtre j et dans la furmc et les 
praportious éa rémiges j dont les 5 premières sont ir^s-pointues avec la deuxième et la 
tniisième égales en longueur , et les 4 suivantes ( 6-9 1 échancrées au bout du côté inté- 
rieur. Cet oiseau est de passage et vole en troupe. Il m'a été communiqué par M, le 
Docteur Re , Professeur à Carignati ^ qui Ta eu de CondoTe où il a été tué le 2 mai iScji 

(4) Je n'entreprendrai point ici de démêler la confusion qui règne dans la plupart des 
auteurs à Tcgard des oiseaux auxquels on éicnd communément le nom de fauvette. Cette 
tâche est trop difficile j et Je pense qu'il serait beaucoup plus aisé et plus utile de faire 
une nouvelle histoire des fauvettes d'après de nouvelles observations , que de cliercher 
à dcnicler le chaos de celles qui existent, Lewin^ Bechsietn et Meycr j qui ont écrit 
d'après leurs propres observations , sont les seuls auteurs qu'on peut consul ter avec con- 
fiance sur les caractères disiincttfs et Thistoire des ânivettes; quant aux lacunes qoires* 
teut encore il est à espérer qu'elles seront bienrèt remplies par les soins de quelque Or- 
nitliologiste zélé. Je me bornerai à quelques observations qu*il ma été facile de faire 
étant à Paris où , entre autres marques de borné et d*amitic de M* le Professeur Geof- 
froy S.t Hyîair^, j'ai eu la permission d*€X3mincr tout à mon aise, de comparer et de 
décrire tous les individus de ce genre qui se conseivent au musée d'histoire naturelle. 

u^ La fauvette pruprejuent dite , telle qu'elle a été figurée dans l'ouvrage de BufTon, 
planche enlum. 579.%* x j n'y est point cunnue et n*cxiste dans aucune collection, La 
finuvette ordinaire , celle à laquelle il faut rapporter beaucoup de rhistoriquc de la £au* 
vetre proprement dite, est cette autre qu'à Paris on appelle aussi fauvette brctumie, dont 
Lathara fait sa variété B de la Syhia hortetish ^ et que Ton reconnaît aisément parmi 
les analogues à sa queue toute de couleur uniforme à celle du do= ^ à ses uarines ar- 
quées et a ses pieds plombés avec le tarse couvert sur le devant de 6-7 plaques- 

2*^ La fauvette connue à Paris sous le nom de fauvette babillarde est celle qui dans 
la planche enlum. $7% fig. 3 porte le nom de fauvette grise , et viceversa la fauvette 
grise est celle qui est figurée planche enliim» s2o, fig. 3 pour la fauvette babillarde. 

3.* La fauvette rousse, telle qu'elle est figurée planche enlum. $81. fig. 1 et telle qu'il 
m*a paru en reconnaître encore roriginal dans la collection du mt!sée , n*est rien autre 
qu'une femelle de respèce figurée sous le nom de fauvette babillarde. 



(s) fauvette jaune. C'est ici Toiseau figuré par BufTon planche enlum. 581. fig- 2 sous 
le nom de fauvette de roseaux , espèce qui n'est point du tout celle qui porte le même 
nom dans le texte , du moins n'habite t elle point les roseaux et les endroits marécageux, 
je croirois plutôt que la fauvette de roseaux dit texte est le même oiseau que rtHarvatte 
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aiï petite rousscrollc , Syhia amnâinacta Lath- La feuvette }îinne se lîeftt toujoiii^ ( èft 
Italie) datts le chanvre, c'est mCmc de cette liabîtude que sont veous les diOcrens noms 

de beccaficQ caiiapiuo ^ de canaverala , carmvrota etc. 

« 

(6) Petite maubèche , CalydrU pygmaea. Je donne provîsoîretnent ce rtom i Une petite 
espèce de Tringa Linn. ^ peut-être le plus petit des oiseaux 'de rivage, sa raille n'cx* 
cédant point celle d'un friquet ; les piccîs sont cntièteracnt fendns comme dans U roaii- 
bêche , et les bordures des doigts sant-dles plus éirohes que dans cellcd- Le pouce est 
fort petit j le bec à peine de la longueur de la tcte ^ drciit > vn peu dilaté et pointillé 
au bout. Le plumage est gris roussàtre avec de larges taches noires sur la tête et le dos; 
la poitrine et le ventre d'un blanc pur, la gcrge tantôt blanc ie , tartct variée de gris- 
roussàtre, les aîles et la queue cendrées, celle-ci blanche en dessous. Rare ïe long du 
Pô. Est^e le Tfia^a pusiîla L. i 

(7) Moineau d'Italie. Le moineau du Piéroom , comme celui de toute Tlralie , paraît , 
comme Ta observe M Savigny ^ Membre de Tlnstitut d'Egypte, constituer une es* 
pice diiTcrcnte par la couleur de la tcte qui au lieu d*êtrc cendrée en dessus , est en* 
tièremcut d\m roux-marron. Les diffcrentes espèces de moineaux que Brisson , d'après 
Aldrovande , a décrites comme particulières aux environs de Bologne ^ ne sont que d© 
simples variétés accidentelles de cette espèce ou du friquet. 

(8) Pouillot à gorge blanche. Autre espèce voisine de Motacilîa Hypolahj mats dont 
tout le dessous de Toiseau est du même blanc argentin. Le dessous des ailes est aussi 
de la même couleur* 

(9) Pouillot grîvelé. Petit oiseau ^ trcs*commun en Piémont et en France ^ ayant les 
plus grands rapports avec le pouillot ordinaire , mais difTérant par les proportions rela- 
tives des premières rémiges et par la poitrine blanche tachée de jaune, 

(ic) Roitelet à moustaches. Je donne ce nom a un oiseau qtii n'est peut-ctrc qu'une 
variété du roitelet ordinaire^ mais qui en diffère d'rne manière assez visible par un trait 
«oirâtre qui lui descend en forme de moustache de la matidibuk inférieure* 
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